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Pour la première fois, la mère de

C2 Jackie prend la défense de sa fille Lecce
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hommequi avait écorché et tué quatre
garçonnets près les avoir assaillis

sexuellement. || purgeait une peine de
prison à vie lorsqu'il a été tué par

Normand Champagne.
 

par Freida Couture
(collaboration spéciale)
 

Ce livre est si dur, si cru,
si cruel qu’on ne peut s’em-

her de se demander s’il
it vraiment ire...
“Champange d’Arabic”,

lancé sur le marché qué-
bécois il y a quelques jours,
est l'oeuvre du criminel, du
condamné à vie Normand
Champagne qui, entre autres
crimes, a reconnu avoir tué
Léopold Dion, le “tueur
d'enfants”, au pénitencier de
Sainte-Anne-des-Plaines, en
1972. !
Champagne, tout comme

s'il sentait lebesoin de nous
faire une “confession géné-
rale”, ne ‘mous fait grice
d’aucun détail dans son
livre d'un peu moins de 200
pages. Il s’y fait “martyri-
ser” par des Frères, il en-
terre une jeune fille vivante,
tue froidement deux per-
sonnes, ct, après avoir as-
sassiné son voisin de cellule,

artie, par l’environnement
amilial et plus tard institu-
tionnel. Ce conditionnement
a été tel qu’il a conduit à
des troubles psychops-
thiques évidents, reconnus
pa des experts et admis par
"auteur lui-même.”
De ce point de vue, le livre
de Normand C
Clair: il est bien évi , dès
la lecture des premières
pages, que l’on n’a pas af-
‘aire ici à un homme qui a
un comportement normal...

QUI EST CHAMPAGNE?

L'avocat du condamné à
vie, Me Robert LaHaye, qui
présidait d'ailleurs la céré-
monie du lancement du vo-
lume, au restaurant “Le
Vieux St-Gabriel”, a
quelques pas du palais de
justice de Montréal, nous
indique, dans une brève in-
troduction, que Normand

e BATTU ET “INITIÉ” PAR
DES FRÈRES À L'ÉCOLE
DE RÉFORME
 

le ‘’monstre” id Dion,
@lui arrache un oeil et le met
@nonchalamment dans sa

poche...
i La couverture du livre
Melle-même, qui est faite d’a-
près un dessin de Cham-
pagne, est abondamment
maculée de sang... et c’est
déjà un “signe”

Unous attend àl’intérieur!

POURQUOI CE LIVRE?

“La publication du récit
de Normand Champagne,
ænous explique l’éditeur du
Evolume dans un avant

, ne vise en rien
2¥aloriser une série de mé-
Enore que toute personne

3

normale trouvera, à juste
titre, incroyablement mon-
streux.

pusEditeur2pute Plush
ter le ignage d'un

room dont le compor-
Ceres 1°

born

de ce qui _

UNIQUE21eFAP» Wve.bbeasÀ

Champagne est né le 30
juin 943. Il aura donc
ientôt 32 an:s.
Il est né à Saint-Prosper,

comté de Dorchester, l’ainé
d’une famille comptant cinq
arçons et une fille. Dès
âge de 10 ans, il a fait

son premier séjour dans une
institution de réforme. Et
depuis qu’il a atteint ses 16
ans, nous révèle l’avocat, “il
a servi environ 13 années
de pénitencier, la plupart du
temps à SaintVinesa
Paul”, prés de Montréal

CONDAMNE A VIE

Au début de 1972,
Champagne est condamné à
yne peine d'emprisonnement

tuit pour un
Meurtre commis 4 Val-d'Or.
Plus tard, on se souviendra
— la chose avait eu un fort
retentissement |dans

\

 

Des aveux horibles
de Nomand Chg

Note aux lecteurs: Léopold Dion est cet J

   

UN VIOL ET UNE

VIVANTE!
Il à fait la fameuse “école de réforme”. Il à volé par offraction. Il a velé avec vielence.Il a violé unejounefille en poussant le sadisme jusqu’à l’enterrer vivante.
us homme ot une femme.li a “accordé à la notoriété” on tuant,
tueur d'enfants. ll s’est évadé en
l’Institut Philippe Pinel.
tellement cruel
ment nécessaire.

 
la Normand Champagne au
1% > POEII (LX 200APE od

Etil vient à

circonstances dans uelles
il avait tué son voisin de
cellule, le “tueur d'enfants”
Léopold Dion, au péni-
tencier de Sainte-Anne-des-
Plaines. Il fut cependant
acquitté de ce meurtre
“pour cause d’aliénation
mentale”.

Quelques semaines plus
tard, il réussit à s'enfuir de
l’institut Philippe-Pinel de
Montréal, mais il est repris
environ une heure plus tard.
Et depuis, il est derrière les
barrea:ux...
Au début de son livre,

Champagne s'adresse direc-
tement

à

son juge. “Mon-
sieur le fuse, t-il, l’his-
toire qui va suivre est le
récit authentique et faci-
lement vérifiable de ma vie
qui fut un fiasco monu-
mental dans à peu près tous
les domaines.”

prenant des otages,ll a été
r le récit de sa vie,

et tellement insoutenable qu’on ne peut s’

Normand, comme le font tous les petits garçons de son, sur les genoux du Père Noël à PA de ‘a.
= . . âge

d
e

six ans. Qu'a-

   
  

    

PAGES HORRIBLES
Pour ce qui est du

“fiasco de sa vie”, on serait
facilement porté à être
d'accord avec l’auteur! Mais
pour ce qui est de croire,
d'accepter comme “authenti-
que” tout ce qu'il écrit, il y
à une large marge tant cer-
taines pages sont bourrées
de détails horribles. On a
l’impression qu’il ne s'agit
as ici de faits réels, mais
jen de ceux imaginés par

une cervelle en délire.
Pourtant, du même coup, on
ne peut s'empêcher se
dire qu’il dit peut-être la
vérité!

Par exemple quand il
raconte son “aventure” avec
une jeune femme du nom de
Mariette,

“Je lai amenée dans le
bois sur un terrain maré-

  

Il à tué un homme et a blessé grieve
on prisan, le célobre Léepold

s of est actuellement incarcéré à
un récit tellement dur, tellementcru,

ompécher de se demander s'il était vrai-

- FILLE ENTERREE

    

cageux et minier… Arrivés à
l’endroit propice, je lui ai
remis une pelle d'armée et
Je lui ai ordonné de creuser
sa fosse. Un gine magistrale
lui a donné la force néces-
saire ur se mettre au

travail. pleurait
qu'elle ne voyait plus rien...
Nous avons passé toute la
nuit dans le bois, et naturel-
lement elle a été obligée de
s'ouvris les cuisses lar-
geament... Elle a fait tout ce
que je lui ai demandé.
même danser le “ >>, nue
comme un ver, à

3

heures
du matin... 7

e IL TUAIT
AVEC UN
SANG
FROID
MONSTRUEUX

ENTERREE VIVANTE

“Sa peur était laide à
voir. Jamais de ma “sainte”
vies de n'avais vu un être

umain avoir peur au t
d'en être méconnaistable..
Je l’ai attachée avec la
chaîne, puis je l’ai jetée
dans le trou. Elle s’est re-
levée. Je l’ai prise les
cheveux, et je l’ai collée au
fond de (a fosse. J'ai
commencé tranquillement à
l’enterrer,

“Lorsqu'il ne restait plus
que son visage livide hors

terre, j'ai décidé qu’elle

  

mate»



 

 

ME ROBERTLA HAYE:
“DANS CHAQUE HOMME

 

 

Les pages où il décrit

figure de sang, le ‘sang du
monstre, et des morceaux de
cervelle chaude collent à
mes joues. Je suis en
extase...”

e IL S’ÉTAIT

LAWRENCE

même, dont il se disait alors  
laissait présager le drame

garçon
qui allait se jouer dans

agne par Léopold Dion
faimême!

|

Et, enfin, Champagne
l'assassinat de Léopold raconte sans émoi comment
Dion sont peut-être plus dif- il abat l’un de ses deux
ficiles “à digérer” encore, si complices, Jean-Marie, qui,

- la chose est possible. Il selon lui, “ne pouvait con-
e de gervelle ui l’écla- trôler ses nerfs”.

usse alors qu’il lui en-
fonce le crâne, et il lui ar- UNE EXPLICATION
rache un oeiletle met dans À LA FOLIE BE
sa poche. “ eux mains,
écrit-il, je me couvre la CHAMPAGNE?

Normand Champagne est
évidemment un fou, un fou
dangereux, un psychotique
probablement irrécupérable.

Mais comment peut-on en
arriver à un point de folie
aussi monstrueux?

Il peut y avoir à cela,
selon les experts, des
raisons physiques comme
mentales; cela peut venir
d'expériences de jeunesse ou
d’autres raisons.
Pour son éditeur, son

comportement “s'explique en

|
D’ARABIE! grande partie l’environ-

ILY ADU BON” D'ARABIE! ses
explique que c’est Pour Champagne lui-

“Lawrence d'Arabie” lui- même, qui raisonne très
bien dans ses moments de

scènes où les religieux le

  

une réincarnation, qui lui lucidité, sa propre folie :
avait donné l’ordre tuer remonte notamment aux :

. le “monstre”. Et le plus expériences qu’il a vécues à 4
: : étonnant de toute cette his- l’école de réforme, dirigées

toire est peut-être encore le par les “frères”.
fait que l'idée de se “pren- Dans son livre, il décrit

- dre” pour une réincamation évidemment, c'était à ‘
ae LawrencedArabic” prévoir, comme cest, impos-
avail suf a Cham- sible ouver, plusieurs |

A onze ans, Normand etait un normal; rien ne : 8   ? molestent sexuellement... i
sa vie. Que de pages affreuses, Mais il y a aussi la scène |

HN en avait eu assez. Je l'ai lement heureuse...” horriblement dures dans ce de Ia “strappe”...
N déterrée.” Et Champagne ajoute: genre, contient le livre de “L'apparition du géant. ‘

Pour sa part, le procureur de Normand Cham- “J'ai changé d'idée, Mariette “Je crois lui avoir procuré ormand Champagne... avec le manche d’une grosse
pagne, le talentueux criminaliste de l’Assistance juri-
dique, Me Robert La Haye à présidé au lancement du
livre, son client n'ayant pas obtenu l'autorisation d'y
assister.
— À quoi ça sert de publier un tel volume?
— “Pour lui, c’est le témioignage d’un gars incarcéré,
souffrant de périodes psychopatiques, qui veut expliquer
la société, le milieu hostile dans lequel il a vécu et il

,: vit C’est un cri de détresse, un | au secours pour
lui et les autres de son genre, de sa condition, Il a
rédigé lui-même son livre et pendant un an, je lui
rendais visite pour l’encourager àécrire,

(lui a-t-il alors dit), te un bonheur et une frayeur
laisse la vie. Elle tel-

Dans un chapitre intitulé
également exceptionnels “Le Sang coule à flot”, le

monstre Champagne raconte
son premier meurtre, en fait,
une tentative de triple
meurtre dont deux des vic-
times ont survécu par mi-
racle...

*“... Ne lui laissant pas le
temps de répondre, je lève
l’automatique et presse la

strappe en Cuir rouge dans
le creux de Ia main, coupa
court à mes supplications et
manqua de m’arréter le
coeur net, tant je fus saisi
d’une frayeur subite. Je
reçus l’ordre de me mettre
nu… je tremblais comme
une feuille accrochée à une
branche par grand vent. :
J'avais dix ans et pleurais

Normand Champagne

destruction. J'ai dé à pris lo cmpécher 7945 détente. La défisgration fond d'effrol devant ces deux
ta propre IL seu X ère- et jecti autes muraille: , :le voir au pénitencier en tant qu'ami & en tant que J l'atmosphère © project iy » ooires |passe au travers du

ventre. Je lui applique le
canon du pistolet derrière la
tête et encore la dé-
tente. ue fois-ci, la baile
lui passe au travers de la
tête. La mort vient de faire me tenait
son oeuvre et je suis enfin fessier en l'air, tandis que le
vengé.” grand... me cuisait le cul

L'individu en question grands coupe de courroie.” 1
était, selon Champagne, un Un peu eus tard dans
petit chef de bande de Val- son récit, Champagne ex-
d’Or dont il voulait prendre pique “Un jour, je tuai le ;
la place. rère Corneille, tous les \

ais il y avait aussi une frères Corneille, lorsque le |

|

mais cet effroi fut changé
en une vive douleur phy-
sique, lorsque le premier des
quatorze coups de str
me cingla les fesses avec
force. Le gros pourceau à. !

solidement le

cureur. Ca l’a aussi aidé à se créer un centre d’in à
» chasser ses idées suicidaires”.
: — La lecture d'un tel- livre peut-elle amener d’autres

personnes à faire la même chose?
: — “Dans chaque homme il y a du bon. Sa ex-
' périence peut servir aux autres — du milieu ai ou

qui à l'avenir seront condamnés comme lui — à éviter
et qe le système reproduise d'autres “Lawrence d'Arabie”.

ar le système pénitenciaire actuel est à repenser en
profondeur. On peut savoir ce qu’on fait et être inca-
pable de juger, d'apprécier, d'évaluer ses actes. C'est ce

1 qui est arrivé à Normand Champagne dans ses moments
. psychose”.

— Dans ses moments de lucidité, est-ce qu’il se sou-
« vient de ses crimes? Est-cequ'il les regrette?

Champagne d'grabie
    

A / ! femme dans cette histoire, gros sadique à Léopold
= Je ne peux Be dusPat el lui. Remarquez que la maîtresse du premier Dion me passa entre lesc’est la première fois que j'ai un client qui s'exprime sur homme mains.”

Sa Prope vie, qui gprés Bvoir cle sentence, manifeste le “Carmen me regarde Faillait-il écrire ce livre?
dear Gre public A partir du moment a accepte la avancer vers elle... Elle se II ne nous appartient pas
Ae presse, on ne peut pas nier le droit à quel- raidit, tous les muscles de répondre à cettequ'unde £pree) en redigeant un volume, pour en- tendus. Elle est prête à questi
suite le publier. que soit le milieu où une personne a a uestion. ;
vit, si ele est influençable, elle.sera influencée, quel que mourir… Pour la la toi Mais Champagne, lui, y F
soit l’endroit où elle se trouve, d'autant plus dans un
milieu pénitenciaire”. *

“Champagne d’Arabie, 7945, J'ai tué Dion”, est le
titre de l’autobiographie de Normand Champagne, le
“Lawrence d'Arabie des années 72qui, entreautres
choses horribles, décapita Léopold Dion, au pénitencier.
Champagne a aussi dessiné la maquette de son livre et te - =
a fait don, à son procureur, d’un tableau qu'il a peint eran +4 4
Luimême, représentant La.célèbre scène de &Seca) i- .
tation!” Ce livre est publié par les Editions c Li-

La couverture de ce livre qui ne manquera pas d’é-
mouvoir, même les plus durs. «

sième fois, j'appuie sur la
gâchette. Le souffle de l’ex-
plosion soulève dans les airs
sa magnifique chevelure
noire et elle s’effondre sur
le sol comme une poche
qu’on laisse tomber subi-
tement.. Carmen n'est plus;
à l’extrémité de ses doigts
fuseiés, le précieux liquide
rouge se perd dans le sol
sec du bois.”

répond: “Ce livre n’est pas
un roman, c'est une histoire
véridique. Pareil récit ne 5
saurait laisser indifférent le @
lecteur, et le gouvernement 3
devrait prendre les mesures Ë
nécessaires pour empêcher 7
ue d'autres puissent en-
urer ce que j'ai vécu. Si je ‘

pouvais aider, ne serait-ce
qu’un seul détenu, j'aurais
atteint mon but.”

 

mitée et est en vente depuis jeudi dernier.   
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: BEAUTE
NATALIE WOOD
REVELE SON SECRET
POUR RESTER MINGE

 

se te Ne
Si Natalie Wood sait garder sa ligne de
Jeune fille, c’est qu’elle s’astreint à une
diète sévère. “8 calories par jour; et
jamais de pommes terre, pain ou
de bonbons.” -

‘Si je réussis à garder ma ligne, dit la
très belle et… mince Natalie Wood, c'est
que j'évite la faute de celles qui se “pu-
nissent” pour maigrir puis qui se “récom-
pensent” en se payant des folies alimen-
taires une fois qu’elles ont atteint le poids
désiré. Moi, je me punis constamment.
voilà tout mon secret !”*

3019 est, SHERBROOKE,
Montréal H1W 1B3
TELEPHONE: 527-8721
Directeur général:
NORMAND ROBIDOUX

directeur de le rédaction:
- JEAN-MARC PROVOST
directeur
de le prometion:

ANDRÉ NOULE
directeur

de la publicité nationale:
JEAN-CLAUDE FRÉCHETTE

chefde l'information:
JACQUES MAHER

Journalistes:

JEAN-PAUL ROBILLARD

JACQUES FORTIN
CHARLES PETIT-MARTINON
MICHEL VADEBONCOEUR
MARION DESJARDINS

Photographe:
JAMES GAUTHIER

Maquettiste:

MARCEL ETHIER

LE PETIT JOURNAL est imprime par l'im-
primerie Montreal-Granby. Le. Ii est distri-
bu¢ par les Distributions Éclair Ltée 352-
6060. Prix de l'exempisire: 38 au Canada et
40° aux États-Unis.

ABONNEMENTS: AU CANADA: 820. pour
unabonnement de 12 mois — 810 pout.un
abonnement de 6 mois. À L'ÉTRANGER et
aux ÉTATS-UNIS: 826 pour un abonnement
de 12 mois — 813 pour un abonnement de 6
mois,

Courier 6e éounièmeclass Encogiatement no 1398

“LE PETIT JOURNAL ne prend pas la rospansa-
hie dos tent3s ou du Matériel de rédaction qu'en
lienvois et ne c'engage pos toujoursà les re-
oun.  

        

rt

 

Natalie, qui avoue n'avoir jamais eu de
problème de poids très grave, affirme
qu'elle maintient sa ligne en surveillant
sévèrement son absorption de calories.

“Je pense, dit-elle, que je connais la
teneur en calories de tous les plats et de
toutes les boissons qui existent. Je m'en
tiens strictement à un régime de 800 ca-
lories par jour, sauf durant les fins de
semaine alors que même moi, je me
laisse un peu aller.

“Js commence la journée par un. verre
de jus de fruit et je mange des fruits
durant la journée. Les fruits, c’est très
bon pour le corps. Cela contient toutes
les vitamines essentielles et…très peu de
calories. a

“Je ne mange pas souvent a midi mais
je prends toujours un très bon souper,
surtout-«de la viande et parfois du
poisson. Mais jamais, jamais de pommes
de terre, de pain ou de bonbons.”

PHYSIONOMIE

LE VISAGE DE
RICHARD BURTON
EN RÉVÈLE BEAUCOUP
SUR LUI...

 

Le visage de Richard Burton révèle qu’il
aura certaines difficultés encore dans son
avenir mais que, de toute façon, il saura
jouir fortement des années, encore lon-
gues, qu'il lui reste & vivre.

Le Dr Timothy Mar a étudié en Chine
l'art de connaître la personnalité des êtres
humainsge leur visage. En Chine, cet
art date dequelque 2, ans et est con-
sidéré là-bas comme une véritable
science.

Le Dr Mar a étudié récemment le
visage de Richard Burton et voilà ce que
cela a donné...
“Le visage de Richard Burton révèle

Qu'il continuera à mener une vie intéres-
sante méme quand Elisabeth Taylor aura
disparu de la vie publique.
“Du nez en descendant, Burton.a des

traits puissants, ce qui signifie qu’il aura
une longue vie et encore beaucoup de
succès devant lui. Son visage, et son his-
toire, recélent d'infinies richesses. La
ligne de ses cheveux, en dent de scie,
révèle qu'il a eu une enfance difficile
mais ses très belles oreilles avec leurs
longs lobes indiquent qu’il a de meilleurs
jours devant lui.

“La ligne de ses cheveux le fait voir
comme un rexelle né et son front, large
et fort, montre qu'il est extrêmement in-
telligent. Mais Burton n’a jamais eu la
maturité émotionnelle qu’il aurait fallu
pour aller avec cette intelligence.

“Quant à ses rides, deux fortes rides
qui traversent son front à l’horizontale
ainsi que les trois rides parfaitement
tracées qui divisent l'espace entre ‘les
sourcils: un succès relativement hâtif
dans la vie, un bon penseur, un bon pla-
nificateur et un homme qui ne mâche pas
ses mots ni ne perd son temps.

“Ses yeux sont forts, bien balancés et
remplis d'expression: il a une forte per-
sonnalité intérieure qui suggère que c'est
un homme qui a la puissance trans-
former ses malchances en événements
heureux. .  

“Les rides qui descendent de ses yeux
révélent qu’il aura eu quatre mariages
dans sa vie, soit deux autres encore...

“Les quelques petites rides qui sil-
lonnent ses joues et la fossette de son
menton laissent prévoir qu’il éprouvera
certaines difficultés vers sa 57e ou 58e
année et que sa vie, dans la soixantaine,
ne sera pas toujours rose.

“Enfin, le bas du visage de Burton
montre que, de toute façon, il jouira for-
tement des années qui lui restent à
vivre.”

MATERNITE

GERALDINE DONNE
UN AUTRE PETIT-FILS
A CHARLES CHAPLIN

APPEL    

 

a y Bie, :

Geraldine est toute fière de montrer son
fils, Shane, au pl aphe. Un petit-fils
de plus pour Charlie Chaplin !

Le célèbre Charlie Chaplin, on le sait,
a une progéniture nombreuse, progéniture
qui lui a fait, à la troisième génération,
une famille digne des anciens patriarches
de l'Antiquité...

La dernière de ses filles à lui donner
encore un autre petit-fils est nulle autre
que Geraldine, comédienne presque aussi
bien connue, maintenant, que son père.

Geraldine a eu un fils, baptisé

:

Shane,
du réalisateur espagnol Carlos Saura,
l’homme avec lequel elle vit depuis sept
ans. Saura est déjà marié et, comme fe
divorce est illégal en Es agne, il ne peut
épouger légalement Geraldine. Cela ne les
empéche pas, d’ailleurs, de vivre heureux
ensemble.

Geraldine est actuellement à Londres,
avec son enfant. Elle s’est rendue dans
cette ville pour assister à la cérémonie au
cours de laquellela reine Elisabeth a fait
son père chevalier et elle a décidé d'y
rester un peu pour voir des amis et es-
sayer de se trouver une “nurse anglaise”
comme cela se fait dans toutes les bonnes
familles, familles riches, il va sans dire !

PATERNITE

BOB HOPE À QUATRE
ENFANTS ADOPTÉS,
DONT LINDA...
On connaît le grand talent de co-

médien de Bob Hope; on sait aussi qu'il
est un grand philanthrope et que, plus
souvent qu'autrement, ses spectacles sont
donnés gratuitement pour l’une ou l'autre
de ses organisations  charitables
préférées... .

Mais on ne sait peut-être pas que Bob
et sa femme Dolores, qui se sont mariés
en 1933, ont adopté quatre enfants:
Tony, 34 ans; Nora, 28 ans; Kelly, qui a

même âge; et Linda, qui a 35 ans et
leur a donné un petit-fils, Andrew, âgé de

ans.
C'est à une rare réunion de famille que

notre photographe a assisté l'autre jour
alors que Bob Hope, après un spectacle
télévisé, a serré tendrement dans ses bras
sa fille Linda. Cette dernière est mariée
uProducteur de télévision Nathaniel

  

Bob Hope serre dans ses bras l’un de ses
quatre enfants adoptés, Linda. Tous deux
se sont rencontrés au restaurant Chasen’s,
à Hollywood, après un spectacle télévisé,

DIPLOMATIE

L’ACTRICE-ENFANT
SHIRLEY TEMPLE,
AMBASSADRICE DES
USA AU GHANA

 

   
La nouvelle ambassadrice des Etats-Unis
au Ghana, Shirley Temple-Black, est ac-
cueillie par une garde d'honneur à son
arrivée à Accra, la capitale de ce pays.

La nouvelle ambassadrice des Etats-
Unis au Ghana, Shirley Temple, a été
reçue avec un triomphe sans précédent
quand elle a pris son poste à Accra, la
capitale de ce pays.
On se souvient que Shirley Temple.

æsffant, avait ravi le coeur du monde
entier dans ses rôles au cinéma. Elle
avait disparu de la scène publique
pendant des années, s’était mariée puis
s'était lancée en politique.

Elle a vite prouvé qu'une femme, fût-
elle une ancienne vedette-enfant, pouvait
manoeuvrer dans les coulisses comme sur
la scène de la politique américaine.
Quoi qu’il en soit, ce n'est pas-là la

rsison de sa popularité au Ghana. Cela,
elle le doit à un malentendu: comme elle
porte aussi le nom de son mari, Black
(noir en anglais), les journaux d'Accra,
en annonçant sa nomination, avaient af-
firmé qu'elle était une Noire, une Afro-
Américaine.

Remis de leur surprise en découvrant
u elle était blanche, Jes autorités duhana n'en ont pas moins été vite con-
quises par le charme de la nouvelle am-
bassadr 
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PHOTOGRAPHIE

GINA LOLLOBRIGIDA
FAIT PLONGER
PAUL NEWMAN DANS
UN TROU CREUSÉ

_ DANS LA GLACE...
POUR UNE PHOTO

Battu par Harold Wilson au poste de
remier ministre de Grande-Bretagne,
tu par une femme, Mme Thatcher, au

poste de chef du Parti conservateur bri-
tannique, M. Edward Heath, Ted pour les
intimes, s'est déjà trouvé une deuxième
carrière.
Il sera chef d'orchestre.
Homme d’affaires, puis politicien, M.

Heath a toujours eu comme “hobby” la
direction orchestrale. Son talent en ce
domaine dépasse d’ailleurs l'amateurisme.
A un point tel qu'il vient d'être engagé
par le London Symphony Orchestra pour
diriger deux concerts en Allemagne de
l’ouest, à Bonn et à Francfort.

Entre deux répétitions, il surveille la
construction de son nouveau voilier,
voilier qui lui coûtera quelque $100.000 .

   ESOPERATIONS-MINU
 

PETITMARTINON

 

TEs?

  

   
   

    
   
   

  

  

   

 

oy.

a

posseiloment ouWatitvePonseignamentdu frangeis on Panived

wis listeshuserates sont ronpensables de fiasco monumental
? - que nous oonsiatens,N y àauosi le domaine médical qui sombre 3
“lentement dans le chaos. G'ost lo chaf-d'euuvredestechnsorates de

jatoièrgde

ta

Santé. Une parfaite illariration de Flmhoolitité de 00

 

   
      
   
   

  

  

     

   

 

  
  
  

   

  
   
   

  

     

 

   

 

  
Prendre un bain dans l’eau ‘placée, ce
n'est rien pour un “vrai homme” comme
Paul Newman. Surtout quand on le fait

 

    

     
M. Edward Heath s’est préparé une re-
traite heureuse et occupée. Sur la photo
du haut, il dirige une répétition de l’or-
chestre symphonique de Londres. Sur la
photo du bas, il visite le chantier où l'on
construit son nouveau voilier de $100,000

ARTISTES

LES PRIX ORANGE
ET CITRON
DES JOURNALISTES
FRANÇAIS
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tesknoerntietentaquisire est le minutago que le gouvernement
uravsa voulait imposer aux médecins dansle6hs des consultations,

;natveld'autres Inopties se

  

ur les beaux yeux de Gina Les prix Orange et Citron, on le sait, foe”. pis pom Tatiours dans un quotidien montréalale. i

lobrigida ! sont oy invention de la journaliste fran- E demsansiront.plusieurs rendez-vous Ce 0 g

Gina Lollobrigida aband de pl aise Janny Casanova. On en a repris la Kafin qe troisième ou quatrièuse, > Le mi que venlsit imposer le: ;

ne le cinéma a or ia ohotours Fes formule ici avec un succès indéniable. i: lent do prowosest lo mot. = Bourassa sex nctes mé-"4

en plus rm pour a photographic; On connait maintenant les récipien- 5 vo lomx a quand mime fait bouger 6%
le finan A on Soma daires du concours québécois. EF  Shôt los culottes à serre, le médecin à: Lorps pas ia Corporation qui
modèle.al ventsde ses photos,st ron ant au concours francais, voici les tout juste Is temps ds vous mettre bo Souvent prend des Hosnces que diss- |
cement a Jed ses, roto ° ul résultats du scrutin tenu parmi les journa- dans le... et de jeter un y. Vouent quelque temps après les ré"

les photosd'hommes célèbres. On se listes et photographes de la presse parlée k,. d'oeil si son doigt ne l’a pas 4 decins membres en de cette Cor

souvient qu'elle avait confié à notre re- et écrite de France: du bien-fondé de vos Voss po On T's déjà vu dans le cas dej

porter qu'elle avait la ferme intention, un Prix Orange, qui récompense les comé- b warez tout juste le temps de remonter Ia Joi 30 où on lvitait Jes médecins à72
Jour, de photographierle premiermoine diens ayant rH Te plus coopératifs avec “vos culottes, de saisir su voi l’ordon- " vialer galessent lo seoret professionnel,

Trudeau, “l’un des hommes rt es les membres de la presse: Marie-José L mance que vous tendra Je médecin. Il A 4

plus sexy au monde”... En attendant, Nat, Jean Poiret, Michel Serrault et le B* aura eu soin de “à l'avance vue. Dans ls cas du minutage, le ministère

Gina s’est récemment rendue chez les réalisateur Roger Vadim, un Prix Citron À‘ cœntaime de séries à afin de de la Santé a dû vouloir adopter le
Newman, dans le Connecticut, à d'il y a six ans. Ei na pas perdre de temps. Encore heureux Hogan de Speedy Mufflers: “Pkt quart

Westport plus précisément, pour faire un Prix Citron, qui “punit” les personna- [>il ne se trompe pus de tas et vous - d'heure, p'tite facture!”Si les cikeyens

reportage sur Paul Newman. Lollo s'est lités les moins atives: Isabelle Ad- [Fremette une ordoanance des plluled - te tentent pes d'éviter cette emprise de;
très bien entendue avec toute la famille, jani, Jean-Louis Trintignant et le réali- JE; pour In gorge, ce qui «ignifierait qu'it . !s technocratie sur la vie de tous les.4

Paul, Joanne, sa femme, ct leurs trois -| ‘peur Pascal Thomas. f- pout _susel se 7 et cofiler 4 up: jours, nons surons bientdt des miny-;

filles.Puiselleafait pin de “Incidemment, c'était cette année, le FipaovreaIncynghe une : ten pour Lot y comprispour der à :
A vingt-cinquième anniversaire des Prix >, ordonnance pour ‘mppositoiren« toilette. pour 1°

bonne grâce à toutes les exigences de la Orange et Citron de France. Cf tréclesants, de ni "Quant i ceux iront le De
photographe. “Je ne connais pas encore NS ‘ i leur ordonners:. 1g- poutte >

son talent de photographe, a-t-il dit, mais À . Pacs Le pantalon! mn

c’est sûrement la première fois que je qu’ . - + vp

vois un aussi joli photographe !” La der- # Est-ce des chromométrenrs en chô-

nière photo de Newman par Lollobrigida: “ mage quon @ engagé dans les minis”

une image de Paul Newman pataugeant > three? » prend-on pour des ma- |

dans une mare glacée ( il avait fallu chines? Quant aux médecins, À ne fan.
briser la glace pour que l'acteur puisse y drait pas qu'ils ne rouspétent que”.

entrer ). L lorsque leurs likortés sont en danger.

Après cet “exploit”, Gina a déclaré: Dans le cas de L'empiècement des tech- |

“Paul Newman est un homme, un vrai, noerstes dans le aime des actes. :

de la tête aux pieds”. Si elle avait connu médicaux, 1a ilberté de ours Detieats ut

la chanson de Ferland... elle aurait peut- ssl en danger, d'accord als, À7 8

étre dit autre chose. , domaines où ils devraient faire.5
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LINFIRMIERE QUI VEILLA
 

Deux semaines
avant la mort d’A-
ristote Onassis, l’infir-
mière personnelle du
milliardaire, avertissait
Jackie que son mari
ne quitterait pas l’hô-
pital vivant. Un peu
plus tard, Jackie dé-
sertait le chevet du
grand malade pour
s'envoler vers les
Etats-Unis.

Cette révélation éclata
lors d'une conversation
avec l’infirmière particu-
liere  d’Aristote, Mme
Monique Cloutier.

Cette «nurses ores spé-
ciale était payée Ja mo-
dique somme $1,000.00
par semaine pour s’oc-

cuper du riche armateur.

ONASSIS
VOULAIT MOURIR

Cette dame fit trois ré-
vélations intéressantes.
— Onassis, désirait qu'on
mette fin à ses -
sieurs semaines avant sa
mort

— Alors que le milliar-
daire était sur son lit de
mort, Jackie et ia fille
d'Aristote, Christina, conti-
nuaient leurs petites hosti-
lités coutumières.

ONASSIS
VOULAIT
“QU'ON

LE
TUE”

— Christina n'a pas été
averti de la mort immi-
nente de son père en
raison de sa trop grande
sensibilité. Elle n'était pas
assez forte pour accepter
avec «dignité» une telle
éventual
Madame Cloutier nous

a raconté comment, der-

  

ONASSIS SE CONFIE
 

 
  
 

POUR LA PREMIÈRE
FOIS LA MÈREDE JACKIE

SON
ETAT
LUI
FAISAIT
HONTE

l’entouraient. «Une fois,
lors d'une visite de Jackie,
il était complètement nu
sur son lit, transpirant de
tout son corps, relié à une
forét de tubes de toute
sorte. C'était un spectacle
horrible à voir. Ses yeux
rand ouverts, on avait
‘impression qu'il subissait
une torture indescriptible.

Jackie était du même
avis que garde Cloutier et
lui a même dit une fois:
«C’est très humiliant pour
lui, On devrait le laisser
mourir nat rellement plutôt
que le laisser devenir un
légume.»

PAS UNE LARME

Cette opinion était éga-
lement partagée par l'ami
intime et médecin per-
sonnel d'Onnasis, Jacques
Caroli. Par contre, a I'H6-
pital Américain ou il était
interné, Aristote était sous
la responsabilité du Dr
Maurice Mercadier, qui
lui, était du même avis
que Christina. Pour eux,
Aristote devait vivre à
tout prix. même s’il de-
venait un légume. Mme
Cloutier commentera:
«Christina et Jackie étaient
comme chien et chat et
entre elles le temps était
toujours à l'orage. Elles
avaient, l’une envers
l’autre, une attitude plus
que glaciale.»

 

 

 PREND LA DEFENSE DE KIE S’EST
SA FILLE ; MONTREE

Auchincloss, déclarait à la presse récemment que
même si le mariage de sa thle au riche armateur INSENSIBLEAristote Onassis avait parfois connu la tempête, cela
ne voulait pas dire pour autant que ce «ménage»

rière une tasse de café,
Jackie a abruptement
demandé: «Ari va-t-il
vivre.»
Mme Cloutier avouera:

«Jackie est une femme
trop intelligente, etj'aurais
été incapable de lui

 

   :à
voguait à la dérive. Christina était tellement

i mentir, elle l’aurait inter- «Il n’a jamais été sérieusement question de di- attachée à son père que
prété comme un affront.

vorce entre eux… Vous savez, il faut se dire que personne n'a osé lui dire5 Je lui ai tout sim- Jackie et Aristote provenaient de milleux et de pays

||

18 vérité de la mort pro-&1 plement répondu la vérité: et l’infirmière particulière d’Aristote

|

différents...» ; chaine d’Aristote.Ç «M. Onassis ne quittera quittent l'hôpital américain à Paris où Aristote est mort La mère de Jackie, qui fait rarement des décla- «On pouvait dire lapas cet hôpital vivant. Plusieurs semaines

…

savais fort bien ce qu'il rationsà lepressesur 18 vie privée ge a fille a vérité ? Jackie, maisJACKIE avant d’agonie du milliar-

|

attendait de moi. Il voutaie

|

eMtait: « sur vorce et jamais à Christina, Hi n°t daire, ce dernier avait

|

que je lui coupe l'oxygène,

|

NOM divorce de ma fille, m'a tout simplement dé- à pas de doutes à ce suet,=| INDIFFÉRENTE rdu tout goût à la vie. i voulait mourir, tout sodden * i
$ ; ,, be 8 La mère, à la défe fil : la fille d’Onassis pleurera

La réponse de Jackie «Il ne désirait plus vivre, simplement.» sb 10 Qefense de sa fille, reprend: «Vous son père ndant des
5

|

fut simplement: «Je vois. et n'eut été des appareils savez, Îl y avait une bonne différence d'âge entre les années Ps nd8 Mme Cloutier n’a pu qui gardaient son corps UN LÉGUME feux, Elle avait 45 ans. tandis que lui en avait 69... le de: LE 1 peu air
déceler aucune trace de vivant, il serait mort L'homme le plus riche Moi je trouve ça terrible que les journaux lancent féremtedeache " Sai

E chagrin, ou même d'é- avant Il ne pouvait même du monde devais se sentir une nouvelle de ce genre. Quand on spprend dou

|

Même rencontré Jackie
motion sur le visage de pas lever le bras pour se humilié; dégénéré au plus homme veutdivorcer d¢ sa lemme, on d'imagine tout sprès la mort de son mari,3] V'ex-madame Kennedy. gratter la figure. 1) lui ar. haut point. ÎI ne pouvan

||

de Puke qu ÿ, *,une lntidélisé [a dessous,

Or

Jnckle
su; «Cette mort,Jmminente ne fivait de lever Ia main plus rien faire de lui-même

|

$184 incapable de faire une chose pareille, vous

|

Je n'ai pas l'impression     semblait nul-  péniblement, et d'indiquer et ne devait la vie qu'aux savez. du moins, quand elle avait un mari aie,affecti
lement.» du doigt sa gorge. Je multiples appareils qui

versé une seule larme.ee — eee ze sam tintin
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plus de limite.

LE TIR AU PISTOLET

SE
Le champ de tir pour les armes de poing ne demande pas un grand espace, mais les tracasseries administratives n’ont

EST LE PARENT PAUVRE DE TOUSLES
SPORTS PRATIQUES AU QUEBEC

Ua patient consulte son médecin, N se sont très déprime. Le praticion l’ausouite et ne lui trouvant aucune maladie, lui
déclare tout de ge: “Achetez-vous un pistolet et...” Le pationt ne lui laisse pas le temps de continuer: “Mais docteur, vous
voulez que je me suicide?” — “Mais non, achetez-vous un pistolet et faites du tir, c'est le moilleur sport pour veus remettre

istelet, s'inscrivit à un club de tir of consiata au bout do quelques semaines
ferme. Cette histoire est vraie, parait-i. Elie illustre surtout lo bénéfice qu’en

attendre du tir aux armes individuelles, un sport qui rencontre de nombreux obstacles dans la majorité des

d'aplomb!"Le pationt s’achota
sentait décontracté et en pi      
eccidentaux, à cause de la propagande faite contre les armes à feu qu’on associent nniquemeontà la oriminsine,

Tout le monde ne peut
prétendre ne pratiquer que
des sports qui requièrent
soit la force, soit une forte
dépense d'énergie. L'âge
souvent l’interdit ou crée
des empéchements. Le tir au
istolet tout comme le tir à
a carabine ne demande pas
un effort physique, mais une
habileté qu’on développe par
la pratique, surtout une
concentration mentale et
une décontraction physique.
C'est ce qui fait la valeur
du tir aux armes à feu.

Si le tir à la carabine
n’est limité que par l’oblige-
tion, par mesure de sécurité
de l'entourage, de se pra-
tiquer dans un vaste espace,
le tir au pistolet rencontre
des obstacles surtout légaux,
administratifs, psycholo-
giques. Un individu qui
possède une ou plusieurs
armes de poings est déjà
considéré avec suspicion
autant par son entourage
que par les autorités poli-
cières. L'achat, le transport,
l’utilisation du pistolet ou
du revolver est soumis à
des exigences draconiennes:
autorisations, permis, obli-
sation de faire partie d’un
club, charte et licence pour
ouvrir un club. La sévérité
des règlements est cvmpré-
hensible dans un certain
sens, mais la rigueur préci-
sément cause du tort à ce
sport qi est admis pourtant

 

 

par Charles Petit-Martineau

aux Jeux Olympiques. Deux
épreuves de tir au pistolet y
sont inscrites: tir au pistolet
libre et tir de vitesses sur
plusieurs cibles.

Si on parcourt le pal-
marès des 7 derniers Jeux
Olympiques, on constate
que la palme va soit à des
pays communistes soit à des
ays scandinaves ou aux
tats-Unis. Dans les pays

communistes se sont des
militaires qui participent à
ces épreuves et on com-
rend le pourquoi. Aux
tats-Unis, les champions

ont généralement été des
militaires également, chez
les Scandinaves, ce sont
souvent des civils.

LES CIVILS SONT
DÉFAVORISÉS

Chez les Scandinaves, le
tir au pistolet est un sport
en vogue depuis déjà de
nombreuses années. Aux
Etats-Unis, malgré l’exis-
tence de nombreux clubs de
tir et de milliers de tireurs
civils, c’est l’armée qui a le
haut du pavé dans ce do-
maine, parce que tout
comme dans les pays com-
munistes (URSS, Pologne,
Roumaine, Hongrie) les mi-
litaires ont tout le temps
pour pratiquer et ça ne
coûte pas cher à l’individu
qui pratique ce sport. Ce
qui ne laisse pratiquement

aucune chance aux autres
pays qui envoient aux
Olympiques des civils,
encore que beaucoup de
occidentaux y envoient éga-
lement des militaires.

Et au Canada et tout
articuliérement au Québec?
i le Canada a déjà eu des

champions de tir au pigeon
d'argile aux Olympiques, en
ce qui concerne le tir au
pistolet, nous ne pouvons
guère compter aspirer à de

nnes places au clas-
sement. M. Pierre Bigeault,
qui est président de la Fédé-
ration tir au pistolet du
Québec me fournissait les
quelques chiffres suivants:
la Fédération groupe une
trentaine de clubs répartis
dans la province et quelque
700 membres, ce qui fait
une moyenne de 24
membres par clubs. Sur ce
chiffre, une centaine sont
présentables à des compéti-
tions provinciales, une di-
zaine seulement à des com-
étitions internationales.
ne ville comme Montréal

et sa banlieue comptent 5
clubs de tir, 2 seulement
ont un stand de tir sur l'Île
de Montréal, les autres en
dehors de Pile. Québec n’a
qu'un club de tir, celui de
ainte-Foy.

L'ÉQUIPEMENT
FAIT DÉFAUT

Aux dires d’un expert en
tir, il n’y a pas un seul
stand de tir couvert qui
répond aux normes olym-
piques. De plus, l'aération
n’y est pas adéquate. On se
rappellera les cas de satur-
nisme qui ont affecté plu-
sieurs policiers montréalais
à cause de la trop grande
concentration de poussière
de plomb dans ces stands
de tir.

Le tir au pistolet atti-
rerait beaucoup d’adeptes,
mais les tracasseries admi-
nistratives policières en dé-
couragent plus d’un. C’est
dommage, car c’est un sport
d'adresse qui, tout comme
le judo, l'escrime, développe
les réflexes, crée une con-
fiance en soi. oblige à une
décontraction musculaire
tout en éduquant la concen-
tration mentale. Il y a aussi
le côté pratique: savoir tirer,
connaître les armes, leur
manipulation, leur entretien,
leur danger, leur utilité.

La propagande contre les
armes à feu propagée dans
la presse entretenue dans le
public par des personnalités
politiques ou autres est loin
de favoriser le dévelop-
pement de ce sport. Et
pourtant, en Scandinavie et
en Suisse, le tir au pistolet
et à la carabine n’a jamais
causé une augmentation de
la criminalité. Alors?
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les propos de Jean-Marc
LE POISSON À VOTRE PORTÉE
a

ZY  

     

 

       dernier ouvrage. «Le
Poisson à votre portées,
écrit avec la participation
de spécialistes de la ques-
tion, comporte quelque

Pecheur, chasseur, pré-
sident de l’Institut national
des viandes, Roger Fortier
commettait un autre livre
récemment; lundi soir, plu-
sieurs personnalités partici-
paient au lancement de ce

200 recettes en plus de
contenir une foule de ren-

   

seignements sur la conser-
vation du poisson et mille
et une façons de l'apprêter.
Un livre que l'on re-
trouvera dans des milliers
de cuisines sous peu
(Photo James Gauthier).

CLAUDE
LANDRÉ SE
PRÉPARAIT
AU “CITRON”

Si le fantaisiste Claude
Landré n’avait pas été
décerné «prix Citron» par
les journalistes dans le
cadre de ce concours or-
ganisé par «TV Hebdos, il
aurait certes été l’homme
le plus désappointé sur
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terre. Récemment, il me
confiait que si on lui dé-
cernait ce prix, il réservait
une «petite surprises aux
journalistes. Pour une sur-
prise, c’en fut toute une
que cette histoire de tartes
à la crème. Pour Certains,
Landré manqua de ju-
gement tandis que pour
d’autres Landré ne rata
pas une belle occasion de
remettre aux scribes la
monnaie de leur pièce.
Une chose demeure: le
concours des «Citron et
Orange 1975» restera
longtemps dans l'esprit de
ceux qui ont… mangé de
la tarte !
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stations
de evilion doivent

nager gros canons
pour cette période de
sondages, mais quand
même, selon mon avis et
celui de plusieurs con-
frères, le canal 30
«charrie» un peu, beau-

en nous
de Feud, le vendredi et
souvent le samedi des
films blancs et noirs
aussi Qu’ennuyants,
On semble souvent ou-
blier dans cette boîte le
peu de respect qu'on doit
svoir envers son audi-
‘toire. Par ailleurs, il faut
.soutigner la grille ciné-
:matographique du canal
12 que nous présente

: toujours — ou prosque
c= des films de qu y
l'intéressants. M co
Sou pas tout le monde

qui veut regarder la
- anglais,
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SI VOUS VOULEZ
SUIVRE LE CANADIEN...

À l’intention des mordus du hockey, un promoteur
local a organisé des voyages nolisés dans les villes où
se produira le Canadien en semi-finale et en finale. Le
billet comprend l’avion, le repas durant le vol et le billet
pour la joute de hockey. Le retour s'effectue le même
soir. On s'informe a Eric Villon, 336-4333. Ce qui
précède n’est pas une annonce, mais un service rendu
aux «mordus» du hockey.
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UN PTIT TRENTE-
SOUS QUI CHOQUE!

Plusieurs lecteurs nous plein d'essence. Mais à
ont signalé L'une sta- @ porte d’accèés de la
tion-service BP, sur le chaîne mobile, un jeune
boulevard Saint-Laurent, homme perçoit 25 cents
au sud de la rue Lou- par: voiture, indiquantF vain, anponce sur une
large pancarte qu'on a
droit à un lavage d'auto

Qu'il s’agit de frais mi-
nimum quelconque, Et en
même temps nos yeux gratuitement aveclers

RICHARD ADAMS: IL
VEUT PROUVER...
… Bon! Il a pris des cours de chant, il a étudié l’art
dramatique ct aussi la danse avec Michel Conte, et au-
jourd'hui il se dit prêt. C’est ce qu’on aura l'occasion de
voir. Donc Richard Adams, un nouveau venu, lance un
45-tours, «l'Amour, la vie, le soleil et la mers; à l’au-
tomne, il enregistrera un microsillon et, entre-temps, il
prépare un spectacle pour la rentrée d'automne. Ce ne
sera pas un récital, mais un spectacle à deux person-
nages, oi Richard Adams présentera au public les ré-sultats de ses longs mois de travail. Il y aura de lamusique, de la danse, du chant et de la comédie. Maisatt ns de voir et d’entendre.
vos

   
   

Monique Lep
élève en art
presse.

age accompagnak Richard Adams, son
ramatique, lors de la conférence de 
 

 

:; tombent sur une petite
[Affiche où il est question
de frais de service —
particularité qui n’appa-
tait nullement sur le
panneau donnant sur le
Boulevard Saint-Laureat.
A oe Ne

LIBERACE,
TOUJOURS
TRES POPULAIRE

Le passage dans la mé-
tropole de Liberace n’aura
pas soulevé les foules
comme sait le faire un
Fugain ou un Bécaud,
mais il reste que le
fameux pianiste holty-
woodien a joué tous les
soirs devant des salles
combles. Plus un seul
billet n’était disponible. À
noter cependant que l'audi-
toire était un peu plus
vieux. Chacun a son pu-
blic, et Liberace a le sien
ui lui est extrêmement
idèle. Nul doute que le
producteur Sam Gesser le
ramènera l’an prochain
pour le plus grand plaisir
des «middle age» du
Québec. Remarquez que je
n'ai pas écrit l’âge d'
je me ferais proprement
assassiner par ma belle-
mère.
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VIVRE SUR ROUES
Mais oui, c'est possible, car il n’y a pas que la

voiture et le vélo qui ont des roues. C'est donc en
partant de cette réalité que M. Armand Riendeau,
ancien propriétaire de L.-N. Messier, a congu le Salon
sur roues qui se termine ce soir (dimanche) à la’ Place
Bonaventure. En visitant les réalisations de ce salon, on
s'aperçoit qu’on peut mener toute une existence sur
roues, en passant par la voiture, le vélo et jusqu'à la
maison mobile. Plusieurs gadgets intéressants retiennent
l'attention du public qui visite ce salon.

 

La jeune troupe «Entre deux pas» à l'oeuvre sur la
scène de l’école Calixa-Lavallée.

“ENTRE DEUX PAS”,
DES JEUNES QUI VEULENT

 

Durant l'été, Is maison Pepsi-Cola a pensé à:
une promotion fort originale, En effet, dans divers
magasins on installers un arbre avec des billets de:

    lA? = ‘laps de temps allant de à 60 secondes. Et il y
Dans l'ordre, Armand Riendeau, responsable du salon aura même des arbres qui evaudronte $25,000. Lors

Depuis quatre ans. la troupe de danse «Entre deux «la Vie sur roues», Roger Baulu et une jolie hôtesse, d'une conférence de presse, on avait attaché $300 à
pas» a fait connaître la danse à plusieurs jeunes et à des Guylaine. un arbre,pus heureux élus MeRes
centaines de personnes qui assistaient à leur spectacle. bâllets rapidement possible.
Donc, le directeur de la troupe, Richard Lewis, réci- BAISSE DES VENTES Gélinas a $77 et votre serviteur, $78. Sur
divera cette année en présentant son spectacle printanier
à la polyvalente Calixa-Lavallée jusqu’au 27 avril. La
vingtaine de danseurs et danseuses qui composent la
troupe, et dont l'âge moyen est de 17 ans, respirent un
équilibre remarquable et atteignent un degré de per-
fection avancé.

5 £ ¥DE VOITURES NEUVES b
Malgré les rabais ac- des voitures qu’on juge trop ier

cordés sur certaines ¢levé.
marques de voitures par les
fabricants. malgré les in-
tenses campagnes de pu-
blicité menées surtout à la
télévision et à la radio, la
vente des voitures neuves au
Canada a connu un déclin

     
 

DU CINEMA POUR
; TOUS LES GOÛTS A JorSonnwlputt

} ‘ ul de cinémas qui te tour de « ans le soute . umes.

F* chant d'unartiste a, d'autres des numéros de vau- Cependant, Peu tre
E deville et enfin, un , le Cinéma de
i offre à sa clientèle tous les mercred

hi Mutival de karaté», ce sport qui connai
E tement un essor formidable. Avis aux

  

  

Pinto, Bobcat et Gremlin a
connu une baisse de 42%
comparativement avec l'an
dernier. La principale raison
de ces pertes serait le prix

     
  ELA REINE!5

Fate
-blenvenue su Québec,
pourquoi alors ne pas

ier officieusement fo

   

+impress méme
Québec où il n’es ce- ,

ndant pas venu. Mais xd oe
pense que Charles f de

==- ||‘'ACUPUNGREF”lement que la reine, Les
femmes le trouvent sé-
du

ENRACINEMENT DE CHEVEUX EN PERMANENCE

DÉCOUVERT PAR DES CHERCHEURS DE L'U.R.S.S.

  La

LES DÉTENUS
CELEBRENT

Comme à tous les ans, du 15 au30 juillet, les dé-
tenus de l’Institut Archambault, à Sainte-Anne-des-Plai-
nes célèbrent à leur façon les vacances et l'été. Durant

 isant et il semble avoir
Rérité de la facilké avec

yTaquelle sonDire réussit
& passer c'est  

 

 

cette quinzaine, un comité de détenus organisera un tas " RE INSTITUY 1 00000 CHEVEUX INCORPORE

de manifestations, des joutes sportives. des bingos, des MORLOGERIE-BIOUTE:

concours. Il y aura aussi des artistes qui vlendrom eeem 1440 OUEST, RUE STE-CATHERINE, SUITE 607
donner leur spectacleet d'autresqui Prieruriunierde imen POUR CONSULTATION CONFIDENTIELLEies. ant ces deux se , \

A SER 866-1138 oerles «erreurs» de menu ites ur 3 mon mise Te 823-2623
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~ |DU SKI ALEUROPEERNE~
au Mont Sant-Sauveu

 

 

! /C'est le prin-
temps, bientôt l’été, mais le ski est encore pos-
sible à certains endroits. Par contre, il faut
savoir se faufiler entre les «surfaces» dénudées.
Quand il s'agit de négocier avec un peu de
terre fraiche, passe encore, mais quand il s’agit
d’une magnifique brune en bikini, l’avance est
plus délicate. Un professeur de ski s’est offert

atuitement à ces dames, mais elles savaient
ort bien se débrouiller. Le responsable de la
sécurité en ski, en les voyant, s’est précipité
vers elles pour vérifier le fonctionnement de
leurs harnais de sécurité, après tout, c'était sa
responsabilité...

     

 

A l'arrivée de nos skieuses, sur la «70»
au Mont Saint-Sauveur, On à cru remarquer un
mouvement de foule convergeant vers elles,
comme si en eux renaissait la ferveur de ski,
même en fin de saison. Un admirateur de ski

' de printemps à même lancé: «Vous savez, il ne
n’est pas nécessaire de geler sur les côtes pour
apprécier le ski.» L’invitation était lancée,
mais, Danielle Payette et Margot Cardinal de

1 ville Lorraine ont préféré s’en tenir au soleil et
A au vrai ski de printemps.

Margot commentait: «C'est extraordinaire
de pouvoir skier, libre de tout vêtement. Il n'y
à qu’un inconvénient; il ne faut surtout pas
tomber car la neige granuleuse est comme du
papier sablé.» Les deux amazones se sont éra-
ées les hanches en tombant, mais cela en

valait la peine nous ont-elles confié. L’air était
chaud, un peu plus et on se serait cru en été.
Danielle reprend: «C’est probablement la meil-
leure façon de se faire griller, à cette époque
de l’année.» Avis aux mordus des beautés de
notre écologie québécoise...   \

 

  

 
        
 

5 y

i
”

3
i
N

|
: À

2
:

:

{ 3 Photo Montrest Ster-Canade Wide PhotoMontreal Ster-Canata Wide Photo Montres! Star Canad Wide
Danielle et Margot en pente douce, au soleil du prin- En se fermant les yeux, on pouvait s’imaginer en été. Dans ces conditions. py
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POSTAL:
UNE LETTRE MET UN
AN A NOUS REVENIR

Grève ou
des signes de fai
sieurs records de livraison. Nous venons de battre nos records antérieucs.
Une lettre qui n’avait

as grève, notre service postal donne depuis longtemps
et de défaillance. Nous avions déjà enregistré plu-

un mois et$jours après son expédition.

Nous avions sté
une lettre le ler février
1974, notre cachet en
fait foi. Un second
cachet était apposé à
côté du nôtre, celui du
bureau postal, le 2 fé-
vrier 1974, avec la
mention du renvoi à
l’expéditeur. Nous
avons reçu cette lettre
le 10 avril 1975.
Ce qui s’est passé

entre-temps, nous l’i-
gnorons. La lettre était
expédiée à une firme
commerciale ayant son
adresse à Brossard.
Donc pas loin ‘de
Montréal. La lettre a-t-
elle fait le tous du
Canada, le tour de la
terre avant de nous
revenir? Mystère et
boule de gomme.

Nous avions déjà
enregistré l’année der-
niére en mars un
record de retard. Un
journal de Québec, un
quotidien nous était
parvenu avec un mois
et demi de retard. Des
nouvelles fraiches
comme vous pouvez
l’imaginer! Nous avions
déjà eu d’autres petits
records: une lettre qui
partit d’un bureau de
rte

© Une société pétrolière csnctionne tn
mmponsion, recherche née personne lis
tie. capable de Movsiler sons muporn-
sise

© Perse de $14.000 pu mie, ps
Donut.

© Viokers los clients do lo rigion de Ment.
nal

© Nous fertarons le condidet chain.

CANADA LIMITE!
07, WEST DRIVE

BRAMPTON. ONTARIO LST 236

 

u atteindre son destinataire nous est revenue un an,

poste de Montréal à
nos bureaux avait mis
une semaine pour être
livrée. L'adresse était
exacte bien sûr, comme
dans tous les cas où
nous observions des
marges de retard consi-
dérable.
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Tel: 1 514 245.3364

 

 

LE SALON
PARADIS D'ÉTÉ

SUCCURSALE DE

PISCINES MIRABEL@
(Gr MAINTENANT OUVERT AU GRAND PUBLIC
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C'est aux Galeries des Leuren-
tides, à Saint-Jérôme, qu'a été
inauguré jeudi dernier le “Salon
Pardis d'Été. Parmiles nom-
breuses personnalités présen-
tes à l'inauguration,l'on remar-
quait (de gauche à droite sur
notre photo) M. Jean Leblond,
président-propriétaire des Pis-
cines Mirabel: Mme Monique
Saintonge; Mme Jean Leblond,
directrice du Salon Paradis d'É-
té. ainsi que M. et Mme De
Lamirande. propriétaires de la
Msison du Plongeur et agent
acriduteur des Piscines Mire-

Qa

M. Jean Leblond bénéficie du
sourire de ia charmante chen-
teuse Monique Ssintonge pour
présenter touts une gamme de
produits utiles au bon fonction-
nement et à l'entretien d'une
piscine.  
 

   \ . . .neDIESensee
bel à un jeune coule.

PISCINES SALON MAISON DU
MIRABEL PARADIS D'ÉTÉ PLONGEUR
090, boul. Labelle, Galeries dos Laurentides Lafontaine

Blsiaville. Tél: 436-6318 _St-Antains des Laurentides St-Jérème
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ACTUALITE
Certainsle disent millionnaire, d'autres sont

convaincus que Georges Lemay a tout dépensé
en Fioride, à Las Vegas, et sur son luxueux

yacht un peu avant qu’il soit arrêté et

convaincu d’un vol se chiffrant entre $800,000
et #4 millions! Au fait, ce bonhommequiétait
destiné à faire ‘’un petit agent d'immeuble‘ en
a décidé autrement. Et sa carrière éloquente
prouve que Georges Lemay n’a jamais voulu

n’être qu’uñ petit homme.Et il a pris les
moyens pour atteindre son but; mais au fait,

son but sera-t-til jamais atteint un jour?
Récemment Georges Lemay était arrêté en
compagnie d'amis et d’un imposant stock

qu’on a qualifié “d'outils de cambricleur”.
Lemay a nié sa culpabilité et subira

prochainement unprocès sous cette accusaton.
Mais bien avant cette arrestation, Georges

* Lemay était passé à la postérité.
 

par Michel Vadeboncoeur

Notre Arsène Lupin na-
tional, le célèbre passe-mu-
taille québécois, Georges
Lemay, et trois autres de
ses “collaborateurs”, ont pu
reprendre leur liberté privi-
soire, en niant toute culpa-
bilité à des accusations de

session d'outils de cam-
iolage.
C’est un véritable arsenal

que la police découvrait
chez un complice de ce
champion du cambriolage.
Une jet-torche au gaz pro-
pane, une scie sauteuse, un
testeur à ciment, deux wal-
kie-talkies, un poste de
radio portatif à plusieurs
canaux, une mallette con-
tenant trois paires de me-
nottes, trois billets vert
marqués “Presse-Press, un
microscope, un télescope, un
stylo-révolver, des fusées
d'avertissement, un fusil de

calibre 12, des insignes de
police et de sergent dé-
tective….

Bref, une belle panoplie
pour jouer “pour de vrai”
aux bandits et 4 la police...

DISPARITION
MYSTÉRIEUSE

Georges Lemay a com-
mencé faire parler de lui,
lors de la disparition de sa
première femme, Huguette
Daoust, soeur du célèbre
ciminaliste de Montréal. Le
six juin 1952, Huguette
Lemay avait disparu mysté-
rieusement, lors d’un voyage
de péche a Tom's Harbor,
près de Miami, dans la
région des Everglades. Ce
mystère n’a jamais été ré-
solu, et malgré les efforts de
la police, cette disparition
n'avait laissé aucun indi
 

 
   

  

 

     

 
 

 

GEORGES
LEMAY

 
IL SOIGNE SA
PUBLICITE

En vérité, sa carrière
commence en 1950, Cet ex-
agent d'immeuble (on dit
qu’il n’a jamais vendu de
maison) se fait arrêter pour
toute sorte de petits délits
sans importance. Par
exemple, il se barricade
dans son automobile et
refuse d'obtempérer aux
ordes d'un policier qui lui
demande de circuler et
voque un embouteillage
monstre.

En 1952, c’est la dispa-
rition mystérieuse de sa
femme.

Vers 1953, il soigne sa
publicité en publiant un
ivre dont le titre fait sur-
sauter: “Je suis coupable”
(un Best seller de l'époque).

En 135, il oefait arrêté
pour avoir troul paix.
. Le 12 juillet 1957, ap
soupçonne du meurtre de

Il n'arrive pas à mettre de côté les fortunes dont il s'accapare...

Larry Pétrov, un chef de ia
pégre. La même année il est
condamné pour port d'arme
illégal. Il s’en tire bien,
$43.75 d'amende, y compris
les frais...
————————

© UNE CARRIÈRE
FABULEUSE
QUI FAIT
SOUVENT
SOURIRE
ES

LE GRAND COUP
Le grand coup, c’est en

el que Georges Lemay,
le porte, par un voi estimé
entre $800,000 et $4 mil-
lions à la Banque de la
Nouvelle-Ecosse. Les experts
sont formes: “C'est le vol le
mieux

|

planifié jamais
commis à Montréal”, Il de-
vient une sorte de “héros”
national, et certain vont

N’EST PAS ENCORE PRÊT POUR LA RETRAITE!

même le qualifier de “gé-
nie”.

C’est lui qui aurait tout
lanifié lors de ce cam-
iolage.
Un tunnel avait été

creusé sous la rue Ste-Ca-
therine pour atteindre la
voute de la Banque. Les
cambrioleurs se servaient de
Walie-Talkie pour commu-
niquer entre eux. Le ma-
tériel utilisé pour percer le
béton et d'acier avait été
expérimenté, des mois 4 I'a-
vance au chalet de Geor,
Lemay dans les Laurentides.
Le jour “J” avait été fixée
au ler juillet 1961, lors de
la fin de semaine de la con-
fédération.

L'opération avait été un
succés complet...

PRISON
Arrêté en avril 1965 à

Fort Lauderdale après avoir
reconnu par un citoyen

   

de l'endroit
photo diffusée par satellite,

ay devait, au cours de

grâce à sa

son incarcération épouser
subrepticement la beile Lise
Lemieux, dont il avait déjà
eu un enfant, puis s’é-
chapper presque aussitôt
aprés. On se souvient de
son évasion spectaculaire à
l’aide d’un cable attaché à
une fenêtre. Il est ensuite
repris à Las Vegas, ou il
menait la grande vie, pour
être ramené à Montréal en
1966. Le procès ne com-
menca que le 30 octobre
1967. Après un très long
procès, le june Jacques
rahan le déclarait coupable

du vol de Ia Banque de la
Nouvelle-Ecosse et le con-
damnait à huit ans’ de
prison.

UNE FORTUNE
A le prononcé de sa

ventre, Lemay attendit le  



 

SERVICE DE LA POLICE DEPARTMENT
MONTREAL eo CANADA

RECHERCHE

POUR VOL PAR EFFRACTION VOUTE DE BANQUE

GEORGES LEMAY

délai prévu par la loi et en
appela du verdict et de la
sentence du juge Trahan.
Or, le 27 juillet 1970, un
autre coup de théâtre, il se
désiste de son appel.
Pourquoi ce désistement?

© UN GENTLEMAN,
SUCCESSEUR
D’ARSENE
LUPIN

 

 

 

DESCRIPTION

. I] re wapat: $18

, Il semble que ce désis- rm boa vos semitone 210
tement se justifie tout sim- Tan Tes
plement par un manque Drums min ra, os
d'argent. De 1961 à 1966, “# rm. EE

orge Lemay a mené la VXnan a eg
rand vie d'un hôtel de eke
luxe à l’autre en Floride ou
sur la côte du Pacifique. Il
faut aussi se dire que
George Lemay a dépensé cer
une véritable fortune en
frais de cours et d'avocats
de 1966 à aujourd’hui.
On peut donc penser qu’à

sa sortie de prison, notre
Arsène Lupin était comple-
tement ruiné, même si des En 1962 la photo de

Botre Bervise est en possession 4 Mandat d'urreutation dais contre
LOE, A sa Tar affrertice dats wae votre da bane.   

“wu a ha da FING MACK, Floride, que 8
wie, 1a.

 

   

traire. célébrité it à sa porte …

 

Georges Lemay était affichée dans
rumeurs affirment le con- tous les postes de police du Canada et des Etats-Unis. La

appai
LE “MAGASINAGE”
On peut alors com-

prendre, comment il se fait
u'on le retrouve aujourd-
vi, présumément en pos-

session de tout un outillage
de cambrioleur. ;

Pour rééditer son exploit
de la Banque de Nouvelle-
Ecosse, il devra se rééquiper
à la moderne et pour ce
faire, investir beaucoup
d'argent. Que fait un cam-
brioleur fauché lorsqu'il
prépare un grand coup?

| commet des petits lar-
çins, économise ses gains,

9

  

pour ensuite ‘“‘magasiner”
les armes et les outils dont
il a besoin...

En 1975, l’inflation a
touché aussi le matériel de
cambrioleur...

Georges Lemay est le
genre d me qui aime se
faire servir et vivre la vie
de millionnaire. Il a d’ail-
leurs le comportement d’un
“gentleman” toujours poli et
correct. Les policiers qui
l’ont arrêté ont été surpris
par cette attitude. Lors de

son arrestation, à bord de
son voilier, il n'a pas ré-
sisté, ne s'est pas jeté à la
mer comme il aurait pu le
faire. Il a tout simplement
joué la carte du charme,
plaisantant avec les poli-
ciers. En prison, on dit qu’il
avait une bonne conduite et
personne ne s'est plaint de
son comportement. Bien sûr,
il ne faut pas le placer où
la tentation serait trop forte.
En prison, il ne faut surtout
pas lui donner un boyau
d'arrosage, il pourrait l’a-
bîimer en s'évadant.

 

CINE-PARC

BOUCHERVILLE
AUTO ROUTE 20 EST- SORTIE 5

TEL.: 655-5515

 

      

    
    
     

  
  

    

  
     

  

POUR!

en Couleurs
OUVERT 6:30

 

SOUS la SUR
LOI de UN

| CROP ARBRE
PERCHÉ
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San Francisco QUELASECC
Lersque les Européeas, le 10 avril 1906 euvrirent leurs

journaux, ils ne pouvaient croire la manchette qui barrait la
première page “San Francisce détruit de fond en comble par: ;
un tremblement de terre”. Cette ville qui symbolisait aux

youx du monde entier la fortune, la réussite,
l'enrichissement, avait été rasée pa

terre. On n’en revenait
vaincus par un caprice ville medorne no

pouvait donc pas résister aux seubresauts du sol? La
science n'avait donc pas encere maitrisé la terre?
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Ce 18 avril 1906, alors plupart quittent précipi-
ue l'aube commençait, San tamment leur demeure. .
rancisco était encore en-

dormi. M. Gaston Verdier, CARUSO S’ENFUIT
un Francais, qui était le EN PYJAMA
directeur du grand magasin

mois9fparis naide Les hôtels se vident de
; leurs occupants. Parmi eux,des collines entourant San le célè

Francisco, avait le sommeil !© Célèbre Caruso et ses
léger. Vers les 3 heures du Teapgnons du J elropo.
matin, il avait senti une ‘tan Opera de oa -
secousse dans sa maison, Le QUi sont en journée an
lit avait légèrement oscille Francisco sn uient ss”
comme s'il avait été posé Pyjama dans la rueSans
sur un tapis mouvant. Îl ge MEME avoir de temps e
leva et sortit sur le pas de Prendre une valise ou un
la maison. À ses pieds, San age, de nombreuses per-
Francisco vivait au ralenti, sonnes courent en tout sens.
au rythme de la nuit. Rien Ceux qui ont pu résister à
n'avait encore changé, Il se !@ panique qui secoue la
recoucha, sans pouvoir re- Yille en même temps queles
trouver le sommeil, il était Sccousses telluriques qui se
inquiet. Une heure plus succèdent pendant quelquestard, une autre légère se- Minutes se dirigent en toute
cousse fit augmenter son hate vers ie Golden Gate

| inquiétude. C'était bien un Park pour y chercher un
| léger tremblement de terre. CNdroit découvertPy il nyIl se leva, s'habilla et sortit 2 Pas de risque recevoir       NN digi ie n’avait des débris sur la tête Ou le * ne ‘

pasendedee modifiée.Il toit d’une maison. Le lendemain du tremblement de terre d’avril 1906, San Francisco offrait l’aspect d’une ville qui aurait été rasée pavait appris à la lecturede A 5 heures 13,les télé- le pire des bombardements aériens.
| vieux récits de tremblements Brâphes se mirent à crépiter mi

de terre que plusieurs se- POUT annoncer à toute l'A-
| cousses telluriques se pro. Mérique et bas monde rd

@ duisaient avant de plus vio- a produire pi coraitde
| 7 ieeeui pouvaient tout éblouissante de la Cali-

jornie.
i En bas, personne ne s’é- A 5 heures 16, la se-
= (ait encore douté dudanger. Cousse fit une trêve. Gens
F Les secousses n'avaient pas riches et immigrants deq encore été assez fortes pour fraiche date entassaient tout

tirer les dormeurs de leur ce qu’ils pouvaient sur une
lit. Mais à 5 heures IL, [a charrette ou une brouette
violence se déchaîne sous le pour fuir la ville. C'était lefondement de la ville, Une désordre le plus absolu.
secousse d’une violence Mais après avoir fait
inouie traverse toute la ville quelod q àA ues centaines de pieds,

get la région, le long de la les chanceux qui avaient puE faille de San Andreas qui charger quelques biens surZ suit le littoral de la Cali- leur véhicule devaient re-S fornie. Des maisons s'é- moncer à leur précieuse car-
croulent comme un château gaison. Les rues étaient cre-
de cartes, les buildings de vassées. Tout autour d'eux
10 étages et plus vacillent le feu éclatait et dé ageait3 sur leur base. De partout une fumée insu able.
c'est la panique. Les habi-

  
‘ Gaston Verdier qui était "2 ePiree g " =tants de San Francisco toujours sur son observa- on 2

se n’ont même pas le temps de toire au sommet de la San Francisco s'attend à un futur tremblement de terre. Que restera-t-il de ja ville si le séisme atteint la puissance«prendre un vêtement, la colline où se trouvait sa 9 ou 10 à l’échelle Richter?
badomucs ciasun sac asuairan 22002 Lo 0nad
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1827: le physicien allemand Wohler isole
pour la première fois l’aluminium par action du

jum sur le chlorure d’aluminium. Mais la
‘abrication industrielle de ce qu'on surnomme à

juste titre le métal magique, ne devait débuter
qu’en 1854. Ce métal, qui n’existe pas dans la
nature, est bien connu de nous. On le sait blanc
argenté, léger, résistant, et à l’épreuve de la cor-
rosion sauf par de très rares acides. Il s'obtient
par électrométallurgie, peut être moulé, étiré,
roulé, extrudé, rivé, coulé, forgé et même tissé.
Parlant d’étirer l’aluminium, savez-vous qu’il suf-
firait d’une livre et demie sous forme de fil pour
encercler la terre au niveau de l’équateur?

Ce métal dont le symbole
est Al, porte ie numéro
atomique 13; sa masse
atomique est de 26,97. Le
plus important de ses com-

és est son oxyde, soit
"alumine.
Comment obtient-on l’alu-

minium? Par la transfor-
mation du minérai de bau-
xite, que les usines cana-
diennes obtiennent surtout
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de sources en Jamaique, en
Guyane (ex-britannique) et
au Surinam (ex-Guyane hol-
landaise); ces deux derniers
pays se trouvent tous deux
en Amérique du sud et sont
voisins l’un de l’autre. Il
existe un riche gisement de
bauxite aux Etats-Unis plus
précisément dans PAr-
ansas, mais il ne peut

suffire aux exigences indus-

 

 

 

 

 
Une vue d'ensemble et à vol d'oiseau de l’
Canada à Arvida, ville sise entre Ké
su nord-est de Montréai. Pendant la guerre de 1939-45,
le tiers de leurs besoins en aluminium.

trielles de nos voisins, qui
doivent s’approvisionner à
maintes autres sources. Pour
qu'unpisement puisse être
exploité commercialement, il
faut que la teneur de
bauxite dans le minérai tiré
du sol contienne plus de 32
P. 100 d’alumine (ou oxyde
d'aluminium). En général, la
teneur alterne entre 45 et 55
p. 100. Les plus gros dépôts
de bauxite se situent en
Jamaique, au Surinam, en
URSS, en Australie, en ex-
Guyane britannique, en
France, en Yougoslavie, aux
USA, en Guinée et en
Hongrie. Mais on n'en
trouve nulle part en terri-
toire canadien, selon les
géologues et ingénieurs mi-
niers qui ont participé à
d’actives recherches au
moment où nos sources
d’approvisionnement  nor-
males semblaient être com-
promises.

OES RECHERCHES
PARALLÈLES

C’est en France que l’alu-
minium a vu le jour sous
une forme pratique et ce,
dès 1854, alors que Etienne
Sainte-Claire Deville en-
treprit de le fabriquer com-
mercialement. A l’époque,
I'sluminium |valait son
sant… d'or. À vous d’en
ger: une livre d'aluminium

coltait $545 en 1855, mais
Deville réussit à en abaisser
le prix à $17 quatre ans
plus tard. L'empereur Na-
poléon III était fasciné par
ce métal, au point qu'il
confia à un réputé joniller
parisien la délicate tâche de
réaliser une opulente bague
sertie de plusieurs diamants
de prix, le tout destiné à
Vimpératrice Eugénie. Le
souverain français invite

aussi les responsables de
l’armée à étudier la possi-
bilité de remplacer les
casques d'acier portés par
les fantassins au combat par
d’autres faits du métal très
léger, qui pèse en moyenne
trois fois moins que le fer
ou l'acier.

1863: année de la nais-
sance de deux personnages
ui vont révolutionner la
abrication de P’aluminium,
ui s'effectuera vers la fin
u 19e siècle sur une haute

échelle mondiale, Paul L.-T.
Héroult voit le jour en
France tandis que Charles
Martin Hall nait aux Etats-
Unis. A l'âge de 22 ans,
tous deux réussissent à
mettre au point une tech-
nique pratique et peu coû-
teuse permettant de dis-
soudre l’alumine et de le
rendre conducteur d’élec-
tricité. Les deux hommes ne
se connaissaient aucunement
et ce qui est étrange, ils s’é-
taient engagés tous deux
dans la même voie scienti-
fique. L'un et l’autre avait
fait appel à la cryolithe, qui
est du fluorure naturel d'a-
luminium et de sodium,
comme  dissolvant. On
trouve la cryolithe à l’état
naturel à travers le
Groenland. Par contre, il est
facile d'en créer en labora-
toire, comme on dut le faire
dans maints pays pendant
la Deuxième Guerre mon-
diale. Le procédé Héroult-
Hall est employé universel-
lement de nos jours et ces
deux bienfaiteurs de l’hu-
manité sont justement consi-

comme les père de l’è-
lectrométa llurgie. Autre
coincidence: tous deux mou-
rurent en fin d'année 1914,
Dès 1899, les gros pro-

ducteurs d'aluminium utilisé

:) usinegéantede FAluminum Company of
énogami-Jonquière et Chicou Quelque milles

cette aluminerie fournit aux ailiés

à des fins surtout indus-
trielles - et _scientifiques
étaient les Etats-Unis, la
France, la Grande-
et la Suisse. En 1888, M.
Héroult fondait une société
suisse de l’aluminium, mais
la fabrication de ce métal
ne débuta que plusieurs
années plus tard. Aux US,
M. Hall crééait dès la
même année la société
Pittsburg Reduction Com-

y, qu’il installait à New
ensington (Pennsylvanie)

et dont le rendement quo-
tidien se chiffrait par 50
livres du métal léger fort en
demande à travers la nation
américaine. En 1907, le
nom de PRC était changé
en celui d’Aluminum
Company of America
(ALCOA); deux ans plus
tard, ia production
d’ALCOA atteignait 16,500
tonnes par année.

UN DÉVELOPPEMENT -
FANTASTIQUE

L'usage de l'aluminium
sous diverses formes se
pandit comme une traînée
de poudre ant la guerre
de 1914-1918, surtout dans
le domaine de 1'aéronsutique
militaire. Il était désormais
facile et pratique de réaliser
des avions à carlingue et
empennage métallique,
pouvant encaisser de durs
projectiles sans se déchirer,
comme le faisaient les
quelques rares  biplans
encore fabriqués de toile.
De plus, le recours à l'alu-
minium |permettait une
épargne de poids des plus
appréciables en matière de
moteurs, de trains d’atter-
rissage et d'organes divers.
Au coursi deuxième
guerre mo
qu’à elle seule, la raffinerie  



 

 

 

 

QUE NE REMONTEQU'’AU 19e SIÈCLE
de l'Aluminum Company of
Canada à Arvida (Québec)
fournit aux alliés le tiers de
tout l’aluminium requis à

' des fins militaires et autres.
Le nom d'Arvida, incidem-
ment, se compose des deux
premières lettres des
prénoms de feu Arthur
Vining Davis, grand ami de
Charles Martin Hall, qui lui
permit de devenir multimil-
lionnaire grâce à son impor-
tante découverte en électro-
métallurgie. M. Davis avait
21 lorsque Pittsburg Re-
duction Co. vit le jour; il
travaillait de nuit en temps

que préposé à la tenue des
livres, de commis à la ré-
ception en plus de donner
un coup de main à l’expé-
dition. Sa journée de travail
était souvent de 16 heures
et même plus, ce qui ne
l’empêcha nullement de
vivre passé 95 ans,

C’est principalement à
Arthur Vining Davis qu'on
doit l'établissement d’alumi-
neries au Québec, surtout à
Shawinigan et Arvida, deux
municipalités sises dans des
régions où abonde l'énergie
hydroélectrique. Un ingé-
nieur  m’apprenait ré-

cemment qu’il faut quatre
livres de bauxite pour ob-
tenir deux livres d’alumine,
de même qu’une demi-livre
de carbone pour réaliser une
livre de métal d’aluminium,
en plus de 8 à 10 kilowatt-
heure d'électricité. A l’état
Pur, l'aluminium est fort
mou, mais dès qu’on l’ailie
à divers métaux comme le
manganèse, le magnésium,
le nickel, etc, il prend alors
une consistance et atteint
une rigidité surprenantes.
Sait-on, Jar exemple, que
l’alliage d’aluminium utilisé
dans les ailes d'avions sub-

 

 

 

  
Voici maintenant une vue de l'extérieur de l’usine d'aluminium Reynolds à Baie-Comeau,florissante municipalité de la côte nord du Saint-Laurent, d'où sont sorties 146,500 tonnesdu métal léger en 1974. La première usine du genre au Québec, propriété d’ALCAN, futconstruite à Shawinigan en 1900.

pa

   

t
oT
N

 

nd I]
hd : Fa ai

A d à Toa” BEA N
ee

 

» NS q + - pe EK; M
i @ r.
; ’ ie ALCAN i Arvida s'alimente en bauxite apportée par navire jusqu’à Port-
Leoipalité sur le Saguenay, à brève distance du St-Laurent, On voit ici trolsocéan effectuant un déchargement de bauxite de même qu'un chargement de lingots
d’alumintum, destinés à l’étranger. 

soniques a une résistance de
plus de 90,000 livres au
pouce carré?

L’ALUMINIUM
AU CANADA

C’est en l’année 1900 que
débutait la construction de
la première usine d’alu-
minium au Canada: elle
était située à Shawinigan,
municipalité sur les bords
du majestueux Saint-Mau-
rice, source intarrissable
d’énergic  hydroélectrique
indispensable à la fabri-
cation du métal largement
relié à l’industrialisation de
la Belle Province.
Comme on le tit dans

l'histoire de ’ALCAN (sigle
de Aluminum Company of
Canada), c’est justement le
potentiel d'énergie qui attira
cette industrie dans la vallée
mauricienne au tournant du
siècle, à une trentaine de
milles au nord de Trois-Ri-
vières, tout près des chutes

où devait bientôt se dresser
la fabrique de fils et de
câbles qui fournit une large
part des li de transport
d'électricité canadiennes et
du monde entier.
Un jour, on constata

qu’en raison de l'augmen-
tation constante de la de-
mande =d'aluminium, il
fallait aménager une autre
usine: on s’orienta cette fois
vers la valéée du Saguenay,
a quelque 300 milles au
nord-est de Montréal. En
1925, une centrale de
540,000 c.v. était aménagée
à l'Isle-Maligne, près du
Lac St-Jean, non loin d’Ar-
vida, où l’ALCAN devait
bientôt construire la munici-
palité d’Arvida. Plus tard,
une autre aluminerie était
construite par l’ALCOA,
cette fois à Kitimat, en
Colombie-Britannique.

Par ailleurs. la Société
d’Aluminium Reynolds
(Canada) Limitée faisait son

entrée sur la scène québé-
coise en 1955, avec la con-
struction d’une usine au
Cap-de-la-Madeleine, en
banlieue de Trois-Rivières.
Elle dispose aujourd'hui
d’une puissante usine éga-
lement à un autre endroit
du Québec, soit Baie Co-
meau, où la production de
1974 s’est chiffrée par
146,500 tonnes. Reynolds
est également propriétaire de
la société de profilés sise à
Ste-Thérèse de Blainville, au
nord de Montréal, de la
société des câbles Reynolds
à La Malbaie, et d’une
autre usine de profilés, à
Richmond Hill (Ontario).
L'ALCAN compte

quelque 13,000 employés à
travers le Québec et la So-
ciété Reynolds, près de
3,000. A elles seules, ces
deux entreprises prospères
versent des salaires de plus
de $200,000,000 par année
dans la Belle Province,

—
C. BOUCHARD ALUMINIUM

  i  

REVETEMENT D’ALUMINIUM
VENTEÆSERVICE — INSTALLATION

1891, BOUL. ST-CHARLES, LACHENAIE, QUE.
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Que l’aluminium soit un produit très en

 

demande partout dans l'univers n’a rien de sur-
prenant, surtout lorsqu’on sait qu’il est de prix
très abordable. Si vous en achetiez en quantité
plus ou moins considérable ces jours-ci, on vous
le vendrait a .39 la livre, soit .11 de plus qu’il y
a dix-huit mois.

L'aluminium est un métal
qui se prête merveilleuse-
ment à une foule d’applica-
tions, ce qui fait qu’il est
fort recherché. Il est en
grande demande dans un
pays comme le Japon de
même qu'en Iran, deux na-
tions exposées à des se-
cousses sismiques plutôt
fréquentes. Dans notre
Grand Nord, l'aluminium
entre dans la fabrication de
maisons très bien adaptées
à un climat hivernal des
plus rigoureux. Pour leur
part, les Soviets font de
plus en plus appel à leur
tour à l’aluminium dans la
construction d'immeubles

devant être transportés de
chantier en chantier dans
leurs régions polaires. Plu-
sieurs expéditions scienti-
fiques françaises, anglaises
et américaines dans les ré-
Bions australes comme l’An-
tarctique, ont fréquemment
recours à l’aluminium
leurs habitations mobiles
comme pour leurs traines
tirées par des chiens ou des
autochenilles, comme on
l’apprend à la lecture de

lodiques spécialisés dont
e magazine National Geo-
graphic des USA.

cientistes américains et
soviétiques ont fait lar-
gement appel à l'aluminium

Le
® SCIENCES
L OCCULTESi
NTR.
ETRANGES

© NOUVELLES
INSOLITES
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poussé de l'aluminium: le L

levue, en direction de la
alors qu’il roulait dans jes para

e

RC, pho
Un train aérodynamique réalisé à partir de l'u: très

aphié l'andernier
de Sainte-Anne de Bel-
ontarienne. Une autre

 

epplication pentique du métal léger dans la réalisation de
convois ferroviaires rapides nous est fournie par le Turbo-

n ,

 

   Une autre réalisation d
trémie du CN, fait exclus
4 oe-de diverses

'ALCAN: un énorme wagon-
d'alumiaikdes comm servant su

iquides. Ba
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de trouve les fommes
bates of idiotes

681—NMentréal—Je comprends qu'il
est difficile de faire confisnce & un
homme et que l'on ne ssit jamais s'il est
sincère ou pes. Eh bien moi, je le suis et
de suis aussi très discret. Ce que je cher-
che, c'est une femme ou une jeune fille
delicate at jolie. Je voudrais hi faire pro-
fiter de mes largesses. Je suis un profes-
sionnel, bien éduqué et très genti. J'at-
tends cette jeune personne afin de la
Qéter à su juste valeur. Malgré le titre je

les adore et j'en prends bien soin.

Jo suis me fomme qui
manque de sécurité émotive

227—Lavai-des-Rapides — Dame libre
âgée de 50 ans. Je mesure 5'3° et je
pèse 110 Ib. J'ai une bonne instruction
et une trés bonne éducation. Je suis dis-
tinguée, romantique et j'adore le neture

et les arts. Je voudrais un compagnon
sincère, sérieux, dynamique et ayant les

RECGCATRES

mêmes qualités que moi.

Mes amis ètre
pationts of généreux

918—Montréal—Seule’ avec mes en-
fants, je suis une charmante jeune fem-
me âgée de 21 ans. Je mesure 5'6", je
pèse 118 Ib et on me dit de belle spps-
rence. Je suis à la recherche d'hommes
d'affaires ou de professionnels qui,
comme moi. aursient quelques heures
de libres. Je m'ennuie beaucoup depuis
que je suis seule. $i je demande des
hommes bien, c'est que j'ai été habitués
8 lu grands vie avec mon mari. J'espère
avoir des réponses positives.

Jaime lo plaisir of
tout co qui est boau

aimerais rencontrer
un monsieur charmant et bon. Je suis
une veuve sgée de BS ans.
Jo mesure 5'2”, je pèse 137 ib, je suis
blondeetj'ai de trèsjolis yeux bleus.
J'attends qu'on me téléphone.

Vivre et laisser vivre
c'est là mou but

808—Mont —Je suis uns jeune
femme dyée 32 ans. parfaitement
équilibrée, n'ayant aucune inhibition.
J'aime les gens, quel que soit leur sexe.
J'ai le magnifique don de vivre intensé-
ment ma vie et je souhaite le partager
avec qui veut bien en profiter. J'exige

    

Avis aux hommes de
Québoo ot des cavirens

506—Ste-Foy—Je suis une femme
veuve âgée de 62 ans. J'aime les cartes,
le danse, las voyages. etc. Je possède
une maison très charmante. Je désire
rencontrer un compagnon âgé entre 50
et 85 ans, bien éduqué, en bonne santé
et assez gentil. Je mesure S°, je pèse
110 bb et je suis sentimentale et affec-
tueuse.

Golui que je désire est
simple of bion éduqué

808—Montréai—Je suis une femme
âgée de 55 ans,je mesure 8°2'' et je
pèse 130 Ib. Je suis gaie et sincère. J'si-
mersis connaître un Monsieur ayant une
bonne situation. Cet homme devra être
libre et avoir entre66 et 60 ans.

Mème si je travaille,
je trouve lo temps long

S87—Longueull—Je suis une femme
séparée légalement depuis quelque

a tempsJalprvi je mesurehd

1 ord veux pera. J'aimerais bien connet-

 

bien instruit. Cet homme aurait entre 50
et 69 ane.À serait aenez grand, mais pes
un aventurier.
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Cette page est mise à votre disposition par l'équipe d'Amourama qui désire ré-

pondre a un besoin. Notre but est d'apporter une part de bonheur à tous ceux qui en
feront la demande.
Pourplacer une annonce: Le coûf‘pourl'insertion d’une annonce est de $5.00 pour
un texte de longueur normale.
Pour rejoindre un correspondant : Pour recevoir le nom,l'adresse et, si possible, le
numéro de téléphone d'un correspondant, vous n’avez qu’à envoyer $3.00, plus une
enveloppe affranchie.
Ecrivez en toute confiance, nous sommes compréhensifs et nous parvenons toujours
à vous aider. Adrèssez vos demandes à AMOURAMA75, C.P. 568, Station Vouville, 527-8273.
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rendre va hom
718—Montréal—8.0.8.
41 ans, 53”, 112 Ib, féminine, honnête.
distinguée et sincère cherche un homme
qui pourrait lui aider financièrement.

Pour des raisons de mauvaise sents, je
ne travaille pas, mais je ne suis pas inva-
lide. Qu'importel'age de cet homme,

pourvu qu'il soit sincère et délicat. Qui
pout se vanter de connaître l'avenir?

Peut-être deviendrons-nous de très bons
amis! Je laisse mon numéro de télépho-
ne pour un contact rapide. Pas d'aventu-
riers s.v.p.

Brassette mais très jolie,
je suis célibataire

400—Terrebonne—Agée de 31 ans, je
suis une fille sérieuse qui adore les en-
fants. Je possède beaucoup de qualités
en plus d'être une excallente cuisinière.
Je suis à la recherche d'un hdmme agé
entre 26 et 40 ans, sérieux, sincère, af-
fectueux. gai et aimant 1a vie et les en-
fants. Je ne veux pas d'aventuriers, mais
un homme avec qui je pourrais finir ma
vie.

Je cherche une fomme
potolée ot affoctuense

481—Vencouver—Divorcé, âgé de 49
ans, né en France, je mesure B'4” ot jo
pase 180 1b. On me donne entre 40 et
45 ans. Je suis tendre et aifectueux.
J'aimerais rencontrer une femme qui
veut être aimée. Elle surait entre 30 et
465 ane, elie serait bien faite et elle vou-
drait vivre avec moi à Vancouver, Maris-
ge possible.

Je souhaite avoir
une lisison durable

848—Montréal—Je suis un jeune
homme 8gé 33 ans. Je mesure 8°11",
je pèse 1656Ib et je suis de belle appa-
rence. Discret et cultivé. je suis toujours
souriant et très viril. Je désire avoir une
Maison avec une jeune fille ou une fem-
me agées entre 20 et 36 ans. fibre le jour,
une fois la semaine.

La beauté du visage
n’a pas d'importance pour moi

007—Co. de Labelle—J'aimerais cor-
respondre avec un monsieur sérieux,

honnête, bon, simple et bien éduqué.
Moi, j'ai 47 ans,je ptTyrie0
mesure 5°3", je pis tb, j'ai \
cheveux châtains
me le camping je suis simple. Je pa-
rais beaucoup plut jeune que mon âge
ot j'adore la simp te. Je voudrais ren-
eeeeoudan
viron mon âge. Mon but est A
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Réponse assurée à tous
les hommes libres

701—Québec—Je suis une infirmière
célibataire âgée de 36 ans. Je mesure
B'et je suis grassette. Je désire rencon-

trer un homme âgé entre 35 et 45 ans,
sérieux, célibataire de préférence. Pas
d'aventuriers.

L'INSCRIPTION
FLL

OEE)
LES FEMMES

Un homme qui possède de bolles
manières. Est-ce possible?

s22—Sherbrooke—J'ai 61 ans, je suis
veuve mais libre,j'ai quatre enfants ma-
riés, je mesure 55”, je pèse 140 lb et je
suis en bonne santé. J'aime les sorties,
les spectacles à l'occasion, la danse et
toutes les bonnes choses. Je désire ren-
contrée un homme gentil.

Jo parais boauceup plus

    

réservée et sérieuse.Je mesure B'5'/s""et
pèse 120 lb. Je suis bien proportionnée,
Châtain aux yeux bruns.Je suis très fière
demaiet propre. J'ai490ans.et sans vou-
toir me vanter, je parais plus jeune que
mon âge. Je voudrais faire is connais-
sance d'un homme assez grand, pes trop
gros, et très fidèle. Mon but est sérieux.
Celui qui deviendra mon ami sera un
homme chanceux. Je laisse mon numé-
ro de téléphone pour un contact rapide.

Je suis un homme sincère
of mon but est trés sérieux

827—Terrshonne—Ags de 38 ans, je
suis un célibataire avec un enfant à ma

  

cherge. Mon garçon a 7 ans et ma situs- -
tion financière est bonne. J'aimerais
rencontrer une jeune fille ou une femme
Qui aime les enfants, afin de mener une

vie normale.

Agée de 38 ans, divorcée,
Tai encore lo goat de vivre

youx pers, J'ai. 170—Lsc St-Jean—Divorcée depuis
pot, mesure 62, ot js pose 110 ib.
J'ai cheveux noirs, les yeux bleus, je
suis bctive, affectueuse, gaie, courageu-
se. très compréhensive etj'ai une in-
struction moyenne. J'sime le dialogue,
\a danse, 1a péche,1a vie de foyer. J'si-
™e aussi bricoler, coudre, etc. J'ai deux
iles âgées de 10 et 14 ans. J'aimerais
correspondre avec un homme libre, pro-
pre, mature, franc, communicatif, qui
œurelt des goûts semblables eux miens.

Je sais vivre ot je suis
use fomme très bien

431—Meontréal—J'ai 23 ans, je suis
blonde et j'ai les yeux pers. Je mesure
6°4"et je pèse 115 1b, Je suis du signe
"de le “Balance” et je désire rencontrer
des hommes de 25 ans et plus, mais fi-
nenclèrement à l'aise. Mon but: l'amitié.
Photo appréciée.

 

    
   

Pour la modique somme de $25.60 par annee
que semaine notre publication contenant une A

choix qui ne sont pas publiees dans celte page.

 

. j'ai 49 ans, je
mesure 5°6°' et je pèse 140 Ib. Je suis
très bien de ma personne, je possède
une auto sport récente et beaucoup de

temps libre. J'aimerais rencontrer occa-

sionnalisment une personne mariée ou
non,agde entre 20 st 45 ans, bien de sa
personne et très discrète, pour sorties le
jour où ie soir. Vos goûts seront les
miens: balsdes à la campagne, dense,
repas avec vin au restaurant, etc. Re-
ponse assurée.

Simple of de halo apparence,
je suis très généreux

288—Montréal—Je un homme
d'affaires dans la trentaine. Gal, propre,
affectueux et bien éduqué, je cherche

  

une femme ou unejeune fille célibataire,
délicate, qui comme moi aurait un peu
de tempslibre, de préférencele jour.

But: rencontres occasionnelles.
.

Jo désire aimer of être
aimée sincèrement

262—Montréal—Honnête et sincère, je
sus une Célibataire âgée de 26 ans. Je
suis jolie, je mesure 5'4° et je pèse 116
tb. J'ai le sons de l'humour et je suis tou-
jours souriante. Je sais trés bien cuisi-
ner, je suis sincère, sensible, aifectueu-
se ot franche. J'aimerais que l'homme
que je choisirai soitcapable de me pren-
dre comme je suis. D'après mon expé-
rience. Jo suis capable de rendre un
homme heureux, car je suis une femme
tout à fit comme les autres, malgré que
je sois handicapée. Bienvenue à tous.

Avis aux hommes
sensuels et sympathiques

478—Cantons de Est—Jesuis unejeu-
ne fille agée de 20 ans etje suis jolie.
J'aimerais renconter des hommes finan-
cièrement à l'aise, pour sortir occasion-
nellement. L'âge et le statut social n'ont
pas d'importance. Réponse asaurée à

a aussi dos goats
somblables sux miens

083—Cantons de l'Est—Je suis une
jeune célibataire âgée de 20 ans. J'ai les
vous bleus.les cheveux auburn, je mesu-
re 54" et je pèse 120 Ib. J'aime les
sports, ls dense, les voyages et le ciné-
ma. Je désire rencontrer un garçon sé-
rieux, optimiste, mature, âgé entre 20 et
28 ans, Ce garçon queje cherche a ls
sens de l'immour et des responsabilités.

C'est onsemble que nous
fasons cette domande

283—8t-Jerôme—Je suis une femme
Qui souffre des rhumatismes. Mon mari
s'ennuie beaucoup et je voudrais pes le
perdre. Je voudrais lui trouver des emis
qui le comblernient pleinement. SI ces
amis ont une femme quis‘adonnerait
avec moi, j'en serais , mais ce
n’est pas nécessaire. Ce qui compte,
c’est que je trouve des gens qui com-
prendre t mon mari. J'ai 36 ens, je
mesure pèse 126 lb. Lui a 40 ane
mesure 6°11°’ et pèse 140 Ib. Il est bel
homme, inetruit, Il s'occupe des jeunes
et illes comprend bien. Mon mari est
d'accord pour l'annone et nous répon-
drons à toutes les Sapndes.

 

  

vous recevrez pars la poste cha-
ste de plus de 150 annonces de

    petite femme que
je prondrai à ma charge

e—Mentréal—JLal le ne suis pas libre,
mais j'ai envie d'avoir uns petite femme
bien jolis que je prendrais à ma charge,
comme si alle était mon épouse. Au
début, je ne la verrais que quelques fois
par semaine, mais si tout marche bien,
de ponsersis alors à divorcer pèur refaire
ma vie avec elle. Je suis franc et de belle
apparence. Bienvenue eux jeunes filles
et sux fammes malheureuses. Discré-
tion assurée.

Jo suis du genre intellectuel
je m'intéresse à l'art en général
§88—Cantons de l'Est—Colibetaire,
28 ans. brune aux yeux je désire
correspondre avec une personne qui

posséderait une vaste culture générale
et qui aurait des intérêts en rapport avec
tes miens. Bienvenue aux gens de natio-
nalité conadienne ou étrangère. Nous
pourrons échanger des idées. Aventu-
riers s‘abstenir.

Je possède une belle maison
ot une voiture récente

642— Laval —Je demande un veuf qui
ne prendrait pas de boisson, pour m'en
faire un compagnon de mon âge. J'ai 68
ans, mais je suis jeune de caractère et
en très borme santé. Je mesure 5'2"et
ie pèse 126 lb. J'ai les cheveux blonds.
Avis aux intéressés.

   

  

421—Bssauport—Monsieur, venez à
mon secours. Si vous êtes un gentil
monsieur, veuf ou divorcé, assez grand
{mesurant entre 55”
une bonne santé, étent propre, ayant

une’ bonne sécurité, une voi-
ture et aiment une compagne quine vive

que pour vous. contactez-moi. Je suis
très douce at je peux passer partout

sans embarras, enfin vivre pleinement
ce qui nous reste à vivre. La vie est si
courte et j'ai tant de tendresse accumu-
lée dens mon coeur. On me dit jolie, dis-
tinguée et fière. Je mesure 6°2” etje
pèse 115 Ib. M. mes 60 ans. ma
santé est très bonne. Je possédeuneauto
et je suis toujours de bonne humeur. Pas
d'aventuriers s.v.p.

de suis assez sérieux
of sans préjugés

A481—Hull—Je suis un célibataire égé
de 22 ans. Je mesure 5°9", je pèse 148
tb et je suis d'assez belle apparence. Je
cherche une fille assez jolie pour sortir
ou vivre avec moi. Je promets une ré-
ponse à celles qui m'écriront.

Je suis franche, bien mise
gaie et très affooutuese

213—Eset-Angus—Agée de 66 ans, je
porsis beaucup plus jeune que mon âge.
de mesure 5°3". je pèse 128 lb, j'ai les
cheveux bruns un peu grisonnants, et je
sais être très affectueuse quand un
homme me plait. Je désire rencontrer un
homme viril, libre mesurant 5°8" et plus
franc, honnête et ayant une bonne répu-
tation. Mon but: être heureuse et rendre
mon compagnon heureux. Pas d'aventu-
riers s.v.p.

Simple of gai de nature,
je suis un bon garçon

© suis un jeune céti-
bataire ôgé de 19 ans. je mesure S'8" et
le pèse 136 ib. J'aime la musique et les
sports. J'aimerais connaitre une jeune
fille agée de 17 ans et plus. J'aimersis
qu'elle soit de belle apparence et sérieu-
se. But sérieux.

Rencontrer un homme
une femme ou un couple

671—Nord de Montréal—Jeune cou-
ple: lui a 29 ans, mesure 59”;elle 8 27
ans et mesure 5°4”". Nous desirons ren-
contrer d'autres couples ou des jeunes
filles des hommes et des femmes seuls,
âgés de 20 et 35 ans Race et religion
sont sans importance. Discrétion et ré-

ponse assurées.

Une personne qui voudrait
nous compléter par sa présence
871—Montr Nous sommes un
couple âgé de 30 ans. Lui mesure 5°11”
et pèse 160 Ib. Elle mesure 62°, 38-26-
38, est bien faite et jolie. Nous invitons
une personne qui voudrait nous rscon-
tree à nous contacter le plus vite possi-
ble. Nous sommes un couple tres large
d'esprit et discret. Bienvenue aux fem-
mes de Montréal et de l'exterieur.
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LINDA
THORSON
VEUT DEVENIR VEDETTE DU CINÉMA FRANÇAIS
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Vous vous souvenez de
Cette grande brune aux
yeux verts qui vous re-
tournait une bonne demi
douzaine d'hommes en un
tour de main? D

a
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x“
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C'était Linda Thorson
la vedette de ‘Chapeau
Melon” et “bottes de
cuir”, la championne fé-
minine du karate de
cinéma en Angleterre.

Elle retournait son
homme, de bien des fa-
cons..., mais le téléspec-
tateur retient surtout le
“’sex-appeal” que cette
vedette internationale qui
émanait de cette vedette
internationale.
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Linda Thorson, est,
malgrétout, 5 ans aprés
I'enregistrement de cette
série, toute jeune puis-
qu'elle vient d’avoir 24
ans.

BON APPÉTIT
Son succès fut tel.

aaujourd’hui elle tente de
‘aire oublier ce personnage
ui lui donna ses lettres

noblesse.
Elle a“donc décidé de

faire du cinéma en France.
“Je ne peux rester insen-
sible aux charmes de votre
cuisine, ni à ceux de vos
cinéastes, alors, je m’in-
stalle”. On serait tenté de 95"
lui répondre: “Bon »
pétit...” De toute façon, sa
décision est prise, et dans
Jes mois prochains, Linda S
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| LA MÉTHODE MASTERS ET JOHNSON

“2555COMMENT SEsexuelles en dohers de tonte
lité, hente ou crainte. Cette

steerDEBARRASSER _
qdTooisumsui DE lA FRIGIDITE

_ EN UNE QUINZAINE DE JOURS
Pourquoi y a-til tantde du développement de sa biens. Au lieu de lui ap- lorsque se présentera une blige, au contraire, à les cation sexuelle de ce genrefemmes frigides ? Parce fonction sexuelle pour ré- prendre à prendre con- occasion intéressante et réprimer ou à les chasser se traduisent par des ré-que, pendant ses années de pondre sux exigences de la science de la valeur de ses appropriée, et de déve- sous prétexte qu'elles sont pressions sexuelles siormation, la femme dis- société qui veut qu'elle ait sensations sexuelles en at- lopper ainsi un système deu mauvaises, sales, etc. aigués que la patiente lessimule une grande partic  Papparence «d’une fille tendant de les exprimer valeurs réalistes, on l’o- Les résultats d’une édu-

|

exprime, dans les ecli-

 

     

  
 

  

- srnces d'une société qui veut qu'elle ait l'apparence d'une «jeune fille biens.

——
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niques de sexe», par la
plainte séculaire: «Je ne
sens rien». À l’origine de
cette déficience sexuelle, il
y & un véritable lavage du
cerveau.

Les causes de la
frigidité ? La principale,
selon les experts, dont
Masters et Johnson, est
gelle selon aquelle la
lemme conçoit les rapports
sexuels comme un devoir
ayant pour seule raison la
satisfaction du mari, et
dans l'exercice duquel elle
ne doit pas rechercher le
plaisir.

Le traumatisme est une
autre cause de frigidité.
Un ifitident comme le

” viol, l'avortement ou des
rapports sexuels doulou-
reux, peut rendre la femme
frigide, même si, jusque-là,
eile n'avait pas de diffi-
culté à trouver l’orgasme.

LES AUTRES CAUSES
Une autre cause impor-

tante de cette déficience
sexuelle réside dans le
mécontentement envers le
mari. Si une femme a
perdu tout respect pour
son mari en tant qu-
‘homme et en tant que
pourvoyeur, ou encore si
son apprence ou ses habi-
tudes lui répugnent, il n’est
guère surprenant qu'elle
soit frigide avec lui.

ll arrive aussi parfois
que la femme soit frigide
à cause de l’inaptitude du
mari. La femme d'un
homme affligé, par
exemple, d’éjaculation
précoce est particuliè-
rement susceptible de de-
venir frigide. Elle éprouve
le sentiment d’être «ex-
ploitée» par son époux.

L'impuissance partielle
esh une autre cause de fri-
idité, qui se complique du
ait qu'un homme dont la
femme est entièrement ou
partiellement frigide risque
ui-même de devenir im-
puissant.

Enfin, certaines femmes
sont généralement frigides
avec les hommes du fait
qu'elles sont, au fond, les-
biennes. Des femmes qui
ont eu d'importantes rela-
tions homosexuelles lors-
u'elles étaient jeunes
Mes, et qui se marient
ar la suite, n’ont pas à
¢ trop surprisessi elles

se découvrent passives, par
la suite, dans le lit con-
jugal.

PARLONS BU
TRAITEMENT
Passons maintenant au

traitement. Dans leur ecli-
nique de sexe» de Saint
Louis, Masters et Johnson
ont traité 342 cas. 193 de
ces femmes n'avaient
jamais eu, en aucun
temps, d’orgasme. Or 32
seulement de ces patientes
n'ont pu être guéries.
Comme on le voit, les
résultats sont encoura-
geants.

Pour que Is cure s'ef-
fectue, il faut absolument
ue le mari d’une femme
figide accepte de colla-
borer activement au trai-
tement. Il doit accepter
que sa personnalité, ses
techniques amoureuses et

 

ses attitudes envers la se-
xualité et les femmes
soient soumises à la dis-
cussion, i l'analyse et,

bablement, à des modi-
ations.
Chaque couple, aussi,

est pris en main, non par
par un seul praticien, mais
par une «équipe thérapeu-
tique mixte», un homme et
une femme dont l’un est
un médecin =qualifié.
Masters et Johnson ont
trouvé qu’une des condi-
tions préalables les plus
importantes pour le succès
du traitement résidait dans
le fait que le couple, pour
suivre le stage clinique,
avait quitté la ville où il
habitait et s'était débar-
rassé pour 15 jours — le
traitement dure une quin-
zaine de jours — de
toutes les pressions
exercées par la vie domes-
tique, le travail, les voi-
sins, la famille et les en-
fants.

DISCUSSION SUR
LA VIE SEXUELLE
DES PARTENAIRES

Le traitement comporte
beaucoup de discussions
entre partenaires sur leur
vie sexuelle et les émotions
qui y sont rattachées. Il y
aussi, pendant les deux
premiers jours, des inter-
views thérapeutiques im-
portantes. Pendant ces
deux premiers jours, il n'y
a pas d'activité sexuelle
entre partenaires, mais
simplement les plaisirs
partagés des vacances —
cinéma, restaurant, excur-
sions. Le but est de rap-
procher d’abord les con-
Joints l'un de l’autre,

Puis arrivent les séances
de «concentration senso-
rielle», au cours desquelles
les conjoints se livrent l’un
sur l’autre à des exercices
de sensibilisation — deux
de ces séances se dé-
roulant dans l'intimité de
leur chambre à coucher et
au moment choisi par eux
après la table ronde du
troisième jour.
, L'acte sexuel est encore
interdit. On se caresse, on
se masse et on s'efforce,
par —tâtonnements, à
trouver les zones particu-
lièrement sensibles mais
toujours en évitant l’exci-
tation sexuelle proprement
dite. -

Puis, à partir du cin-
quitme ou du sixième
jour, les séances doivent
comporter des touchers
dirigés spécifiquement vers
les zones érogènes de
l'autre. Mais, encore là,
nous n’en sommes pas
encore aux actes sexuels
complets. Cela ne viendra
ue plus tard, après que
es discussions auront

permis l'analyse des
séances antérieures et la
mise à jour des résis-
tances, des craintes et des
résidus de culpabilité.

Toutes les techniques
mises’ au point par
Masters et Johnson pour-
raient constituer un apport

Kale 531 Dept AY
Jonguwere Quebec Canada
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jeux au répertoire éro-
re d'un couple, mais si
l'on se propose sérieu-
sement de vaincre sa frigi-
dité, il faut suivre le trai-
tement à partir du début,
et à la lettre.

Le but recherché par la
femme en traitement ne
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doit pas être d’arriver,
d'atteindre à l'orgasme, de
réussir l’accomplissement
de l’acte sexuel — autant
de mots qui doivent être
bannis parce qu'ils impli-
uent une notion de «per-
lormance sexuelle».
Le traitement vise à

aider la femme à penser, à
se sentir sexuellement, à se
laisser aller et à se livrer
aux sensations sexuelles en
dehors de toute anxiété,
culpabilité, honte ou
crainte; il veut l’aider à
accepter l'idée que la re-
cherche du plaisir sexuel

QUI VAUT

"1000

ons’enpaie... avec

est une chose tout aussi
naturelle chez elle que
chez l’homme. Lorsqu'une
femme cesse de s'inquiéter
et de vouloir à tout prix
arvenir a l'orgasme,
asters et Johnson ont
couvertdé ue Celui-ci

vient de lui-même.
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EN PLUS DE DONNER
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Vous êtes belle. alors pourquoile cacher?
Vous êtes sensuelle... alors pourquoi ne pas vous
exprimer telle que vous êtes?
Cela est possible grâce aux lignes, aux tissus,

aux couleurs de la mode d'aujourd'hui,
Cela est possible aussi malgré l’époque

inflationnaire dans laquelle nous vivons; parce
qu'il y a encore des manufacturiers qui font beau

et pas cher; parce qu’il y a encore des
boutiquiers qui osent ne pas faire de profits

quasi usuriers.
Regardez les magnifiques modèles que porte

Louise Lavallée dans ces pagesot... faites voire
choix.

Ces modèles, choisis par Eric Krief et
phetegraphiés.par James Gauthier, sont on vente
à la boutique Picpus, située au 1172 de la rue

Sainte-Catherine est.

  
 

   

   

 

    

   

saison des fleurs
ne meurent jamais
al i

4 ae

  p
r
e

 

  

  

=

 

f
a
c
e
Y
a
a

R
P
CR
E
E
E
C
A

 

   
  

 

     
  

  

  

 

  
  
  

  
  
    

  
  

 

  

    

 =

   
   

 

p
e
t
e

SE
Le
W
i
g
A
R

p
r
o
t
a
i
f
m
e

+  
3 Cette magnifique robe longue, noire avec des imprimés

bleus, bruns, jaunes, roses, est en fait une véritable
peinture. Parce qu'elle est l’œuvre d'Arbal, peintre italien

A qui oorclé” dans la haute couture. Pour aussi peu
2e, que $35.
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3 ITES EROTIQUES URSULA ANDRESSa ’FR SE DONNE UN AN| GEORGE HAMILTON ET CYBIL SHEPHERD POUR RETROUVER

; CLARK GABLE ET CAROLE LOMBARD DÉESSEOÙCINEMABR Depuis qu’on a - :| annoncé que le pro-
On l'avait surnomméela plusà ducteur Harry

belle femme du monde mais en s.
ans de demi-activité, d’autres étoiles

‘ Korshak allait pro-+ *~

|

chainement mettre en
ont cu le temps de naitre et de§ ,
vi firm edetteoF chantier un film con-
denés au ament des vi 5. sacré au roman d’a-
Mais Ursula Andress ne s’avoue pasi mour de Clark Gable
vaincue ct a décidé de reconquérir son titreet de Carole Lom-
de déesse de cinéma. L'amour dans soni bard, le tout Hol-
cas n’a pas duré toujours Fs sa linisonte à
avec un comédien français lui a valu ce, lywood joie. se tient
ralentissement dans sa carrière. Elle affirmeh 5 plus ie.
ne rien regretter car l'amour a toujours, añ Non pas tellement parce
ses yeux, occupé la première place. Cellequ’il s’agit là d'un projet À
qu'on & souvent surnomméela «mangeuseque tout le monde at- x A
l’hommes», se dit au contraire très roman-tendait — généralement, a
tique; «quand je suis amoureuse, mon; les biographies d'artistes se Cybil Shepherd, l’une des plus belles stars d'Hollywood, amant est l’homme le plus beau,‘le plusrévèlent fort décevantes —

|

d’ailleurs un ancien mannequin vedette, jouerait au charmant, le plus merveilleux du monde»mais parce qu’aussitôt cinéma le rôle de la vedette d'avant Carole Lom- Elle pense avoir tout de mêmetrop sacrifié¢ »

|

chacun est parti à la re- bard, qui a vécu une belle histoire d'amour avec Clark sa carrière à sa vie privée et sait que soncherche des comédiens Gable...
«comebacks ne sera pasfacile. «Cela ne. susceptibles de personnifier gouement est énorme à obléme de la moustache, me fait pas peur, car j'ai toujours eu unde manière crédible Clark ollywood, à commencer bien entendu, pourrait être tempérament bagarreur.» Elle est prête à3 Gable et Carole Lombard. par les comédiens et les facilement résolu. lancer la sageure que dans un an on re-; Ce qui, chacun est bien actrices qui se sont dit Mais l'unanimité semble parlera d'elle dans les plus grands films.? d'accord là-dessus, sera qu’à tout prendre, il surtout s'être faite autour " Cela ne l'empêche pas de croire encore à iï une entreprise d'autant . existait entre Clark Gable de Cybil Shepherd qui, si

|

Ursula «la mangeuse d'hommes» saura-t- l'amour, «mais plus comme à 18 ans; j'ai 4! plus malaisée que tout le ou Carole Lombard et eux physiquement ne ressemble

|

elle résister à l'amour pour se co appris à voir les choses avec plusde réa- 1monde estime, à juste titre, une petite ressemblance pas tellement a Carole nouveau à sa carrière? Elle a en tout cas lisme, je ne rêve plus et sait que rien n'est 3y - ue le couple en question qui, bien exploitée, pour- Lombard, pourrait sans

|

pris de bonnesrésolutions. éternel» :demeurera incomparable... rait, le plus rosturellement aucun doute facilement
À- Beaucoup de noms ont u monde, leur valoir le l’évoquer. no fait re-

:‘Gé jetés dans la bagarre. rôletant désiré ! » marquer en effetà Hol- POUR ANNE HEYWOOD LA REUSSITEeux qui n'ont pas une terrain ayant été lyw que Cybi e-grandeim inationse sont déblayé et les candidatures pherd possède la classe PASSE AVANT TOUT PAR LA LIGNEcoatentés recenser les fantaisistes balayées, il qu’avait Carole, ainsi que 9 4comédiens à moustache — semble aujourd’hui que la même sophistication et _. S'il est et Anne Heywood en dure discipline. Mais elle a ;à dont Burt Reynoldsqui deux candidats demeurent qu’au surplus elle utilise le un métier où il est sait quelque chose. surtout suivi à la lettre et Àest pourtant aux anti en lice: Georve Hamilton même langage que la star - Pil s’aoi ce depuis fort longtemps |“#

|

de Clare Gable — et les et Cybil Shepherd. Le d'avant-querre. Ce qui veut severIx lie Som Sil agit Je ne Bde les conseils de Gayelord ;jolies filles blondes. L'en- premier a la fossette de dire qu’elle s'exprime de i > € Poids Hauser, le maitre incon- ÏGable et le sourire, et le manière assez vulgaire... bien celui du cinéma avant tout, c'est aussi testé de in diététique, Il +:
une question de santé s’agit,dit-elle, de bien se»
«afin de faire face à Connaître; «si vous savezLE TOUR DE FORCE D’YVES MONTAND ET SIMONE la concurrence», affr. dent voie orgnisme«{ SIGNORET: RESTER UNIS PENDANT UN QUART DE SIÈCLE me-telle. facile de contrôler sa ligne4
dette du «Renarde et et même de gagner js, a-2 :
us récemment du «re- aille contre la maladie»,2 il y & parfois, dans le
Lr de «Trader Horna, Si elle n’a pas oublié la

4 milieu du spectacle, des
Anne Heywood n'a pas at couples unis et heureux; Yves

   

 

 

 

 

 

 

   
  

 

 

 

 

     
 

Montand et Simone Signoret
en sont la preuve puisque
leur union dure depuis un
quart de siécle.

Ce n'est pourtant pas les tenta-
tions qui ont manqué ni pour l’un

s'inquiéter car elle n'a pas
pris une livre depuis dix
ans. Afin de conserver
cette silhouette fort ap-
préciée du public, elle re-
connait s’être imposé une

saveur des sucreries, elle
affirme parvenir facilement
à résister à la tentation.

Le résultat est là et
Anne prouve bien que ses
efforts quotidiens en va-
laient la peine.

 

   

bras Marilyn Monroe, Shirley
MacLaine, Barbra Streisand,

#
{ ni pour l’autre. Yves tint dans ses

4 Simone, elle, donna la réplique a
des partenaires aussi prestigieux
ue Lawrence Harvey ou Oscar
erner. Mais un même souci d’in-

dépendance et de fidélité, un certain
sens du militantisme, une admi-
ration réciproque et deux carrières
souvent jumelles ont renforcé les
liens qui les unissaient et rien, ni
personne, semble-t-il, n’a pu les dé-
truire.

Leur rencontre eut lieu sous le
signe de la poésie car c’est le
Jacques Prévert qui sut les réunir.
Ils étaient pourtant fort différents;
it s'était construit à la force des
poignets, elle avait été élevée dans
un milieu plus aisé, il s'était fait
une réputation dans la chanson fan-
taisiste, elle excellait dans le drame.
Mais au cours des années, leur per-
sonnalité et leur idéologie se sont
rejointes, comme ils le prouvaient
en tournant tous les deux dans le
film «l’Aveur, de Costa Gavras.

and l’entente est à la fois phy-
sique et intellectuelle, rien ne
saurait la détruire, pas même le
milieu du spectacle.
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Grâce à sa volonté et aux miracles de ln diétét ue,heiHeywood De craint plus la concurrence haw

Cela n’a sans doute pas été facile; Yves
non seulement révesi à rester un couple uni
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TRAHIT
J'ai 30 ans. Je suis

marié et n’ai pas encore
d'enfants. Je travaille dans
une usine de produits pias-
tiques. Avec.mon épouse,
je pratique le nudisme
depuis quelques années.
Tous les étés, nous nous
arvangeons pour aller vivre
uelques semaines dans

des camps «ad hoc».
Notre couple est parfai-
tement uni. Or, depuis
quelques semaines, nous
avons fait la connaissance
d'un couple plus jeune et
j'ai beaucoup de mal à
dissimuler l'émotion se-
xuelle que provoque chez
moi cette jeune femme qui
est très chante. Je suis
alors trahi par mon sexe
qui devient très visible. Et
j'ai toujours l’impression
d'attirer les regards nar-
uois. Je voudrais me
ébarrasser de cette ré-

action.
JEAN R,
GRANBY

Vous croyez voir des
regards narquois ?
Pourquoi vous sentez-vous
coupable ? D'où vient
cette attitude de la part
d’un nudiste comme vous ?
Personne chez ce couple,
s'il est le moindrement
évolué, ne ‘vous fera re-
proche de quoi que ce
soit. Car l'érection est bien
l’un des phénomènes les
lus naturels chez
"homme. Oubliez tout cela
et ne vous en faites plus.
D'ailleurs, il s'agira de
penser à cette réaction
pour: qu'elle se reproduise.

POUR
M'AIDER
À FAIRE
L'AMOUR

Lorsque j'ai des rap-
ets paoblig ma

lemme, pour
parvenie à parachever

et avec satis-
faction l’acte d'amour,
d'imaginer des scènes où

l’emour dans va
par exemple, ou
avec une belle ac-

très célèbre sa
mais dont n'ose

vous dire le nom. Est-ce
normal ce qui m'arrive ?

JEAN-MARIE L.,
RIMOUSKI

Si vous avez de ces
phantasmes — et vous
n'êtes pas le seul dans
votre cas — pourquoi tout
simplement ne pas les ra-
conter à votre femme ?
Mieux que cela: deman-
dez-lui ai elle ne voudrait

pour votre plaisir,
Jouer lerôle d’une actrice
célèbre et même trans-
former un peu la déco-
tation de votre chambre à

La
e
trice 

encore à concrétiser ? De
cette façon, votre vie se-
xuelle a des chances de
devenir encore bien plus
intéressante.

UN VIEUX
SALAUD

J'habite en face d’une
école de jeunes filles. J'ai
remarqué depuis quelque
temps un homme assez
âgé, vêtu d'une sorte d’im-
perméable gris, qui aime
croiser les élèves à la
sortie des classes. En l'ob-
fervant, je l’ai vu ouvrir
son manteau et montrer
son sexe aux filles
qui se sauvaient en
courant. Comme aest
produit plusieurs fois,
suis, une bonne fois, ads
le trouver et, en riant de
toutes ses dents i
m'a montré son sexe. Je
l’ai injurié et il s’est sauvé.
Je le vois encore rôder de
temps à autres autour de
l’école. J'ai informé les

iciers qui m'ont promis
Defe quelque chole Or, -
rien encore ne s'est
produit. Ii a vraiment
trop de malades sexuels.
Pareille abomination est-
elle possible ? J'ai hâte
qu'on pince et qu’on en-

ce vieux salaud.
MME RENEE V.,

MONTREAL
D'abord, madame, dites-

vous bien que les exhibi-
tionnistes — et ce «vieux
salauds en est un — sont
rarement des gens dan-
poreux Ils seraient

aucoup moins actifs si,

temps que la simple vue
d'organes sexuels cesse de
provoquer des émotions
démesurées. Après tout,
l'organe sexuel d’un
homme, c'est une partie de
son corps, comme le nez
ou les oreilles! Même
chose pour la femme.
Sachez aussi que les en-
fants sont rarement trau-
matisés par la rencontre
d’un exhibitionniste,
surtout quand les parents
ont pris la peine de leur
expliquer de quoi il s's-
gissait. Quant aux grandes
personnes, nous leur con-
seillerions une tolérante
indifférence. D'autant plus
que les exhibitionnistes
paient très cher leur
plaisir. Quand ils se font
pincer, et c’est toujours ce
qui finit par arriver, ils
ont a prison pour at-
tentat à la pudeur.

J'AI PEUR
DE RESTER
Le PRIS

souvent d’avoir des rap-
ris sexuels avec des
unes filles de mon bee

ou encore avec 8
femmes plus Spées. Ré-
cemment, j'ai eu d'occasion
de rencontrer une femme
de 33 ans, avec qui j'ai eu
des échanges ables,
mais qui présentait tou-
tefois quelque chose de
particulier, c'est-à-dire une
contraction très violente
au moment de l'orgasme,

   

 

     

  

 

dans des conditions un
peu iculières, dans une
couc de train, à qui à
est arrivé la mésaventure
suivante. À la suite d’une
contraction violente de la
femme, l’organe de
l’homme est resté empri-
sonné et ils n’ont pu se
dégager. I! a fallu, après
deux heujes d'efforts, pa-
raît-il, qu’ils appellent le
contrôleur du train et on a
dû, à j’arrêt suivant, les
transporter enveloppés
dans une couverture à

Des histoires telles que
celle que vous rapportez
ne peuvent qu'entretenir la
peur de voir un jour son
organe sexuel retenu par
quelque vagin agressif. Ce
ait a même un nom latin:
«penis captivuss. La
femme a des contractions
vaginales et c'est assez
heureux car elles sont des
lus exquises pour
‘homme au sommet du
plaisir. Par contre, il est
tout à fait absurde, à ce
moment-là, de penser que
l'on court le risque de
rester captif. Cette peur
provient de l'observation
des animaux, notamment
du plus familier d’entre
eux: le chien. Lorsqu'il a
des , le chien, par
un phénoméne de turges-
cence physiologique, ne
peut se séparer de la fe-
melle avant d'avoir
éjaculé. Il est donc très

 

 

fait de tenter de séparer
ces animaux ne peut que
les blesser. Chez les hu-
mains, ce phénomène est
des plus exceptionnels. Si
toutefois cela se produi-
ssit, inutile de s'affoler.
Vous ne risquez aucun
dommage à votre organe
sexuel. Un peu de patience
et le spasme vaginal s'en
ira comme il est venu. Il
faut quelquefois attendre
assez longtemps et nous
reconnaissons que le temps
peut sembler Si vous
manquez de patience, on
peut appeler le médecin
qui fera, à la femme, une
piqûre qui fera cesser le
spasme sans aucune diffi-
culté. Mais rappelez-vous
qu'il n’y a jamais matière
à panique. Plus vous vous

énerverez, plus le spasme
se renforcera. Du calme,
du sang-froid et un peu
d'humour vous permettront
d'accepter avec philosophie
ce petit incident, au de-
meurant tout à fait excep-
tionnel. Sachez que chaque
sociologue n’en a vu que
deux ou trois cas dans
toute sa vie. Ceci est tout
à fait contradictoire avec
toutes ces histoires salaces
qui courent sur le sujet.
emarquez comme, dans

chaque histoire, le couple
est toujours placé dans
une situation ridicule des-
tinée à augmenter le «côté
drôles de toute l'affaire.
Que cela est loin de la
réalité ! Non, il n’y a pas
de danger: vous ne res-
terez jamais pris.

 7

VRAI

avec

SERGEBÉLAIR et
JUDY-ANN DAVIS. 

 

 

JEUDI, 9 HEURES 30 P.M.

OU FAUX

 

Un jeu questionnaire divertissant
et rémunérateur basé sur le
système du populaire “Tic-Tac-Toe"
qui met à l'épreuve les connais-
sances générales des participants.

cftrotuio
UN ASSOCIÉ DU RESEAU

coucher. Qui vous dit Un de mes camarades, 4 cruel de vouloir séparer ot ron TVAaussi que votre femme n'a au lieu de oquer I'in- qui J'en ai m's alors les animaux de force. Nipas, Celle sussi des ignation, ils n'obtenaient raconté [histoire d'uù coups de balai, ni seaux \_
phantsmes à satisfaire ou Qu'indifférence. Il serait couple faisant l’emour d'eau n'y pourront rien. Le
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Le masochisme se ren-

contre plus souvent chez
la femme. Mais il existe
aussi chez l'homme qui a
une identification féminine.
Chez le masochiste, la
dépendance joue un rôle
important car il s'appuie
sur une personne du sexe
opposé qu’il imagine plus
forte que lui. Il se soumet
à la volonté de celui ou
de celle qui le domine
comme l'esclave se soumet
à son maître. Le maso-
chiste est un pessimiste,
qui ne croit pas que le
bonheur puisse exister
dans la vie à l’état pur.

Comment _devient-on
masochiste? Ici, laissons
parler le Dr Yvan Léger.
“Certains enfants, écrit-il
dans son ouvrage “les
Déviations sexuelles”, ne
savent plus comment at-
tirer l’attention et souvent
préfèrent être battus car,
de cette façon, ils ont l’im-
pression que l’on .s’occupe
d'eux.
“Es font exprès pour

provoquer leurs ts el
retirent une satisfaction de
la punition qui leur est
infligée. Ces enfants asso-
cient punition et plaisir.
Pour obtenir l’amour pa-
rental, ils sont prêts à tout
endurer, même les sévices
les plus graves...
“Une autre explication

  

Les cliniques de l'Amour physique | —

DEVENUS
MASOCHISTES
POUR AVOIR “MANGÉ” UN
PEU TROP DE FESSÉES

Le masechiste, nous l’avons vu la semaine dernié
aucune estime de lui-mème ot se croit ce
d’infériorité et sa

du masochisme serait le
déclenchement de J'exci-
tation sexuelle par voie de
réflexe. Les châtiments
corporels provoquent chez
certains enfants une exci-
tation sexuelle s’ils coin-
cident avec la période où
ils sont, par exemple,
amoureux de leur mère au
moment du complexe
d’Oedipe. Plusieurs maso-
chistes se rappellent avoir
ressenti une jouissance
sexuelle lorsque leur mère

  

les couchait à plat ventre
sur ses genoux pour leur
infliger une correction sur
les fesses.

UNE EXPÉRIENCE
QU'IL CHERCHE
À RÉPÉTER

“Cette expérience plai-
sante, l’enfant cherche à la
répéter, puisqu'il ne peut
se permettre d'exprimer
ouvertement son instinct
sexuel. C’est une répétition

 

> DES ENFANTS

est un être passif et sans défense.Il n’a
le pour tout ce qu’il fait. Ajoutons que son complexe

ur de la sexualité,le rendent psychiquement impuissant.

sexuelles, fr son mari
avec ses mains, un bâton
ou même un fouet.

UN CAS-TYPEDE
FEMME MASOCHISTE
Chez la femme maso-

chiste, on trouve moins
d'exemples de violence
physique. Elle aimera sans
doute la brutalité et la
domination mais il s’agit
alors d’une tyrannie plus
subtile qui n’implique pas
nécessairemennt coups et
lessures.
Avec un homme autori-

taire, une femme maso-
chiste se sent en sécurité.
“Elle préfère, écrit le Dr
Lêger, l'homme actif qui
sait ce qu’il veut. Avec
lui, elle n’a pas besoin de
se demander ce qu'elle
doit faire et, pour cette
sécurité, clle est prête à
accepter ia souffrance...

“Elle soulève souvent
des objections pour la
forme mais, en pratique,
se soumet sans restriction.
Sa gratification sexuelle
est plus grande avec un

o
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Cette
recevoir ainsi une bonne

— _

mure dberk on peut mieux le plaisk que ressent cette femme masochiste à

 

 

  
Ces instruments de torture — qu'on trouve dans certaines maisons de débauche spécia-lisées dans les fantaisies sexuelles — sont bien connus des sadiques qui s' ent pour
faire souffrir leurs masochistes de partenaires, © ui tien servent po

qui, finalement, condi-
tionne son comportement
dévié. Mais si l’enfant
oublie souvent ces inci-
dents primaires, il se rap-

lle que sa jouissance
tait alliée à un acte de

brutalité et de punition.
“Il veut revivre ces ex-

périences puisque dans
‘ensemble, elles se sont
révées plaisantes. L’é-
lément douleur perd sa
signification première et
prend-une charge affective
contraire...

“Pour le masochiste,
cette soumission est plus
réelle que pour les
amoureux qui emploient
souvent des expressions
comme: “Je suis ton es-
clave, fais de moi ce que
tu voudras” ou encore “Je
suis prêt à mourir pour

LES PRATIQUES
MASOOHISTES
Un mot maintenant des

pratiques masochistes. La

plus commune d'entre elles
est la flagellation, qui con-
siste à donner des coups
de fouet sur le corps et
sur les fesses en parti-
culier. Dans Certaines
maisons de prostitution
d’ailleurs, on tout
un arsenal d'instruments
du genre. Le client de-
mande ce qu’il désire et,
moyennant rémunération,
on cherchera à lui donner
satisfaction.
La prostituée joue alors

le rôle d’un dominateur
courroucé contre un infé-
rieur. Elle doit l’insulter, le
jeter par terre, le piétiner
pour ensuite le frapper à
coups de fouet. Une fois
la punition infligée (d’une
façon satisfaisante), le
masochiste peut alors par-
venir à faire l’amour nor-
malement

S'il se marie, le maso-
chiste recherchers une
compagne autoritaire et
dominatrice. Et si l'épouse
veut alors collaborer, elle
devra, avant les relations

tyran qu'avec un homme
qu'elle ne respecte pas à
cause de son présumé
manque de courage.
“Nous avons vu de

nombreuses situations fa-
miliales où le mari est un
alcoolique invétéré, ne tra-
vaitle fait des scénes,
brutalise sa femme et ses
enfants et ce pendant
mois et des années. Logi-
quement, aucune raison
valable n'explique
pourquoi cette femme
endure une telle situation.

réponse est évidemment
qu'elle demeure avec son
ivrogne d'époux parce
qu’elle est masochiste et
qu'elle accepte un maître,
même si Celui-ci n’a
aucune qualité comme
époux ou comme pour-
voyeur. Non seulement ne
le quitte-t-eile pas, mais si
le mari meurt ou fuit le
domicile conjugal, elle
cherchera un pomme iden-
tique au premier.”
On ne saurait mieux

le masochisme.
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ELLE
GRATTE

: LA
GUITARE
COMME
UNE FEE
Michèle Burke, notre

fille a la guitare, répond a
toutes sortes de vibrations.
Quand ses doigts fins ca-
ressent les cordes de sa
guitare, elle ne peut retenir
ce grand frisson qui
s’empare de sa nuque et
de son dos. Elle partage
ces plaisirs avec son chat
et un ami qui aime la
musique.

Parfois, elle se sent
presque animale, surtout
quand elle se vautre en
entier dans le poil soyeux
d'une fourrure, même si
c’est une peau de loup ou
d'ours. Michèle est tou-
jours prête à recevoir. Elle
étale devant ses visiteurs
affamés, de magnifiques
oranges, juteuses à
souhait...

Michèle sait que l'ap-
pétit vient en mangeant,
alors, elle se garde tou-
jours des réserves. Vient
un moment où ses doigts
se lassent de gratter la

—Lafille delamourJ

  

 

 

 

MICHELE

   
  

 

Des oranges, un chat, une guitare, Michèle est ouverte à
toute les vibrations.

guitare, alors elle s’allonge
sur une peau duveteuse
pour s'abandonner à l'ins-
piration du moment, et
comme elle est pleine de
talents, il n'y a pas de

vide dans sa vie. Comme
il faut aussi travailler,
notre fille a la guitare suit
assidiment des cours de
mannequin. Personne n’en
doute, elle réussira.
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  Elle est sensuelle et aime se vautrer dans la fourrure.

LE JOURNAL DE LA QUÉBÉCOISE MODERNE
Phote-Jeurnai est l'hebdomadaire qui vous informe le mieux sus la vie de le Québécoise. sur ses aspirations,
ves projets et ses réussites.

Chaque semaine, Phote-Jeurnal consacre vingt pages d'entrevues, de chroniques, d'enquêtes et de dossiors
spéciaux sur le situation de le femme, dans son nouvesu supplément “VIE DE FEMME”.
Phote-Jeurnal est le journal des primeurs et des nouvelles exclusives dans je domaine artistique.
En 1975, ia Québécoise à la page lit Photo-Jourael.

envente partout.

  

  

   

  

   

S
2
6
1
1

£
1
0
A
E
L
Z
N
P
C
p

I
V
N
U
N
O
N
L
U
S

3
7 
  

 
 

 



m
e

R
E
I
N
E

a
=

=
—

a
r
i
n

r
e
n

++
D
D

R
E
R
R
E
E
e
h

=
a

g
e
m
e
t
r
e

se

7
7

E
S
C
H
0

m
T

—
s
—

—
p—
mr
e-
ag
ay

—
—
—

—
—
—
e
e

—
T

—
_

a
a
0
0
0
0

4
4

L
E
P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
s
e
m
a
i
n
e
d
u
2
7

av
ri
l
o
u
3
m
a
i
1
9
7
5

v
a
t
F
I
S
I
C
A

4
fi

!

=

br

L
n
a
y
F
O

F
Y

D
E

;
g
s
,

3
§

s
e

;
=
«e

f
{

4

1
P
A

“5
A

4
;

$

A

r
i

a
”

#
;

\j
4
0

V
a

PE
t
a

à
e
e
e

hy
C
d

~
~~.

À

—_

5
A

oa
= -

by
=

a!

12
3

bs
1
,

J
X
s

€
=

+
§

)

p
e

4

3
3

N
e

€
=.

+
,

3
;

5
v
e

'
} :

o
F

*

ve
m
a
p
”

A

oo

a

a
g
e
s
a
g
a

|
a
l
i
a
s

B
h
i

“
[x

3

+
E
Y

B
a
d
a
n
a
a

K
o
o
l
P
R
E
S
A
T
T
Y
R
e
t

CS
F
O
E
R
R
T
Y

o
e
p
e
T
E

E
E
E
E



 

r
a
r
e
s

 

    
 

SE
AGES
lorsqu'ils se sont lancés les
uns et les autres à la con-
quête de l’espace au début
les années soixante. C’est

aussi grâce à ce métal très
léger et malléable que
l'homme a pu rallier la
Lune grâce à des vaisseaux
spatiaux capables de résister
# des chaleurs extrêmes au
moment où ils faisaient
route vers cet astre, satellite
de la Terre.

Point n'est besoin d’être
futé pour réaliser I'impor-
tance de l’aluminium sous
diverses formes au foyer. Lu
ménagère y fait ‘appel
chaque fois qu'elle emploie
un fer à repasser, qu’elle
utilise les ronds de sa cuisi-
nière électrique, qu'elle em-
ploie un appareil électromé-
nager quelconque, un esca-
beau, un meuble de patio
ou de jardin si ce n’est de
piscine.
De plus en plus, on

trouve de l’aluminium dans
les cadrages de fenêtres or-
dinaires comme panorami-
ques, ce métal étant peu
affecté par le froid vif et la
chaleur intense. Est-il néces-
saire de mentionner que l'a-
luminium entre aussi dans
la confection de portes dé-
coratives et autres aux
quatre coins du foyer, tout
comme il sert à la mise en

; me{

Jadis l'acier régnait en maitre en matière de ch
cas. A San Paulo, la ville 1a
plus vaste structure en alumin
un carré d’une longueur de quelque 260

place de parois et cloisons
mobiles tant à la maison
que dans un nombre tou-
jours croissant de bureaux
d'affaires, de cabinets de
professionnels, etc.
Chaque fois que vous

renez l’autobus, le métro,
€ train ou l'avion, regardez
autour de vous pour dé-
couvrir quels usages on fait
de ce métal. On l’emploi
sous forme de panneaux,
dans les conduits et fils
électriques, dans les fau-
teuils, comme motifs déco-
ratifs et autres.

Dans l’industrie,

Voici une photo d'un séchoir rotatif d'aburmines tel qu’on le
voit à l’intérieur des usines géantes d'A

ÆQuébec). Cette aluminerie est un. (acteur
A à Arvida

IKimde

de.-prospérité.—. .—…

uleuse du

minium entre dans les fa-
cades d'immeubles, comme
revêtements extérieurs et
intérieurs divers. L'industrie
automobile L fait largement
appel dans la fabrication de
divers organes des moteurs
et comme éléments dans les
divers types de carrosseries.
L'industrie  aéronautique
emploie elle aussi l'alu-
minium dans ses moteurs de
même que dans les car-
lingues de plus en plus
longues et vastes. Chez les
chemins de fer canadiens
comme étr: une foule
de wagons légers destinés

   

 

a

à quelque 300 milles au
depuis des années dans ia région du Lac St-Jean-S

nord-est de Montréal, ae
ae avanrytgi-

nte d’immeubles, mais ce n’est plus le
résil, on a'érigé au “Parque Abermbi” la

l'univers, soit un toit en charpente métallique formant
mètres ( 858 pieds) que voici.

aux voyageurs sont en alu-
minium, tout comme de
nombreux types de wagons-
citerne et wagons-benne où
la légèreté et la solidité
doivent être intimement re-
liées.

L'aluminium sert parfois
à des fins dévastatrices dans
les..ménages. A preuve, cet
ouvrier qui racontait dans le
métro ces jours derniers que
sa femme utilisait parfois
sur sa “caboche” son
rouleau à pâte en métal
léger, lorsqu’il avait le
malheur de rentrer pompette
au foyer!

=

 

Avec lescompliments

de la

Société Canadienne de

Métaux Reynolds Ltée

Baie Comeau

Qué.
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MERCREDI, 10 HEURES P.M.

SI QUÉBEC
M’ÉTAIT CONTÉ
avec
CLAUDE BOULARD et
ROGER BAULU 

 

Notre Belle Province sert de
thème à ce jeu éducatif à
caractère historique et géogra-
phique, qui consiste à mettre à
l'épreuve l’esprit d'observation
et les connaissances des
participants.

cftratulo
AOvon TVA 
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IL Y À LONGTEMPS
QUE, DANS ;
L’ALUMINERIE, ON

- PENSE À L’AN 2000
11 y a belie luretto que l’on songe, chez les fabricants liser ses composés quelque

d'aluminion, à l'an : Des fabricants comme Alcan eu pt, ans vant Jésus-
Roynolés déponsont ainsi plusieursmillions de dollarspar ;se siecle avon”découvit

,
° .

compagnie canadienne dans le demaine des sommes économiquement Lextraire ;
consacrées à la recherche, derrière l'Imperial Oil) dépense minérai. L'aluminium n’a

annuellement $15 millions on recheroka.

  

 

ARCON CANADA
DIVISION DE A.B.P. SERVICE LTÉE

PROTÉGER VOTRE INVESTISSEMENT

RÉNOVER VOTRE MAISON

  

 

  
que le tiers du poids du fer

Un exemple d'application
pratique d'un projet lon-
guement mri: le train futu-
riste LRC, ultra-rapide, con-
fortable au possible, trés
léger ce qui lui permet d'at-
teindre une vitesse dépassant
les 100 milles à l’heure sans
que ses wagons n’enregis-
trent le moindre roulis.

Tout récemment, on
voyait à l'écran de télé-
vision une scène où un
puissant hélicoptère déposait

des pays en plein essor
comme le Mexique devront
trouver de nouvelles d’é-
nergie électrique. Certains
vont même jusqu’à prédire
u'aux alentours de l’an
000, on pourra acheminer

de l'électricité depuis l'Amé-
rique du nord jusqu'en
Europe occidentale et en
Amérique centrale par le
truchement de satellites arti-
ficiels conçus et réalisés
spécialement à cette fin.

et du cuivre. Raffiné, sa ré-
sistance est de 7,000 livres
au pouce carré, mais sa
robustesse s’accroit appré-
ciablement dès qu’on l’ailie
à divers autres métaux.
Dans certains cas, sa résis-
tance à la traction atteindra
les 100,000 livres au pouce
carré, ce qui fait de l’alu-
minium le métal idéal pour
les recherches spatiales. Une
fois mélangé à certains mé-
taux, l'aluminium gardera

délicatement un pylône
servant de couronne à la
tour du CN à Toronto,
haute de 1,815 pieds. Le
pylône auquel doivent se

une résistance fort satisfai-
sante jusqu'à 260 C (500 F)
sous zéro.

ne fois de plus, l’alu-
minium et divers alli de
ce précieux métal technolo-
gique accapareraient la part Il n’est donc pas étonnant
du lion. que l'aluminium, surnommé

greffer éventuellement les L'aluminium est le plus justement le métal magique,
signaux lancés par les nom- commun des métaux dans soit appelé à connaître une
breux émetteurs de TV de l'écorce terrestre. Les Ro- vocation très dominante
la Ville-reine, servira alors
de soutien d'antennes. A
cette hauteur-là, les antennes
pourront retransmettre leurs
signaux sur une distance de
quelque 75 milles à la ‘
ronde, grâce à une autre

mains commencèrent à uti- dans le monde de demain.
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licat tique de | i ikipeee \ hl
Dans l’Arctique comme

dans le Nouveau Québec,
les enfants amérindiens et
inuits fréquentent désormais
des écoles où ils sont bien
au chaud, grâce à des murs
d'aluminium parfaitement
isolés du froid en tout
temps de l'année.

n raison de sa robus-
tesse, de sa légèreté et de sa
résistance notoire à la
rouille, l’aluminium a été
choisi comme métal pour le
dôme suspendu de forme
triodétique de l'immense
serre Bloedel, à Vancouver.
Lors d'Expo 67, on a as-
sisté à plusieurs utilisations
pratiques de l’aluminium,
entre autre aux pavillons
des Télécommunications et
des Pays scandinaves. Le
toit Bloedel rappelle étran-
gement ja magnifique sphère
e l'ingénieur américain

universellement connu
Fuller, qui dès 193$ réa-
lisait en aluminium ls car-
rosserie d’une voiture futu-
riste qu’il avait baptisée
“dymaxion”.

Le jour où il sera pos-
sible de transmettre du
courant électrique sur de
très longues étendues tant
terrestres que maritimes
n'est plus éloigné. Comme
on le sait, il existe chez
nous depuis quelques années
des lignes de transmission
de 735,000 Kh (et une d’en-

I\ i 
APRES

PORTES ET FENETRES EN ALUMINIUM

AUVENTSEN FIBRE DE VERRE

REVÊTEMENTEN ALUMINIUM

 ARCON CANADA   
  

 viron 775,000 Kh en
URSS) reliant des centrales

DIVISION DE A.B.P. SERVICE LTÉE hydroélectriques du ae od
louveau Québec et du La

12008, ALBERT-HUDON brador à la région de Un magnifique exemple d'application de feuilles d’alu-
MONTRÉAL-NORD H16 3K7 Montréal. Mais on songe minium sur une vaste surface: l'édifice Place Ville-Marie,

maintenant au hain
- —— — - quart de siècle, alors que

d'années compparmi tay Sraus-ciel datant d'une dousaioe
los modernes du monde. 



 

Les éléments essentiels à la fabrication d’a-
luminium sont d’abord la bauxite de qualité
commerciale, l’énergie hydroélectrique — qu'on
trouve en abondance un peu partout au Québec
mais surtout au Saguenay, en Mauricie et à
Beauharnois, près de Montréal — de même que
le coke de pétrole, la cryolithe et le spath fluor.
On trouve le coke princi-

alement au Canada et aux
SA, tandis que la cryo-

lithe naturelle vient ‘du
Groenland; la synthétique
est fabriquée en Europe,
d'où elle est importée chez
nous. Quant au spath fluor,
il provient de sources terre-
neuviennes. Disons tout de
suite que le Canada ne con-
somme que IS p. 100 de sa
production d’aluminium, ce
qui fait que la différence est
exportée sous forme de
lingots ou de produits semi-
ouvrés aux quatre coins de
l'univers. Des économistes.
fédéraux soutiennent qu'un
nombre très élevé de pro-
duits p'aluminium ouvrés
qui nous viennent princips-
lement des USA, Gran-
de-Bretagne, du Japon, de
France et de la République
fédérale d'Allemagne pour-
raient fort bien être «made
in Canadas... si Ottawa
adoptait une politique visant
à accroître véritablement
l'effort industriel domes-
tique. Mais passons.

  

La Jamaique est devenue en

TECHNIQUE QUI À PEU
VARIÉE :
Dans la brochure s’inti-

tulant «Aluminium, histoire
de l'ALCANs, l’auteur sou-
ligne que la technique em-
ployée de nos jours dans la
abrication de l’aluminium
ressemble encore  éton-
namment à celle qui était
en usage chez nous au
début du présent siècle.
Malgré diverses améliora-
tions, il faut toujours com-
mencer par extraire l’a-
lumine de la bauxite. Le
minérai, de couleur brun-
rougeêtre, est lavé puis
traité dans une solution de
soude pour libérer Ja poudre
blanchâtre à teneur d’alu-
minium variant entre 45 et
55 p. 100. On obtient de la
sorte de l’alumine, qui est
déposée dans une cuve ou
four à électrolyse, où elle se
dissout dans une solution de
eryolithe en fusion addi-
tionnée de fluorure d’alu-
minium. La dite cuve
mesure environ seize pieds

lques années le principal
fournisseur de bauxite de l’industrie canadienne de l’aiu-
minium. On extrait le minerai à ciel ouvert, un peu à la
manière de l’amiante dans divers coins des Cantons de
l'Est. La bauxite est ensuite acheminée ar navire vers
Port-Alfred, Arvida, Beauharnois, Shawinigan et Baie-
Comeau où on la transformers en métal d'aluminium.

   

 

 

 

LE PROCESSUS COMPLEXE DE

—

C'est par électroiyse
léger et
voir du

sur dix, est ordinairement
d'acier et sa paroi est re-
couverte d'un enduit de
coke durci éviter toute
possibilité fuite du métal
en fusion. Un courant élec-
trique traverse la cuve par
le truchement de ca-
thodiques aboutissant à des
blocs de carbone suspendus
dans la cryolithe en fusion.
Lors de son passage, le
courant électrique sépare l'a-
lumine en aluminium et en
oxygène. Le métal chauffé à
rouge se dépose au fond de
la cuve étanche. Le métal
est ensuite siphonné pour
être moulé en blocs solides
connus sous J’appellation de
lingots, qu peuvent peser
ju
A l'usine ALCAN d'Arvida,
on di de 2,800 cuves à
électrolyse.

Chez les profanes,
comme vous et moi, on a
guère idée du coût très
élevé de l'aménagement
d'une aluminerie et des exi-
gences technologiques en
matière de main-d'oeuvre, Il
faut également disposer d’é-
normes capitaux mon seu-
lement pour construire mais
aussi pour exploiter une
aluminerie capable d’une
production rentable immé-
diatement ou dans le futur.

LE PROCESSUS
BE TRANSFORMATION

Le métal brillant qui sort
des chaînes de cuves sous
la forme de lingots, est
appelé à subir de multiples
transformations avant: d’a-
boutir au consommateur. La
variété des procédés à ce
chapitre  abonde. L'alu-
minium ser& laminé, em-
bouti, étiré, refoulé, forgé,
moulé ou même pulvérisé,
selon la ou les fins ises
auxquelles il est destiné
dans l’industrie ou le com-
merce. Les diverses usines
d'ALCAN exécutent la
majorité des opérations re-

on obtient l’aluminium, métal très
indispensable la vie moderne. Cette scène faisant

en fusion a été prise à l’aluminerie Reynolds

suk trois tonnes chacun.

FABRICATION DE L’AL

quises sous une forme ou
une autre.

L'aluminium de nos jours
doit surtout son succes et
son prix relativement peu
élevé à de nombreux al-
iages mis au point par une
foule de chimistes, de physi-
ciens et d'ingénieurs de
même que de nombreux
techniciens de ce métal
devenu indispensable à plu-
sieurs points de vue.

JI suffit de mélanger cer-
taines matières organiques
en quantités relativement
faibles pour changer -la
nature originale de tel ou
tel métal, ce qui est éga-
lement vrai pour l'alu-
minium. Allié au magné-
sium, il permet la coulée de
jantes de roues qui font les
délices de plus d’un pilote
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UMINIUM

à Baie-Comeau, où le travail est hautement automatisé. La
masse blanchitre dans les cuves s’alignant à la perfection
est de l'aluminium à l’état liquide.

d'autos de courses car l’a-
lumag est à la fois léger,
robuste et très durable.
A l'état pur, l’aluminium

est mou. Une barre épai
d'un ce se rompre sous
une charge de 15, livres.
Mais si on ajoute du nickel,
du molybdène, du ma-
gnésium ou divers autres
métaux à l'aluminium, la
même barre ne cédera plus
cette fois que sous une
pression de 80,000 livres,

Dans son r annuel
de 1974, la Société Rey-
nolds (Canada) Limitée
dévoile que des 92,500
tonnes traitées au Canada,
84,000 tonnes furent con-
verties en produits finis ou
semi-finis au Québec même.
Le gros de la production de
produits ouvrés porta sur

ÉLIMINER L'ENTRETIEN À 100%
PRIX DE 1974 EN VIGUEUR JUSQU'À LA FIN DE MAI 1975

BELL ALUMINIUM

meat
wira-robustes

Livraison rapide — Estimations gratuites
SAMEDI OUVERT JUSQU'À MIDI

BELL ALUMINIUM IN

| Fenêtre
panoramique

Coupe-froid
vinyle

entre les 2
fenêtres.

des câbles pour lignes de
transmission et pour usage
domestique, des profilés
pour la fabrication de divers
objets (meubles, escabeaux,
échelles, automobiles), des
produits laminés tels que
des revêtements d'aluminium
pour maisons et immeubles,
du papier d'aluminium et
aussi des étiquettes em-
ployées dans l’industrie et le
commerce. L'usine de Rey-
nolds a odie.Comeay
pourrait produire jusqu’
175,000 tonnes aluminum
par année, si les conditions
du marché l'exigeaient, note-
t-on également dans le
même mémoire. Au total, la
production canadienne d’alu-
minium se situe aux alen-
tours d’un million de tonnes
par année.

 

  

   

    

    

  

    

Coatre-fenêtre
3 rainures.
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Devenezun«joyeux proprio»
L'entretien d'une maison peut causer bien des ennuis à son

, propriétaire. Vous êtes peut-être en train de vous demander ce
qu'il y aurait de mieux à faire pourvotre propriété? Laissez Alcan
vous démontrer comment vous pouvez devenir un “joyeux pro-
prio” grâce aux produits en aluminium Alcan.

Pourquoil'aluminium?
Parce que c'est un matériau moderne qui aille souplesse, résis-
tance et facilité d'entretien. Finies la peinture et les réparations
coûteuses pour des années et des années, car les produits d'alu-
minium Alcan ne requièrent qu'un entretien minime.

Pourquoi Alcan?
Tout simplement parce que tousles produits Alcan ont été per-
sés et fabriqués en fonction de notre climat. Des essais répétés
classentle fini Alurite, exclusif à Alcan, comme le meilleur enduit
extérieur pourrevêtements de maison. La double couche d'émail
cuit Alurite, en sus de la couche d'apprêt, permet à Alcan de vous

ir écrit que le revêtement est à l'épreuve du cloquage,
l'écaillage et du craquelage.

la ie écrite de ans: cette protection additionnelle
fait du tement Alcan un des placementsles plus avantageux.
C'est aussi la preuve qu'on vous a installé le véritable revêtement .

Un choix qui répond à vos goûts et besoins.
Alcan vousoffre un vaste choix de couleurs et vous pouvez faire
installer du revêternent horizontal ou vertical. Les panneaux de
revêtement Alcan peuvent être à surface unie ou vous pôuvez
choisir entre trois types de revêtement simili bois.
Tous les produits Alcan répondent aux mêmes normes de qua-
lité. et volets décoratifs, conduites pluviales, sof-
fites et bordures de toit viennent compléter les revêtements
d'aluminium Alcan. Les produits Alcan donneront à votre pro-
priété une meilleure apparence tout en augmentant sa valeur
marchande.
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Consultez le détailiant autorisé Alcan,
celui qu'on appelle aussi l’Alcanologue diplômé.
C’est le meilleur ami du “joyeux proprio.”

 
Liste des détailtants autorisés Alcan

J.P. Lauzon & Fils Lide. Établissement Jobil Liée Home Services Reg'
85, Mainville St. 6344, rue St-Hubert 1001, boul. Hymus Regd
Ste-Therese, Quebec Montréal, Québec Poi re, Québec
4359394 - 271-2581

L. Vallde Aluminium Ent. Centred’Aluminium St-Bruno
15, 6e avenue 6382,rue Maubourg 345, Sir Wilfrid Laurier
Ville St-Pierre, Québec . Montréal, Québec St-Basile Le Grand, Québec
488-8454 285-6522 053-3054

Chomedey Aluminium Co. Lid BW. mine. Felco Aluminium Ens.
215, 65e avenue Hoo. ' O'Brien 1089, Loue Latour

21-2757 Pa Quon ener re Québec
. À,

voyez aussila liste des détaillants autorisés Alcan à la rubrique aluminium des pages jaunes, 

Ou encor, communiquez avec: Ï

Produits de Bâtiment Alcan |
Division de Produits Alcan Canada Limitée _ | li

h,
9156, Charles-de-Latour, Montréal, Québec
H4N M3
(614) 384-0090 L’Alcan, c'est pas de aluminium ordinsire.” ALCAN  
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maison avait entendu à 5
heures 11 comme le bruit
d’une puissante locomotive
lancée à travers le littoral
qui serait passée juste en
essous de lui. Dans sa

maison, la vaisselle s'était
entrechoquée comme si on
avait secoué le vaisselier, un
meuble avait vacillé puis
était tombé. Mais la maison
était encore debout.

En bas, des foyers d’in-
cendie s’allumaient de par-
tout, la moindre maison
devenait rapidement un bra-
sier, quelques minutes plus
tard, le vent du large
poussait vers les collines
des papillons noirs, des
déchets de cendre qui vole-
taient à travers la fummée
montant de l'incendie gigan-
tesque qui embrasait tout
San Francisco et les en-
virons. M. Verdier pensait à
son magasin, Il était en bas
armi les édifices en
ammes. Chaque maison

possédait son chauffage et
sa cuisinière au pétroie. Les
contenants explosaient les
uns après les autres, comme
un feu d'artifice. Le signal
de l'incendie fut donné
lorsque l'usine à gaz fut
rasée dans une explosion
digne d'une bombe ato-
mique. Les gazomètres s’é-
taient littéralement désin-
tégrés. Une gigantesque
boule de feu avait rasé ce
que le tremblement de terre
avait épargné aux alentours.

Dès la grosse secousse de
S heures 11, les pompiers
avaient sorti leur matériel.
Avec de nombreuses diffi-
cultés, ils avaient mis leurs
pompes en batterie. Impos-
sible de pouvoir se ssrvir
des bornes à incendie. Toute
la canalisation d’eau de San
Francisco s'était disloquée
sous le choc du trem-
blement de terre. L'eau en-
vahissait les sous-sols, ce
qui n'empéchait pas les
maisons de flamnber comme
des allumettes. L'armée in-
tervint à son tour pour
tenter de circonscrire le
brasier qui s'étendait sous
l’effet du vent qui soufflait
de la mer. Les artificiers du
génie tentaient de faire des
coupe-feu en rasant à la
dynamite des pâtés de
maison. Peine perdue, la
ville brûlnit de partout à la
fois. Il fallait évacuer les

ux,
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habitants de San Francisco errent
assis sur une chaise. Il ne
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armi les ruines de leur ville, d'autres
ur reste plus rien.

 

     
 

ON SE BAT
A PORTSMOUTH
SQUARE
Dans le Golden Gate

Park, des milliers de gens
se sont rassemblés et s’orga-
misent pour vivre. Dans
Portsmouth Square, toutes
les ethnies de Ja ville
avaient convergé. Après la
anique ce fut la bagarre,
s immigrants italiens ten-

taient 'y déloger les
Chinois du China Town
complètement rasé, puis
vinrent les Mexicains qui
firent le coup de poing
contre les Italiens et les
Chinois. La milice tentait
de remettre de l'ordre.

LE FEU PLUS
DÉVASTATEUR
QUE LE SÉISME

Le général Funston,
commandant les troupes de
la ville, avait réquisitionné
tous les hommes valides
pour transporter les blessés
en lieux sûrs, pour calmer à
coups de poing les énervés,
pour discipliner les longues
iles d'attente des gens qui
allaient toucher une ration
de vivres, de l'eau et des
vêtements. Dans l’ensemble,
les habitants avaient réagi
aprés le moment de pa-
nique. Il n’y eut presque
pas de pillage. Il était bien
difficile de piller quand tout
était en feu.
A 9 heures du matin, la

terre se remit à trembler,
achevant de rav la ville.
Dans l'après-midi, la fumée
avait cessé. Le lendemain,
Gaston Verdier décida de
rendre visite à son magasin.
Il descendit de la colline.
Toutes les maisons particu-
lières avaient été rasées, il
n’en restait que quelques
débris. Les églises n'avaient
plus de toit. Seuls avaient
résisté à la secousse les
buildings de plus de 8
étages, mais les murs
noircis laissaient deviner
que tout avait brûlé à l’inté-
rieur. Le gaz de ville avait
fait son oeuvre, le pétrole
aussi. M. Verdier avait suivi
les grandes artères, car les
petites rues étaient inacces-
sibles.

Son grand magasin avait
tenu le coup, mais les
étages étaient presque vides.
li ne restait que quelques
débris métalliques tordus
ar la chaleur. Tout avait
ralé. Sous l’impact du
hénomène sismique, toutes
es vitres, les baies vitrées
de la ville jonchaient le sol.
Elles avaient éclaté en mille

   

Y penser
c'est bien

Y participer
c'est mieux

OXFAM

 

morceaux à 5 heures 11.
Des gens erraient à travers
la ville. Certains contem-
plaient ce qui avait été leur
maison ou leur lieu de
travail. Dans les parcs, les
places publiques, des gens
assis sur des chaises qu’ils
avaient sauvé de l'enfer du
brasier attendaient on ne
sait quoi. Des hommes pce
couraient la ville, fouillaient
les décombres, en bras de
chemise, le melon ou le
canotier sur la tête.

Le bilan était tragiqué
surtout au point de vue
matériel. On ne comptait
finalement que 700 morts et
disparus, mais San Fran-
cisco qui comptait alors
350,000 habitants était rasé
au 4/5e: 28,000 maisons
anéanties, $500,000,000 de
dégâts partis en fumée. Le
feu avait fait plus de- :
dommage que le trerg +
blement de terre lui-même?
car les grands immeubles
avaient résisté au séisme.
Leur structure d'acier avait
supporté l’onde de choc,
mais tout ce qu'il avait à
l’intérieur avait été con-
summé.

La
cheurs
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population de cher- {
d'or que comptait |

San Francisco refusa toute |
aide financière. Elle n’ac-
cepta que les messages de |
sympathie qui affluaient du !
monde entier. Elle rebâtit |
San Francisco. Elle préféra
ignorer les causes du cata-
clysme. Mais en 1911, des
savants américains fondèrer*
la Société sismologique
américaine. Les sismologues
ne cachérent pas qu’il fallait
s’attendre encore a d'autres
séismes dans cette région où
se trouve la faille de San
Andreas. Il y a quelques
années, des sismologues
japonais ont fait une étude
de cette faille et de celles
qui bordent la côte du Paci-
que depuis la basse Cali-
fornie jusqu'en Alaska. Its
prévoient qu’un nouveau
tremblement de terre va se |
produire. Quand? Impos-
sible à prévoir, disent-ils.
Dans quelques années, dans |
5 ans, 10 ans? Certaiu®
mordus de l'astronomie pré-
disent que ce sera en 1982
quand les planètes seront |
toutes dans le même axe
par rapport à la Terre. Tout
cedue les experts ont af-
firme, c'est que le prochain
tremblement de terre rasera
San Francisco, il sera de
puissance 9 ou 10. Même
es grands immeubles ris-
quent de ne pas résister aux
secousses d'une si forte
amplitude.
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   oF La morale en pays com- - = est aussi celui de la Hon-

: ===. CONTRAIREMENT AU QUÉBEC, #2225-‘mieux qu’en pays capitaliste y ;

x La quand “ee n’est pire. En 9 signalait que 60 à 65 pour
URSS, l’alcoolisme aug 1 des jeunes citadins

k (|mente considérablement. I
est la cause de la moitié
des délits rapporte un
mensuel juridique soviétique
“PEtat soviétique et la loi”,
l’autre moitié est causé par
l'oisiveté. Tiens, on pensait

commençaient à boire avant
BB l’âge de 14 ans. Il recon-

naissait également que 25
pour 100 des lits des cli-
niques étaient occupés par
des alcooliques et estimait
que les accidents de travail

que tout le monde travaillait causés 2 eeue
en URSS? Eh bien non, u
pour 100 qui de ceux qui $70,000,000. En Tchécoslo-

- ‘yor commettent un délit ne tra- vaquie, même problème, 17
vaillent pas. 45 pour 100 de - pour 100 des dépenses pour
ces crimes sont des délits l’alimentation passent en

crapuleux. Les crimes pas- alcool et 25 pour 100 des

sionnels ou sexuels repré- délits criminels sont causés

. sentent 70 pour 100 des ar l’alcoolisme. En Po-
meurtres ou blessures à la B t

dCCl en $ ajouter à ça 20,000,000 de
hauts fonctionnaires, de diri- journées perdues par absen-
geants du Parti communiste téisme dû à l'alcoolisme.Un
russe, même d'officiers supé- journaliste polonais sug-

gérait même la stérilisation
. de tout alcoolique notoire

Quant à la moralité dans
ces pays communistes, elle
est pire que dans les pays

problèmes qui donnent souvent des maux de téte aux dirigeants de ces pays dits populaires, Depuis
quelque temps déjà, les journaux de ces pays ne se génont pas pour mentionnertout ce qui ne va pas

  

    
   

   
  
   

   

 

   
  

 

journal “komsomol”, organe
ihn officielle des jeunesses

communistes soviétiques, a
plus d’une fois stigmatisé ce

! genre de hippisme qui a
gagné une partie de la jeu-
nesse soviétique attirée par
tout ce qui est occidental et
surtout américain comme la
musique jazz, pop, la
peinture moderne. Il n'y a
pas si longtemps, à Moscou,

 

 

Warszawy signalait en 1970

sur cing est commis par un uc 18 pour 100des acci-

jeune. D'ailleurs l’oisiveté ents de travail étaient
est devenue assez courant causés par l’ébriété. Il fallait
chez les fils ou filles de

109 pour 100 de la popu-
. : Thiel lation productive et 21.6

guerre mondiale — beaucoup de gons pensent que la délinquance, la criminalité, les problames pour 100 des hommes entre
seciaux n'existent i i 18 et 24 ans.pas au pays de Lénine. Certains seraient même tentés de croire qu'il en va de

même dans les autres pays communistes: Pologne, Hongrie, Tchécosiovaquie, Roumanie, Chine, ete.
En fait, si coîte impression existe c’est que rien ou presque ne filtrait jusqu’à maintenant des

 

  

ogne, le journal Zycie
suite d’agressions. Un crime

rieurs de "Armée rouge. Le

dont la proportion est de

L'URSS, paradis des travailleurs. Mème si ce slogan n’est plus à la mode — il le fut avant la dernière

capitalistes ou pas meilleure.
  Un sondage fait en Pol

confirmait que 55 pour100

 

la milice démolissait avec ; i i des personnes interrogéesdes "bulldozers. toute une dans les pays où fleurit le socialisme totalitaire. étaient indifférentes aux vois
exposition de peintures de la propriété socialiste.
modernes. La Pravda ac- (DOCUMENTATION: CHARLES PETIT-MARTINON) Même orgie

aux cartes le matériel de
cusait de déviationismeles
jeunes peintres qui avaient
Osé organiser cette expo-

   

 

  

 

   

    

sition sur la Place Rouge.

“= L’ALGOOLISME
EN URSS

La consommation de
vodka en URSS est devenue

- inquiétante. Les hôpitaux

psychiatriques reçoivent un
nombre de plus en plus

rtant d’alcooliques qui
tent des psychoses. Le

gouvernement a dû entre-
prendre une campagne
contre l’alcoolisme. C’est la
monotonic de la vie socials,
 

 

SERVICE PROFESSIONNEL
POUR VOTRE ENTREPRISE

TENUEDE LIVRES

SUR ORDINATEUR
SERVICE RAPIDE - INFORMATION

645-4248 — 689-0511
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e L’ALGOOLISME,
PROBLÈME No1 !

le manque de motivation
dans le travail, les exigences
du régime politique qui en-
endre la méfiance, la
 

KLEAR VISION
CONTACT LENS CO.
VERRES DE CONTACT
1110 ouest, Ssints-Cathories

Suite 204, Montréel

861-6424
 

 

Appartements à
louer dans bloc
moderne, tranquil-
le, chauffé, taxe
d’eau payée, laveu-

se et sécheuse dans
la cave, concierge,
près des écoles, du
parc, des magasins,
du métro, de l’auto-

bus.

22 meublé: 3118.09

3/7 moublé ou nen:

31280 of $140.90

4/2 non meublé: $195.99

6225, CHAMBORD
(pres Bolloshasse)
Prendre rendez-vous

en appelant :

279.6943  

l’état quand ce ne sont pas
les terres d’une érative
comme c'est arrivé à un
organisme hongrois de cette
nature perdue aux cartes

Russes de se rendre compte
ua | liberté est toujours

limitée dans leur pays et
que ces touristes ont depuis
longtemps déjà accès à la pour une valeur de
société de consommation $100,000,

; LL. | alors que dans les grandes
crainte des représailles, I'im- villes russes ont n'a encore C'EST TOUJOURS
possibilité de prendre des que des biens de consom- LA FAYTE
responsabilités, Jui engendre mation sommaires.
cette vague d'alcoolisme. La situation n’est pas DES OUVRIERS
D'autant plus que la venue
de centaines de milliers de
touristes occidentaux a
permis à des millions de

mieux dans les autres pays
communistes. L’alcoolisme
n’est pas seulement le pro-
blème No ! de l’URSS, il

Si en Amérique du Nord,
on a pris l'habitude de con-
sidérer tout accident indus-
triel comme incombant à
 

    
 

En URSS, comme dans tous les pays communistes, les accidents du travail sont à 90 pour—100 imputés aux ouvriers qu'on traite de maladroits s'ils se biessent au travail.
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2     
journées perdues. .
l'employeur et produit par apparences, le régime n’a
sa faute, dans les pays pas réussi a juguler certains
communistes comme la Po-
logne, par exemple, c’est
toujours la faute à l’ouvrier.
On a même demandé à un

 travers capitalistes. Le vol
sévit de plus en plus dans
certaines régions. Les bicy-
clettes, à peu près unique

En Pologne, l’absentéisme au travail à cause de l'alcoolisme a provoqué 20,000,000 de

moyen de locomotion pour
le populo, sont des articles
qui “s’enlèvent” comme des
petits pains. Aussi le tou-
riste occidental est-il étonné
quand il passe à côté d'un
 

 

 

 

mineur polonais de ne pas
déclarer son accident de
travail pour ne pas diminuer
les statistiques de rendement LISTE DES GAGNANTS
deVents T6pour Hongrie, DU SALON DE LA FEMME 1875
cas, l'agcident industriel est
imputable au travailleur et Blanche Lagué c SarmenGeudresu
consigné dans les rapports. 1511. Rang des Côteaux a rue Lava
Les enquêtes sur ces acci- Farnham, P. Québec ranby
dents sont la plupart du Mme Therese Gosselin Gilberte Hebert
temps truqués et de 60 à 65 8387. St-Gérard 6546, 3ème Avenue
pour 100 de travailleurs Montréal Rosemont, Montréal

lessésn'ont encore jamais Andrée Delisis-Germain Mme Rita Masse
reçu d'indemnisation. 2510, Chemin St-Pierre 380, Gouin

St-Thècle, Cté Laviclette Joliette

oCRIMES Mme Ids Williams Mme Cécile Grégoire
14,577, Notre-Dame 2, Chemin St-Louis

CcRAPULEUX Pointe-aux-Trembles Beavharnois

Thérèse Hubert Mme Paul Dumais
ET 10, Hubert 363, 3ème Rue

Beloeil Shawinigan

ABSsENCE Lise Hunesult Mme Evelyne Turgeon
6829, Boyer 4584, Chapieau

DE Montréal © Montréal ’
Mme Germaine Bouchard Mme Andrée Boucher

y 50, Jouftret 341, Des Trinitaires
MORALE! Chicoutimi St-Jean

Marie-Claire Beaudin Mme Rolande Carrsau
De son côté, l'ouvrier ne B.P.113 Succursale 195, 8ème Rue

se géne pas pour tricher Verdun ‘Iberville
l'état quand il en 8 Toc- pg Rite Peron Mme Christians Droletcasion. Certains ouvriers 1352, Alfred 1083, St-Paul
pongrois arrivent à dépenser Comwall, Ontario Ancienne Lorettele double de leur salaire. omwal,

ils? Mile Doris Proulx Mme Bella TessierComment font-ils? Tout " 2798. C "
simplement en se portant 86, des Pins » Cormwal
malades: ils touchent alors Drummondville St-Huben
85 pour 100 de leur salaire. mille Pauline Désailiers Mme E. Lacasse
lis ont en plus des travaux 3740, Chemin du Lac 699, Signai
au noir” (en cachette) chez St-Norbert, Cté Berthier

|

Quebec
les particuliers avec des hene: B.
matériaux dérobés dans les Lucile8.Ch rd 310L'AnçeGardien
usines. Les médecins sont Rin ki L'Assomption .
trés complaisants du mo
moment qu'il y a un billet Jeannette Blanchet Mme Bernadette Theriault
de banque comme bakchich. 171, Av. Abitibi 6536, De Laneudièrs
Sans ausculter son patient, Malartic Montreal
le médecin signe un ar Annette Renaud Francine Mireauit
travail. En Tchécoslovaquie, 8300, 3ème Avenue 610, St-Jean

pénentespourvaccapurer Artou SteManie-Salome
des médicaments qu’ils re- Mme Jsanine Vincent Juliette Lussier — +vendront à leur clientèle Route 14. C.P. 604 28, Ruisseau Desnayers3 Ormstown L'Acadie, Cté St-Jean ‘
En Chine, malgré les —

parking de voir toutes les
icyclettes munies d'un ca-

denas. La confiance ne
régne pas en Chine commu-
niste. Les signes extérieurs
d’inégalité sont de plus en
plus apparents. Seuls les
dirigeants du communiste
ont droit aux voitures. Pour
les malades et les impotents,
on doit les trimbaler dans
une charrette à bras ou une
brouette.
On a supprimé les classes

dans les trains, mais on les
à remplacées par une autre
dénomination: les places
assises-dures, les places

  
     

   

© NICOLE MARTIN

© YVES MARTIN

© JIMMY C. NEWMAN

© DOMINIQUE MICHEL

couchées-dures et les places
couchées-molles, comme en
URSS. Le prix du billet-
varie du simple au triple
suivant la classe. Dans
l'armée, on a supprimé les
grades, mais les officiers ont
quatre poches à la vareuse
au lieu de deux. Ainsi, on
ne risque pas de confondre
un officier et un soldat.
L'officier, naturellement
roule en voiture ou en train
dans une place couchée-
molle. Le soidat porte sa
valise et monte en assise-
dure. Cette inégalité n’est
pas unique à la Chine, puis-

SPÉCIALÉCLAIR

SUPER
45-TOURS

AVEC L'ACHAT DE CE DISQUE VOUS AVEZ LA
CHANCE DE GAGNER 8 TOURNE-DISQUES ET 100
MICROSILLONS

 

I

qu’elle existe dans tous les
pays communistes. Les diri-
geants ont leur quartier ré-
servé, leurs magasins, leur
bordel, leur régime de vie et
leurs réunions sociales, lire
partouzes.

Autrement dit, le régime
communiste n’a pas c é
grand chose si ce n’est qu'il
à accentué pour la té
des citoyens l’inégalité par
rapport à
rigent et les encadrent et
créer un état d’
rable Prep,

y C.JnrWMAN

LACHE PAS
LA PATATE
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RickWakeman
VA PROMENER SON RO! ARTHUR... EN PATINS
Le nouvel album de

Rick Wakeman, “The
Myths and Legends of
King Arthur and the
Knights of the Round
Table”, vient à peine de
sortir sur le marché qu’on
entend déjà parler d'une
tournée en conséquence.

C’est en effet le 30 mai
prochain au Wembley
Pool de Londres que la
première de ce grandiose
spectacle doit avoir lieu.

  

 

 
Pour l’occasion, Rick
Wakeman sera accom-
pagné par 17 patineurs
professionnels sur glace,
$8 musiciens du New
World Symphony Or-
chestra, 48 choristes du
English Chamber Choir, 8
membres de ia compagnie
Nottingham Festiv:
gers, en plus évidemment
de son ensemble rock ré-
gulier.

On ne mentionne pas le
nombre sans doute im-
posant de techniciens et de
spécialistes divers qu’une
telle production exige. On
ne donne pas non plus de
détails quant à savoir à
quelle date l'exportation de
ce show commencera et
uelles villes auront

l'honneur de l'accueillir.

A Londres, Wakeman
présentera son spectacle
sur le toit d’un château
érigé au centre de la glace
pendant que les patineurs,
des champions du monde

 

Rick Wakeman: un spectacle avec encore plus de monde que la derniére fois.

parait-il, interpréteront leur  dirigés par le chet d'or-
numéro. Le spectacle chestre David Measham
durera environ trois tandis que la narration
heures. sera faite par l'acteur

Les musiciens seront Terry Taplin de la Royal

Shakespeare

la tournée de “Journey
the Center of the Earth”,
il y a quelques mois.

UN NOUVEL INSTRUMENT
ELECTRONIQUE POUR
KEITH EMERSON
Ceux qui ont eu la

chance d’¢couter. le plus
récent album d’Emerson
Lake and Palmer ont
sûrement été surpris de
constater qu’il y avait
maintenant des cuivres
dans la musique du
groupe. Et à moins d’a-
voir pu jeter un coup
d'oeil sur la pochette du
disque, il aurait été très
difficile de se rendre
compte qu’on avait af-
faire encore une fois à
une autre magie de l’é-
lectronique.

Car, en réalité, il
s'agit d’un nouvel in-
strument de musique à
claviers que la com-
pagnie allemande Crumar
vient de mettre en distri-
bution sur le marché. Ca
s'appelle un brassman.
Cet instrument reproduit
avec une fidélité éton-
nante le son de la trom-
pette, du saxophone, du
trombone, du cor et de
presque tous les autres

  

   
    

Keith Emerson: une
nouvelle dimension à sa
musique.

cuivres.
Le brassman a une

autre utilité rare puisqu’il
permet aussi d’avoir les
effets du synthétiseur
avec des accords pleins.
Nul doute que cette nou-
velle merveille de l’élec-
tronique prendra
beaucoup d’ampleur dans
les qui viendront.
C'est seulement un peu
dommage pour les musi-
ciens à qui cela enlèvera
peut-être du travail.
 

Company,
comme ce fut le cas pour

 

Il est très rare qu'on
entende des musiciens
passer des commentaires
aussi flatteurs à l'endroit
d’autres musiciens
comme c'est arrivé au
groupe anglais Super-
tramp dernièrement. En
voici d’ailleurs quelques
exemples: En parlant de
“Crime of the Century”,
le musicien américain Al
Kooper, qui est éga-
lement un producteur
émérite, a déclaré qu'il
s'agissait du meilleur
disqu qu'il avait entendu
depui années et que
lui-même était impatient
de voir le groupe en
spectacle. Un autre pro-
ducteur anglais réputé,
Glen Johns, qu'on con-
naît surtout pour son
travail avec les Stones, a
avoué aux membres de
Supertramp après le
spectacle qu’ils ont pré-
senté il n'y a pas long- 

temps & Knightsbridge en là le meilleur son jamais
Angleterre, qu'ils avaient entendu en dehors d’un

 Supertramp a mis cing ans pour en arriver là.

“Crime of the Century”
DE SUPERTRAMPUN DISQUE QUIAPLUA D’AUTRESMUSICIENS

studio. I! y a aussi Elton
John qui n’a pas caché
son admiration pour
Supertramp lors d’un
récent party à New
York. H a qualifié le
groupe de colossal. Tous
ces bons mots viennent
simplement entériner les
éloges de la plupart des
critiques au sujet de
“Crime of the Century”.

Richard Davis et Roger
Hodgson, les deux

es fondateurs du
groupe, ont travaillé en-
semble  d’arrache-pied
depuis 1970 pour amener
là Supertramp. Trois
autres albums avaient
auparavant paru sur le
marché, mais sans trop
de succés. Ce n'est
pourtant pas la qualité
qui manquait, surtout
pour le tout premier.

Le reçoit enfin
ce qu’ te.   
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MARMONIUM Polyvalente Joun-Baptiste Meilleur à Ropontigay
JEAN-PIERRE FERLANE Salle Wikirid-Polietier, au 11
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Saint-Preux à Ia Place des
Arts,

  

Shawn Phillips en pro
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ÉTAIENT À
L'AUBERGE
RICHELIEU

C'est Ia semaine dernière
dans tout le faste et l’élé-
gance des grandes soirées
de gala, que l’Auberge Ri-
chelieu recevait le Tout-
Montréal huppé pour cé-
lébrer l’ouverture officielle
de cet hôtel de 330
chambres et de 16 suites
royales (executives suites).

. Jeudi dernier, plus de 800
invités se pressaient dans les
spacieux salons lounges de
lhôtel alors que le cham-
pagne rendaient le sourire
acile et les coeurs enso-

leillés.
. Pour ce qui est de l'hôtel,

ajoutons qu'il est situé angle
Berri et Sherbrooke et que
Ross Kay, une figure bien
connue des couche-tard de
Montréal en est le directeur:
un directeur imposant
puisque Ross fait au moins
95 livres (en maillot ), Le

chef des cuisines est Marcel
de Bellefeuille et si l’on en
croit sa réputation, le Ri-
chelieu deviendra aussi un
rendez-vous de gourmets.
L'hôtel est aussi d’une
piscine intérieure et d'un
vaste patio avec vue sur
Montréal,
I est agréablement

décoré et sans emprunter le
«formals des grandes
chaines hôtelières  cana-
diennes il demeure très ac-
cueillant. Déjà plusieurs
clubs de hockey de la Ligue
nationale ont réservé des
chambres pour l'an pro-
chain.

 

De gauche à droite,
trinquant gaiement au
succes de l’Auberge
Richelieu, Laurence
McKenzie, directeur de
la restauration, Mme
Scofield et son époux,
président de la chaîne
d'hôtels

Il y avait aussi les
sportifs à la fête; on
reconnaît Dino Bravo,
lutteur, Yvon Robert
fils et Jacques De-
Serres, directeur de la
publicité et promotion
de l’Auberge.

Ross Kay, directeur de
l’Auberge Richelieu,
accompagné d’une jolie
hotesse... qui malgré
tout fait le poids par
son sourire et son
charme.
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Neures d'affaires:
SOIRS: MAR.. MER. et VEN. de 7h. a 9h MENBRE
AUTRES JOURS de 10h. a.m. à 6h39 p m
SAMEDI. de 10h a.m. a2 h30 p.m.

BUREAU FERME TOUS LES LUNDIS 

ESPAGNOL
ITALIEN

ANGLAIS?
L'INSTITUT DU BILINGUISME
VOUS EN DONNELES MOYENS

AVEC SA MÉTHODE SUR
CASSETTES

 

 

Individuelle - agréable
professionnelle - pratique

® INSTITUT DU BILINGUISME #J.03.08.7
DE MONTREALINC.

Case Postale 4, Station M, Montréal H1W 3M6
J'aimerais obtenirplus de détails sur votre méthode par cassettes”)
ainsi que sur le laboratoire portauf de langues[_] Je suis intéressé/e
à parler l'anglais[} l'espagnol] l'ital
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NOUVELLE COLLECTION DE WONDERBRA: “DICI”
A l’approche de l'été, WonderBra vient de mettre sur le

marché une nouvelle collection de sous-vêtements “DICI”,
Il y a déjà six ensembles de couleur assortie, présentés
dans un empaquetage fort amusant, en forme de dé.

Le DICI 2, sans couture, est tout à fait imperceptible
sous les tricots moulants et ses menues bretelles permettent
de le sous les robes du soir les plus dégagées. Le
DICI 6 en fine dentelle transparente saura certainement
vous charmer tandis que le DICI 7 est spécialement conçu
pour la femme à forte poitrine.

Certains de ces ensembles sont tellement beaux et fé-
minins qu’il faut les lnisser paraître sous les chemisiers
transparents. Disponibles en plusieurs couleurs et faciles
d'entretien.

Les prix varient entre $3. et $7. ct on les trouve dans
les grands magasins à rayons et dans les boutiques spécia-
lisées.

 
les couleurs rose, bleu, chair et blanc. le goût de le laisser voir

DERNIER FILM DE LA SERIE
“EN TANT QUE FEMMES”DE L'ONF

ialernent
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L'avortement, un des problèmes les plus angoissants de
notre ue, est le sujet du sixième et dernier film con-

R sacré par a série “En tant que femmes” à la recherche de
3 l'identité féminine. “le Temps de l'avant” réalisé par Anne-

vu Claire Poirier a été présent: la première fois ces jours
ee derniers dans le cadre de la ‘aine du Cinéma québécois.

Un peu plus tard, il sera présenté à la télévision 3 Radio-
anada.

   

  

Tourné dans des décors naturels à St-Pierre les Becquets,
ce film met en vedette Luce Guilbeault, Paule Baillargeon
et Pierre Gobeil.

“Le Temps de l’avant”, ce sont les premiers mois d’une
rossesse non désirée. C’est le drame d'Hélène, 40 ans,

4 se de navigateur, enceinte pour la quatrième fois, qui
remet en question la possibilité de donner la vie dans un
monde qui n’y invite plus. C’est aussi le premier conflit
grave d'un couple profondément amoureux, partagé entre le

« Q rêve et lu réalité.
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Luce Guilbault: une vedette recherchée.

   

 

La semaine de la sécurité de l'enfant, organisée
chaque année par le Conseil canadien de la sécurité,
se tiendra du ler au 7 mai. Cette semaine devrait
être l'occasion pour tous les adultes de rappeler aux
enfants qui les entourent les principes de sécurité.

Chaque année, plus de 2,000 jeunes de moins de
15 ans perdent la vie accidentellement tandis que des
milliers d’autres subissent des blessures. Il est impos-
sible. d'éliminer tous les dangers mais les enfants
doivent être assurés de la plus grande sécurité pos-
sible. C’est aux adultes que revient la responsabilité
de leur créer un environnement sûr et surtout de leur
enseigner la prévention des accidents.

Il faut leur apprendre à PENSER avant de tra-
verser la rue, avant de s’aventurer au-delà des bouées
de plage, avant de rouler sur une bicyclette, etc.

La vie avec toutes ses implications modernes pré-
sente chaque jour un nombre accru de risques d'acci-
dents. C'est trop facile de penser que “ca ne peut
jamais arriver à ses enfants”.

ON DEVRAIT ÉVITER
LES MOUSSES DE BAIN
Deux liquides moussants pour le bain ont été retirés du

marché dernièrement après que des inspecteurs du ministère
de la Santé ont découvert qu'ils étaient contaminés par des

   
Bu Ww © bactéries. TI s’agit de Mr Bubble liquide (il est encore dis-

u pour la femme à forte poitrine, le DICI Le DICI 2 est tellement féminin et raffiné lon a presque
dans sous son chemisier

e) et d'un produit finlandais “Sauna foam

Plusieurs dermatologues en ont profité pour rappeler que
les. mousses de bain ne sont pas recommandées pour la
peau. Etant à base de détergent, plusieurs asséchent consi-

. dérablement la peau après un certain temps d'usage.

 

RECHERCHES SUR
LA FATIGUE
La fatigue affectant un nombre de plus en plus

grand de personnes, un Groupe d'études de la fatigue
vient d'être créé en France. Il rassemble des cliniciens
et des chercheurs de diverses disciplines dans le but
de déterminerles causes,les manifestations et le vai
lement de la fatigue. roupe se propose aussi d’é-
laborer et de faire appliquer des mesures d'hygiène et
de prévention de l’ensemble des symptômes de fa-
igue,
Des enquêtes récentes ont souligné l'importance et

la fréquence de la fatigue en pratique médicale cou-
rante et en milieu hospitalier: un malade sur deux se
plaint d'être fatigué. Sur le plan théorique, les études
physiol iques fondamentales classiques sont souvent
imitées

à

la Fatigue musculaire et ne suffisent pas à
rendre compte de l’ensemble de ses répercussions
psycho-social   ta rmacanmscsnmp.
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PAR INTÉRIM: LA SALLE DE RÉDACTION
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C’est le 2 mai que le
sixième Salon de la
femme ouvrira ses portes
à la place Bonaventure
et comme chaque année
Jacqueline Vézina a in-
vesti toute son énergie et
son talent afin que ce
Salon soit de nouveau
une réussite. «C'est notre
année», le slogan choisi
cette saison allait de soi;
mais le véritable thème
du Salon sera consacré,
cette année,à la famille.

Les pavillons seront
aussi nombreux que les
manifestations qui s'y
dérouleront; le Salon
cette année sera encore
un vaste centre de com-
munication, d’information
et de participation avec
le Pavillon de l'Année
internationale de la
Femme où tous les
rands thèmes seront
iscutés, celui de la Ma-

ternité, de l’Habitation,
de l'Alimentation, de la
Santé et de beaucoup
d’autres. |Devant le nombre grandissant de

UN SALON DE LA FEMME QUI S'ANNONCE BIEN
; ra;see
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Jacqueline Vézina, en compagnie de M. Léveillé de la brasserie Molson, dévoile les
maquettes conçues par Claude Leblanc et sur lesquelles elle-même a travaillé sans re-
lâche. Tous les pavillons ont été réalisés dans un esprit d'unité et le coup d'oeil sera
sans doute fort impressionnant.

kiosques, il devenait né-
cessaire, cette année, de
mettre au service du
public un guide du vi-
siteur afin qu’il s’y re-
trouve plus facilement.

C'est donc une inno-
vation importante et qui
sera sans doute fort ap-
préciée.

‘Pas de discrimination

ce Salon et les
ommes seront  évi-
demment les bienvenus;
ils pourront ainsi suivre
de près une évolution qui
les concerne.   
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LAVAL PLACE SON 10e ANNIVERSAIRE
SOUS LE SIGNE DE L'INVESTISSEMENT

Le dixième anniversaire de Ville Laval a été
conçu comme un investissement plutôt qu’un évé-_…
nement socisi coûteux et peu rentable. Bien sûr,
Îl y aura aussi des festivités qui
Lavallois de se regrouper mais on vise d’abord la
mise en marché et la promotion.

La promotion industrielle,
commerciale et résidentielle
a pour objectifs d’accroitre
la présence de Laval dans
les milieux financiers et
d'accroitre les investisse-
ments sur son territoire.

Profitant de cet événe-
ment, Laval s'est donnée un
nouvel emblème qui sup-
porte une nouvelle image,
Jeune, moderne et dyna-
mique. Il s’agit d’un jeu de
cubes symbolisant le déve-
loppement de Laval.

L thèmes comme
“L'aéroport internation
Laval s’appelle… Mirabel”,
“Comment être à Montréal
sans être à Montréal” et
“L'avenir est à Laval” rejoi-
gnentde façon générale les
principales préoccupations

a de© ;
© Une nt pnvantique mauriolle
proresigné

des industriels, des commer-
çants et des constructeurs.

Lors du lancement de
cette campagne, les autorités
de Ville Laval en ont
profité pour inaugurer un
Centre de promotion qui
regroupera toute l'infor-
mation pertinente sur Laval:
document audio-visuel, ré-
pertoire cartographique et
documentation
poussée.

D'autre part, toute une
série de manifestations spé
ciales sont prévues pour les
prochains mois. Il y aura
entre autre, la Saint-Jean-
Baptiste des Lavallois, la
semaine d'appréciation de la
jeunesse, la journée de
Laval chez les Expos, la
semaine d'embellissement et
le programme récréo-famille.

“
v
w
u
u
n
o
r
LL
L3
d4

3
7

meurs 0e 00 =ES raAS

technique-#



 

 

E
r

—

Le

 
ro

 
va

 
    

L
E
P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,
s
e
m
a
i
n
e
d
u
2
7

av
ri
l
a
u
3
m
e
i
1
9
7
5

            

       
    

  

      h
—
—
—
—
f

8
2

+
, =

e
clientèle.

beler
(21 mars 26 avril)

 

Charlie Chaplin
Attention aux maux de

forse. Au travail, vous
tes porté(e) 4 faire les
choses lentement et bien.
Continuez. Vous vous
sentez blessé(e) au moindre
geste, à la moindre parole,
même celles dites sans la
moindre mauvaise in-
tention. Vous êtes un peu
trop chatouilleux(euse). Sur
le plan érotico-amoureux,
célibataires: Vénus vous
laisse dans un état de
bonheur et d’euphorie par-
faits. Ajoutez du piquant à
tout cela en inventant des
situations inusitées.
Mariés: vous n’êtes pas si
mal mais apportez plus de
diversité à votre vie amou-
reuse. N'oubliez pas que
les prouesses érotiques
peuvent se faire ailleurs
qu’au lit.

balance
(24 sept. - 23 oct.)

 

Sarah Bernhardt
Que les “balances”

marié(e)s évitent les dis-
putes avec le(ia)
conjoint(e). Si vous avez à
conduire une voiture,
soyez très prudent(e) car il
y a danger d'accident. Au
travail, la période sera
bonne si vous consentez à
mieux vous organiser. Car
vous manquez d'ordre
parfois. Les commerçants
devront se méfier de leurs
concurrents qui tenteront

s’emparer de leur
ur le plan éroti-

co-amoureux, si vous
sentez monter en vous
l’appel impérieux du désir,
n’ayez pas peur. Une ren-
contre heureuse viendra
bientôt vous combler
d'aise. Consacrez-vous-y
sans arrière-pensée et vous
n'aurez jamais à le re-
gretter. Chez les gens ma-
riés, l'amour s’étiole.
Pourquoi ?

horosc
euseÜ

«20 awk 21 ma)

Fred Astaire
Craignez, les courants

d'air et protégez vos
bronches. Sur la route, vos
espoirs sont vains cette
semaine. Les astres indi-
quent aussi que vous y
courez certains dangers.
Soyez prudent(e). Quant à
vos chances, elles sont
presque nulles. Attendez
donc de meilleurs mo-
ments avant de vous
lancer dans les paris et les
loteries. En affaires, si, par
hasard, vous êtes en
procès, étudiez soigneu-
sement vos positions avec
votre avocat. Îl est pos-
sible qu’un témoin vienne
vous tirer d'embarras. Sur
le plan sentimental, vous
nagez dans le bonheur.
Vous semblez toutefois
désirer trop de choses à la
fois. Choisissez bien votre
partenaire et, surtout, ne
courez pas trop de lièvres
à la fois.

scorpion
uct 220m)

Marie Curie

Vous devez vous at-
tendre à recevoir des re-
proches, à être jugé(e)
avec sévérité. Il ne vous
servira à rien de faire un
esclandre. Soyez  di-
plomate. Soyez bon(ne)
envers les autres et payez
vos impôts. Restez opti-
miste et ouvrez les oreilles
car on va bientôt vous
faire une offre que vous ne
pourrez laisser tomber. À
votre travail, de nom-
breuses maladresses ont
été commises. À cause de
votre manque de sérieux.
Essayez de vous ressaisir
et d'être un peu plus à
votre affaire. N'hésitez pas
à éliminer tout ce qui est
douteux et sans avenir. Si
vous êtes maichanceux(eu
se) aux cartes de ce temps-
ci, réjouissez-vous-en car,
comme dit le proverbe,
“malchanceux aux cartes,
chanceux en amour”. .

 

SEMAINE DU

gemaux
422 mai 21 juias

 

La duchesse de Windsor

Si vous voulez que
votre santé continue à
s'améliorer, voyez à garder
un régime de vie équilibré.
A votre travail, vous avez
besoin de vous. sentir
admiré(e). Mais il ne fau-
drait tout de même pas
être trop pointilleux(euse).
Vous êtes un peu trop cu-
rieux(euse) et vous vous
laissez tenter par la pre-
mière aventure qui se pré-
sente. En amour, les astres
vous sont favorables et,
grâce à cette aide appré-
ciable, vous saurez trouver
en vous-même les res-
sources nécessaires pour
mener à sa conclusion
naturelle un flirt qui lan-
guissait depuis quelque
temps. Prenez garde tou-
tefois à l’extrême fragilité
de cette liaison. Servez-
vous de vos couleurs por-
te-bonheur: le violet et
l’indigo.

sogfire7
   

Becthovon

Surveillez votre alimen-
tation. Les fruits de mer,
par exemple, ne seront pas

ns pour vous cette se-
maine. Faites aussi du
“jogging”. Courez votre
mille tous les matins.
Vous ferez bientôt une
visite à un parent ou à un
ami malade. Entre les 6 et
8 du mois, votre voiture,
même stationnée, pourrait
subir des dommages. Au
point de vue de la chance,
si vous gagnez, on pourra
vous réclamer un montant
qui est dû. En affaires, ne
jouez pas avec l’argent des
autres. On pourrait vous
traîner en justice. Pour les
célibataires, le sexe
sera très accessible et on
leur tombera dans les bras
comme des mouches.

cancer
(22 qua 22 od)

 

Louis Armstrong

Vivez donc dans le réel
et envoyez au diable vos
révasseries. Attention ! On
va essayer de vous es-
croquer et de vous faire
prendre des moineaux pour
des hirondelles. Prenez des
décisions claires et avec
autorité. C’est ainsi que
vous aurez plus de chance
de réussir. Débarrassez-
vous de vos remords et
aimez la vie. Votre ciel
amoureux n’est pas très
clair, ce qui ne veut pas
nécessairement dire que les
astres vous abandonnent.
Au contraire, vous êtes
le(la) bénéficiaire de plu-
sieurs influences béné-
fiques. Pluton pourrait
pousser les “cancers”
mariés à se chicaner. Mais
ce danger est écarté parce
ue Mercure compense.
€ les célibataires s’abs-

tiennent de toute aventure.

copricome
22 dec Wim)
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Marlene Dietrich
lqu'un viendra vous
visite cette semaine,

mais vous le verrez dans
vos rêves. Vous sentirez
peut-être parfois sa pré-
sence dans la maison. Il
ne faudra pas s’énerver
pour si peu car il n’y a
rien d’étrange à sentir la
résence d’un esprit dans

ja maison. Sur le plan éro-
tico-amoureux, célibataires:
les clairs de lune vous
rendent romantique; lais-
sez-vous aller à ce pen-
chant. Profitez de la belle
saison qui vient pour vous
contenter. Une(e) joli(e)
ingénu(e) n’attend plus que
ce moment où vous lui
chanterez la pomme.
Mariés: les douces folies
sont encore pour vous. Ne
craignez pas le ridicule. Il
ne tue pas, quoi qu'on en
dise. Laissez-vous aller
aux découvertes érotiques
et oubliez tout le reste.

va
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Neil Armstrong

Les natifs(ves) de ce
signe sont assez bien fa-
vorisé(e)s ‘la con-
joncture planétaire.
Qu'ils(elles) n'hésitent donc
pas à conclure des affaires
dont tout porte à croire
qu’elles auront un trés
heureux dénouement à
brève échéance. Sur le
plan sentimental, la con-
joncture planétaire a ten-
dance à faire surgir toutes
sortes d'obstacles sur votre
route. Vous risquez d’aller
tout droit à l'échec en es-
sayant de séduire quel-
qu'un qui travaille dans ja
même entreprise que vous.

par

Il s’agit d’une idée folle -
qui vous apporterait des
déboires. Quant au secteur
conjugal, rien de spécial à
signaler. ,

Verseau
21 jae 10 ter à

 

John Barrymore

Cette semaine vous
uvera que vous êtes

oin d’être une personne
inutile car on viendra vous
raconter les ennuis des
autres. Prêtez une oreille
attentive à ces plaintes et
essayez de leur trouver des
solutions. Des solutions
valables. Vous en serez
certainement
récompensé(e). Ne serait-ce
que par cette réputation
d'amife) sincère” dont on
vous qualifiera. Sur le
plan érotico-amoureux,
voici. Célibataires: sortez
de votre solitude et allez
dans le monde. Les con-
uêtes amoureuses ne se
ont pas par magie.
Mariés: il serait temps de
commencer à penser àvos
vacances et organisez-les
de façon à revivre uné
nouvelle lune de miel.
N'oubliez pas de faire
garder les enfants.

vierge
(24 aout 23 sept.»

 

Une prochaine rencontre
pourra peut-être vous ap-
porter cette amitié qui
vous manquait, cette
touche de chaleur dont on
vous prive depuis quelque
temps. Votre constance
sera mise à rude épreuve
mais allez de l’avant et
n'ayez pas peur de mani-
fester vos sentiments. De
toute façon , les gens qui
vous entourent sont géné-
ralement sincères. En
amour, l’imprégnation pla-
nétaire de votre ciel est
telle u’elle ne laisse
aucun doute: si vous étes
encore célibataire, vous
allez  bientdt devenir
amoureux d'une personne
qu’un de vos proches vous
résentera. Si vous ne la
rusquez pas, elle ré-

pondra éloquemment à vos
avances. Il s'agira d’une
liaison durable.

poissons
10 fev. 20 mars)

 

Vos intestins vont être
fragiles et surveillez bien
votre nourriture. Si vous
êtes voyageur de com-
merce, vous risquez d'être
assablement déçu: Quant
la chance, méfiez-vous;

on pourrait vous refiler un
très mauvais tuyau. Pour
ce qui est des affaires, at-
tention au 7 et au 9. Un
parent ou un ami trop
matérialiste va s'organiser
pour vous jouer un très
mauvais tour. Sur le plan
sentimental, pour les céli-
bataires, ça n'’irait pas
trop mal, mais ils man-
quent un peu de confiance
en eux. Pourtant, vous
laisez au sexe opposé
ucoup plus que vous ne

le pensez. Pour les gens
mariés, un membre de la
famille risque d’être une
cause de mésentente au
foyer. Soyez vigilant(e).

  
   



 

 

  

«Comment ça va,
ma belle Marion ? Tu
as encore oublié ta
robe ce matin ?» Ma-
rion, tête baissée, tra-
versait la cour de l’é-
cole sans dire un mot.
Il était malheureux
comme les pierres. Il
s’efforçait d'être bien
gentil avec ses cama-
rades, mais ceux-ci
riaient de lui avec
toute la cruauté que
peuvent avoir les en-
fants. Sa maman dé-
mélait et lissait a tous
les jours ses beaux
cheveux longs, mais
quand il rentrait a la
maison, sa blouse était
déchirée et ses vête-
ments maculés de boue.
Il se faisait répri-
mander par son père et
par sa mère qui lui
reprochaient son étour-
derie.

e SON VRAI
nom
est

Marion!
ELLE VOULAIT
UNE FILLE
Cette histoire a commencé
le 26 mai 1907, quand la
mère de Marion a éprouvé
la déception de sa vie en
accouchant d’un garçon au
lieu d’une fille. Elle désirait
tellement une fille qu'il ne
lui était jamais venu à
l'esprit qu'elle pouvait avoir
un garçon. La mére s’entéta
tout de même et baptisa ce
garçon du nom qu'elle avait
choisi pour «sav fille,
Marion.

Pour les registres d’Etat
civil de la petite ville améri-
caine de Winterset, Iowa, le
célèbre John Wayne, le dur
de dur, s’appela et porte
toujours ce nom — léga-
lement — de Marion, fils
de Clyde Morrison, phar-
macien.

SON PREMIER ROLE
John Wayne, la terreur

des durs, le géant, qui
épaules de débardeur, qui
aime galoper à cheval, se
battre, chasser la bête fauve,
cette force de la nature a eu
une enfance de petite fille.
Jusqu'a l'âge de cinq ans.
sa mère l'habillait d'une
robe, bouclait ses cheveux à
la mode de l’époque et le
traitait comme s'il était
vraiment de sexe féminin.
John Wayne connut une
enfance tres malheureuse. À
tous les jours, il devait af-
fronter les sarcasmes de
tous les enfants de Ia ville.
farce que sa mère n'a
amais voulu accepter qu’il
soit un garçon.

Cat Éomme, doat ls vi-

 

em

LA MÈREDE JOHN WAYNE
VOULAIT QU’IL SOIT UNE “P’TITE FILLE”
rilité a troublé plus d'un
coeur de femme, a dû jouer
aux petites filles pour plaire
à sa maman jusqu’à l’âge
de cinq ans. Il ne devait
pas se battre comme un

petit
tous . es

arçon mais essuyer
sarcasmes sans

rouspéter.

OUBLIER
SON ENFANCE

Cette enfance a été si
malheureuse pour Cette ve-
dette d'Hollywood qu’il n’en
a jamais parlé à personne.
C’est son biographe,
Maurice Zolotow, qui fait
 prLe Cape

 
 

que sa mére avait tort...
John Wayne interprète toujours des rôles de dur comme s’il voulait se prouver à lui-même

 

    
John Wayne, ce dur des durs du petit écran porte légalement un prénom de file: Marion.

un livre sur l’histoire de sa
vie, qui persuada John
Wayne de divulguer cette
artic de sa vie. John
ayne dira: «Si je n’en

avais jamais parlé aupara-
vant, c'est parce que je pré-
férais oublier cette période
triste de mon existence.

e ON
L'APPELAIT

LE
“FIFI”

D’autres se souviennent
avec nostalgie de leur en-
fance, moi pas. Partout où
j'allais, on me montrait du
doigt en me traitant de

ule mouillée. Ce boulet
insupportable, ce prénom de
fille que je n'avais
choisi, je l'ai trainé pendant
toute mon enfance»

IL RELEVE LA TETE
Et puis, comme dans un

conte de fée, c'est un vieux
monsieur qui eut pitié de lui
et décida de l'aider. «C’est
lui qui me redonna con-
fiance en moi, et je sais
aujourd'hui que je lui dois
tout… Il ne se moqua pas

 

 

de moi et m'apprit pa-
tiemment à relever la tête.
C'était un ancien boxeur, et
il m'apprit à me servir de
mes oies s’il le fallait.

m'enseigna sa tech-
nique et les petits secrets de
la boxe. Au bout de trois
mois d'entrainement j'en
savais aussi long qu’un
vieux routier du métier» A
artir de ce moment, rares
urent ceux qui osérent se
moquer de Marion.

Le souffre-douleur de l’è-
cole devint le bagarreur le
lus redoutable du quartier,
e leader de ceux qui s’é-
taient moqués de lui.

FORT COMME
UN TAUREAV

If s’entraina si bien qu'il
devint fort comme un
taureau; à 16 ans, il était
devenu le meilleur joueur de
football de son collège.
Mieux encore, l’université de
Californie, désireuse d’avoir
un tel joueur dans son club,
lui offrit une bourse d'é-
tudes.
On le retrouve, après l'u-

niversité, accessoiriste a
Hollywood, où son physique
impressionnant attira le
metteur en scène John Ford.

Le petit gamin au nom
de fille, devenu un géant,
pouvait enfin savourer sa
revanche…
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Venez voir ta ligne complete des tracteurs
Gravely Les convertibles 76. 10 et 12 cv
ot les tracteurs de 8, 10.120116 8cv

Faites parvenir je oatslague gratuit

B.GRAVELY
Une drision de Clarke-Gravely Corporation

…la +
machine
pour le

jardinage
Construite pour rendre le
rardinage facile durant de
nombreuses annees. aile
«st equipee d'une comman-
de a engrensgs pour trans.

“ve mettre la force la ou elle est
> requ ccessoires pour À-

toutes les operations de
sardinage llyalschartue
rotative Gravely qui lsboure
et prepare is semis on une
seule operation. le cultiva-
tour rotati! Gravely qui de-

sé barrasse le so! tout au long

   

rendent voire Gravely utils
sable à l'année. Quels que
soient vos besoins, procu-
rez-vous le machine qui fera
te travail... achetez une
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Chaque semaine, la première solution exacte à notre problème concours tirée au sort parmi celles qui nous seront
envoyées vaudra un prix de $25. à son auteur. La deuxième solution, un prix de $10. et les trois autres solutions
exactes, un prix de $5. à chacun des concurrents.

VETEMENT
HORIZONTALEMENT

1—Se dit d’une jupe qui va en s’é-
vasant — Ondulations d’une
étoffe, maintenues par un fil.

2—Arrose Berne — Veste de sport,
i méable et à capuchon —

irmation.
3—Poisson-chat —

échangées à l'écart.
4—Femme d’Athamas — Aide à

pousser l'aiguille — Ceci —
Asta:

Paroles

te.

5—Traitée — Carte — Tissu pré-
sentant un aspect ondulé.

6—Empereur de Russie — Inter-
jection — Eminence.

7—Vétement long et ample —
Manteau de femme, ample et
sans manches — Rabat en
double épaisseur, fait à une
étoffe.

8—Thallium — Mère de Thémis
— Déesse de la Vengeance.

9—Fourrure — Démonstratif —
Bien coloré.

10—Etoffe de soie légère — A la
fin d’une missive.

11—Vêtement militaire des Romains
— Boucles que forme la laine
dans les tissus tricotés.

12—Collège anglais — Sous-vé-
tement féminin — Baie des
côtes d’Hornshu.

13—Chanteur — Se meuvent dans
le ciel.

14—Saints — Boudinée — Poses
sur le corps comme vêtement.

VERTICALEMENT

1—Etoffe de laine mince et croisée
— Vêtements.

2—Elle habille chaudement —
Prénom de Bismarck — De toi.

, PROBLÈME CONCOURS NO 300

1 2 3456785910n4213%

3—Fibre textile synthétique — Vê-
ternent s'arrêtant aux hanches.

4—Permet de se vêtir légérement
— Grande plaine herbeuse de
l’Amérique du Sud.

5S—Vêtements usagés — Il cajole
— Île de France.

6—Epousa Lavinia — Principe spi-
rituel — Désert de
pierrailles. 7—Perroquet —

Cadmium — Af-
fluent du Rhin.

8—Habits noirs de cérémonie —
Dans la rose des vents — Ma-
nière de s'habiller.

9—Usé jusqu'à la corde — Quitte
— Individu facile à exploiter.

10—Rivière de Russie — Blouse de
femme.

l1—Rechereve — Infinitif — Titre
ecclésiastique abrégé.

12—Vêtement de travail — Lettre
ue — Sable mouvant.

13— vée — Manteaux ouatés.
14—Situé — Mise en circulation —

Manière de comprendre.
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tournez-le avec ja grille 6:
CONCOURS MOTS CROI-
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HORIZONTALEMENT

l—Ecorche le pigeon —
Mettent souvent la
main près du cou.

2—Grignote la cime —
Boisson — Adverbe
de lieu.

3—Sigle arabe — Points
stratégiques — Dé-
placée — Atomes.

4—Commune de Bel-
fi ue — Port de
i RES. — Ville de
"Angola.

5—Cimeti¢re d’animaux
— Ville de Pologne.

6—Donnent de belles
mmes —  Con-

jonction — Fait
naître l’espoir.

7—Conduites — Grade
— Divinité grecque
— D'un auxiliaire.

8—Vieux chef d'Etat —
On y transpire abon-
damment — Centrale
syndicale — On en
fait des feuilles très
fines. 9—Saint

normand —
Fait des compo-
sitions sans
valeur — Figure
biblique.

10—Retient la bête —
Goûte — Prénom
féminin.

11—Combattit les gnos-
tiques — Soulage le

u| ,12—Réclpient — Gardien
— Écrivain espagnol
— Ouverture.

13—Pronom indéfini —
Un peu de musique
— Auteur de “Soeur
Carrie”.

14—Faire une ccupe
légère — Présent du
passé.

E 320, Mile MICHELINE LAVOIE, SEPT-ILES, que
85. Mme CÉCILE QUELLET, VERDUN, QUE. |...
5$15. M. ALEXANDRE ARCHAMBAULT, MONTREAL,

DENISE GOSSELIN.MONTREALQUE.
15—Doit souvent quitter

sa patrie pour trouver
du travail — Dans le
Loiret — Lettre
grecque.

16—Permet de retrouver
pour un moment le
plancher des vaches
—_ Cherchent des

illettes.
17—Lac de montagne de

I’Argentine —
à la brasserie.

18—Symbole chimique —
Troublée — Siège.

VERTICALEMENT
Ii—Ont parfois de la va-

leur, quand ils ne
sont pas humains —
Vraiment courts.

2—Qui ne sont donc pas
tapées — Château
des Deux-Sèvres —
N'a pas survécu à la
Première Guerre
mondiale.

3—Centre minier de la
Mauritanie — Aime
les vieux murs.

4—Résistent au couteau
— Fut frappé au
XIXe siècle —
Goujat.

5—Agace l'interlocuteur
— Couronnements
— Suivie.

6—Furent chassés par
les Doriens — Sur la
Bresle — Visibles.

7—A perdu son trône —
Fait plaisir à l'artiste
— Etat d'Asie —
Appel. .

8—Symbolise un vaste
Etat — Torrent —
Capucin qui ne
prêche pas — On y
a trouvé bien des
vieilles tombes.

  

nez $50grâce aux mots croisés___

    
  

9—Collectionne les mé-
dailles — Journaux
— Ecrivain et pa-
triote grec.

10—Fournit du charbon
— Salpêtre — Orne
une petite tête.

11—Général — Arrêt —
Partie de poème.

12—Terrain de jeux dan-
groux — Oseille —
açon donnée au

cuir.
13—Opéra — Base —

Laitue qui ne souffre
pas de la sécheresse.

14—Imagina un complot
en 1678 — Ville de
Roumanie — Colonie

15—Station thermale de
Vlsére — Dans I'A-
veyron — Solides.

16—Renseigne bien mal
sur l’auteur — Dans
la gamme — Simples
— A changer.

17—Dénude 1'animal —
Patrie d’un patriarche
— Piqué.

18—Nom italien d’une
ville du Péimont —
Réjouit la coquette
— Niche dans les
trous de falaise.
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Si vous séjournez
quelque temps dans le
Maine l’été prochain,

À BATH (MAINE), ON DÉCOUVRELE

tandis qu’il n’est que de
.75 pour les 18 ans et

moins. Si vous tenez à
faire une brève randonnée
 

comme c’est coutume
solidement établie

! depuis des générations
' chez beaucoup de

Québécois, vos adoles-
cents et bambins
même vous sauront
gré de les avoir
amenés à Bath. Il
s'agit d’une coquette
municipalité sise à
quelque 50 milles au
nord de Portland, où
on trouve un immense
chantier naval de
même qu’un musée
maritime fascinant à
plus d’un point de
vue.

i En partant d'Old
Orchard Beach ou de
Portland, il suffit de s’en-
gager sur la vicille route
côtière US 1, si on
dispose de tout le temps
voulu pour admirer le pit-
toresque paysage. Sinon, il
faut prendre la rapide US
95, qui va jusqu’à la
limite du Maine et du
Nouveau-Brunswick, et en
sortir au croisement du
Leeman Highway, vous
dirigeant vers Washington
Street. Artivé à ce croise-
ment, vous tournez à
gauche pour vous arrêter
inalement face au 963
Washington. C’est là que
se trouve le musée ma-
ritime de Bath, réparti sur

 

 

 

 
 trois étages de la vieille

maison —familiale des
Sewall. A moins que les
prix de 1975 n'aient été

L'impressionnant quatre-mâts à gréement complet «Shenandoah», l’un des derniers grands
coureurs des mers américains construits aux USA vers la fin du siècle dernier, Il
aujourd’hui sur les caux de la Kennebec, au large du chantier Sewall à Bath (Maine),

 

 
 
 

 
      

à bord du SASANOA, un
yacht d’acier long de SO
pieds et d’une grande sta-
bilité sur mer, le prix
passe alors a $2.75 pour
les adultes et a $1. pour
les adolescents et enfants.

Le SASANOA effectue
de nombreux voyages
chaque jour vers le vieux
chantier naval Percy &
Small, à l’embouchure de
la rivière Kennebec qui,
comme on le sait, coule
aussi en territoire québé-
cois, à la hauteur de la
Beauce. Au musée mari-
time, ouvert depuis 10 h.
jusqu’à 17 h. chaque jour
entre la fin de mai et le
milieu d'octobre, vous
pourrez admirer de légères
embarcations construites à
Pittston (Maine) entre
1763 et 1774. Plusieurs
d’entre elles furent em-
ployées par les révolution-
naires américains dirigés
par Benedict Amold alors
que celui-ci tenta vai-
nement de conquérir
Québec en fin de dé-
cembre 1775. En juillet
prochain. une importante
délégation du Maine —des
plus pacifiques celle-là—
sera l’invitée des autorités
municipales et provincisies
de Québec, pour commé-
morer le bicentenaire de
l’expédition avortée
d’Arnold et du colonel
Rogers.
x travers les nom-

breuses salles d’exposition
du musée au Sewall Man-
sion, les visiteurs décou-
vrent des répliques fidèles
de nevires à voile et à
vapeur, ainsi que des ca-

shaloupez barcations deem ions
bois et autres qui con-
nurent leurs heures de
gloire à un moment ou
l’autre de l'histoire des

MUSÉE MARITIME LE PLUS FASCINANT (HE
DE TOUTE LA NOUVELLE-ANGLETERRE

majorés, le prix du billet
pour adulte est fixé a $2.,

Etats-Unis. On trouve
aussi quelques dioramas
fort bien réussis, dont un
représentant un chantier
maritime du 18e siècle.

Si on le préfère, on peut
d’abord se diriger vers le
chantier Percy & Smail; il
suffit, à la sortie du
Leeman Highway, de s’en-
gager à droite, a la
hauteur de la rue Wa-
shington, autrement dit, de
se diriger vers l'océan. Le
stationnement est très
facile à cet endroit, même
les jours de grande af-
fluence. On y voit à
l'oeuvre des ouvriers qui
sont tous hautement spé-
cialisés dans leur sphère
respective. À mon passage,
on mettait la dernière
main à une goélette à
coque en ferrocäment et à
une petite goélette de bois,
réalisée selon des mé-
thodes plusieurs fois cente-
naires. Ce chantier est
situé face au 263 Wa-
shington Street, tandis que
le centre d’apprentissage
des métiers maritimes se
trouve au 375 Front
Street. C'est un autre en-
droit qui mérite qu'on sy
intéresse, si on aime et
apprécie les choses de la
mer.
Un conseil: préférez un

jour grisûtre ou même
uvieux pour vous rendre
Bath; autrement dit, une

journée que les enfants ne
savent que faire deux
mêmes. L'excursion er.
bateau devrait les inté-
resser au plus haut point;
V’aller et retour durent en-
giron 20 minutes chacun.

n'oubliez pas d'apporter
une ceméra et des lampes-
éclair, car il y a beaucoup
à photographier dans le
musée même comme dans
son voisinage.

 

VACANCES DE DEUX SEMAINES
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Une dos plus grandes conselations qu'on puisse retirer de ce début difficile des Expos, c'est de

regarder évoluer avec autant d'efficacité ce vétéran lanceur gaucher de 35 ans, Weedie Fryman, qui
» nous est les Tigers de Detroit on re de Tom Walker où Terry Numphrey. Fryman lance avec

tellement calme et d’assu e les autres artilleurs des Expos ne sa
meilleur exemple. Qui saurait pu oir un commencement de saison aussi fructueux

       

   

 

. Dans leur phase de ra-
jeunissement les Expos en
ont surpris plusieurs en
mettant la main sur deux
lanceurs gauchers à mi-
chemin dans la trentaine.
Dave McNally avait un
passé glorieux derrière Jui,
mais Fryman montrait un
dossier bdaucoup moins
étincelant. Si l’arrivée de
McNally a été bien ac-
ceptée, celle de Woodie

LA SURPRISE DES

EXPOS CETTE ANNÉE2
 

| WOODIEFRYMAN:
saison a Pittsburgh il a
amassé 12 ‘victoires et
connu la défaite neuf fois.
Les Pirates l’ont envoyé à
Philadelphie en 1967, dans
une transaction impliquant
plusieurs joueurs, pour
obtenir Jim Bunning.
Fryman est demeuré avec
les Phillies pendant cinq
ans, jusqu’à ce que son
contrat soit vendu aux

; Tigers de Detroit en 1972.
. Fryman, par contre, est . A vie dans le pascball
; assée presque inapergue. majeur, avant le début

|? En toute sincérité, cette saison, il avait ac-
i Fryman cadrait mal dans cumulé un total de 83 vic-

cette Phase Deux des toires et 94 revers (61-69
| Expos. On savait qu’on dans la ligue Nationaleet
! prenait un risque avec lui, 22-25 dans la ligue Améri-
t car depuis 1971, un mal caine), avec une moyenne

de bras chronique l’em- de points mérités de 3.88.
Ps êche de lancer bril- ’

amment de façon régu- Fryman ne s'est donc
! lière. Ses deux dernières pas amené à Daytona
i saisons 4 Detfoit ont été Beach ce printemps avec
* décevantes (12 victoires et la réputation d’un messie,

22 défaites), Néanmoins, cependant, il n’a pas tardé
Gene Mauch le voulait à répondre avec succès à
avec les Expos. C’est l'appel de ses nouveaux
même lui qui a entrepris patrons. Il a pris part à
les démarches en vue Job cing matches au camp
tenir son contrat. Le p'tit d’entrainement et en 1

A général des Expos avait manches il a retiré 16
= pour son dire que Fryman frappeurs sur trois prises,

n’était pas fini et qu’il allouant une moyenne de
pouvait encore rendre de points mérités de 3.17 par
précieux services à l’équipe partie, ce qui n'est pas si
montréalaise. mal.

FRYMAN ET MAUCN . Mais c’est au cours de
9 ses deux premicrs départs

$ ENTENDENT BIEN et en saison régulière qu’il a
Gene Mauch vie con- réellement épaté tout le
naissent depuis longtemps. monde en limitant l’adver-
En 1968, Gene était son sire à seulement deux
érant à Philadelphie. points en 15 manches et
ette année-là Woodie iran 33 fra ade

avait commencé la saison chezh une bonne
d'une manière spectacu- te
laire en remportant 10 vic- Quand un lanceur est

- toires contre seulement
“
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deux défaites. Puis Mauch
fut congédié par les
Phillies et Fryman a très
mal terminé la saison
puisqu'il n’a remporté par
a suite que deux autres
gains et subi 12 échecs
pour un dossier final de
12-14. C’est dire jusqu'à
quel point Gene avait une
grande influence sur lui, Il
existe d’ailleurs depuis ce
temps une confiance et un
respect réciproques entre
les deux hommes.

UNE PARTIE PARFAITE
DE 12 MANCHES

Bien qu’il soit âgé de
35 ans, Woodie n’a pas
encore dix ans de service
dans les grandes ligues.
C’est à la fin de 196$ que

capable de retirer en
moyenne un frappeur sur
trois prises par manche,
c’est un exploit digne de
mention et aussi un ex-
cellent atout pour son
équipe. C'est dans ce
domaine que Fryman va
sûrement en surprendre
plusieurs cette année.

Mauch disait récemment
ue le secret pour pouvoir

tirer le maximum de
Woodie résidait dnas Ia
fagon de savoir quand et
comment l'utiliser. L'idéal
serait qu'il oeuvre dans.
tout au plus 100 manches
cette saison, en raison de
son mai de bras, pense le
gérant des Expos. Mais
00 bonnes manches, ça

peut peser bien dans
| a balance en faveur de

les Pirates de Pittsburgh l’équipe montréalaise à la
lui ont t signez son fin de la saison. Et
premier ntrat majeur, rFryman est fiable dans
après qu’il eût lancé une
partie parfaite de 12
manches et retiré 32 des
36 fra rs à lui faire
face sur trois prises, dans
un Circuit semi-profes-
sionnel. A sa première

   
 
Woodie Fryman: lui au moine est capable de retirer des frappeurs sur trois prises.

 

  

les moments opportuns,
c’est important. Enfin, il
semble heureux à Montréal
et, avec tous ces jeunes
Joueurs qui l'entourent, il
avoue se sentir en meil-
leure forme que jamais.

 



 

 

 

APRÈS S'ÊTRE PROMENÉEAUX E..-U.

CLAUDE VALADE
REVIENT À SES ANCIENNES AMOURS!
Claude Valade est de nouveau parmi nous et pour un bon boutdetemps,semble-t
il. C’est un double retour qu'elle nous annonce; un retour au Québec et sur
scène. Son expérience aux Etats-Unis? Elle lui a été très profitable. Mais après
avoir tenté de changer de genre, Claude Valade est redevenue bien sage. Elle est
revenue à ses premières amours et veut poursuivre sa carrière dansle style qui

est le sien et quiplait à un certain public, la chanson douce.

On l’a un peu oubliée
ces temps-ci, et pour
cause, elle passait le plus
clair de son temps au
Etats-Unis. L'expérience
qu’elle a vécue là-bas était
nécessaire. “J'ai vraiment
appris ce qu’était le véri-
table milieu de spectacle.

Elle ne cache pas son
admiration pour Frank
Sinatra; “ce qu'il fait est
véritablement ma con-
ception du “show busi-

Je me suis balladée un peu aux Etats-Unis …

ness”. Elle a participé
avec lui à des spectacles
et ce fut, pour elle, une
expérience fort enrichis-
sante. Elle déplore u'au
Québec, il n’y ait ni les

moyens, ni la place pour
monter de tels spectacles.
Là-bas, eile a tenté de
changer de style; “je me
suis vite rendue compte
que c'était une erreur, que
ce n’était pas moi”. Elle
est contente d'avoir essayé,

cela lui permet maintenant
de plus s'affirmer dans le
genre qui est le sien. Un
style populaire qui lui a
permis en 1971 d'obtenir
le premier prix au Festival
de Tokio avec “pour un
homme”, une chanson de
Francis Lai. Ce prix a été
pour elle d’une grande
importance; “il m'a donné
plus d’assurance”. Elle
reconnaîtpogriant “qu'elle
auraitQuébec ‘éré l’obtenir au

DEUX FILLES QUI
TIENNENT BIEN
DE LA PLACE

Car ici, sa carrière se
poursuit tranquillement,
mais cela ne semble pas
l’inquiéter. C’est sans
aucun doute important,
mais il y a d’autres choses
dans sa vie. Elle prend
même plus de plaisir à
vous en parles que de ses
projets. Si ellearrête de
chanter demain, ce sera

 
maintenant je reviens pour demeurer chez-vous.
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Mes enfants occupent une grande partie de ma vie.

pour se consacrer à ses
deux filles. Quand c’est la
mère qui commence à
parler plutôt que la chan-
teuse, Claude Valade de-
vient alors intarissable.
Elle est très préoccupée
par l'éducation de Marie-
Claude, 10 ans, et Mar-
tine, 6 ans. Elle trouve
qu'il est souvent difficile
de concilier sa vie fes-
sionnelle et son rôle de
mère. “Je fais de mon
mieux”, dit-elle. Ses filles
chanteront-elles? “Elles
feront leur choix, mais je
veux avant tout qu'elles
profitent de leur enfance et
qu'elles sient une bonne
instruction; on verra
après”. Elle reconnaît
pourtant que la plus jeune
a une forte tendance à
jouer à la vedette mais il
n’est pas question d'en
faire un petit Simard. Elle
admire les performances
rofessionnelles du jeune
imard et son talent, mais

“que deviendra-t-il d'ici 10
ans? Les gérants au
Québec sont avant tout
des faiseurs de vedettes, ils
ne voient pas plus loin,
cela ne les concerne pas”.

UNE TOURNÉE À
TRAVERS LE
QUEBEC
A cause de ses enfants,

pour qui elle veut une vie
stable, il n'est plus

 

 

question pour Claude
Valadé de retourner aux
Etats-Unis, pour l’instant.
Ses projets sont au
Québec. Un 45-tours, sorti
depuis un mois, se vend
très bien. (65,000 exem-
plaires déjà). Un autre doit

aitre en juin. Pour oc-
obre, un long jeu est
prévu. En août, clle com-
mencera à travailler des
chants de Noël pour un
long jeu qui sortira au
moment des fêtes. Mais le

jet qui lui tient le plus
coeur, c'est une tournée,

cet été, à travers le
Québec. “Mes disques se
vendent beaucoup à l'exté-
rieur de Montréal, et je
me dois d'aller rencontrer
mon public”.

Fous ceux qui l’aiment,
les nostalgiques des
chansons douces, auront
laisir à retrouver Claude
alade qui reste fidèle à

son style. “La musique a
bien évolué au Québec; ce
que fait Beau Dommage,
par exemple, est pas mal
extraordinaire, car c’est un
style qu’ils ont créé”. Mais
quant à elle, elle est con-
sciente de ses limites,
“moi, je ne compose pas,
j'interprète”. II n'est pas
question pour elle
vouloir à tout prix être%
la mode; elle veut se con-
tenter de
public.

satisfaire son    
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TAMBONT

|Expo
- Fumé alérable

 Desasst et prêt à manger
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